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Nos Amis du 


“Patriote”? 


I est bien entendu ‘qne, dans un article de fond surtout, le 
journaliste doit, autant que possible, faire abstraction de sa propre 
personne. Cependant, revenu depuis quelques jours à l’humble bureau 
de rédaction du Patriote de l'Ouest, après une tournée plutôt pro- 
longée, que la crise financière de ce journal m'avait fait entreprendre 
dans le Québce, mes regards se tournent à nouveau vers la doulee 
province avec tant Consistance, que je ne puis ni étouffer ni maintenir 


dans le silence les sentiments d'admiration et de gratitude qu’elle a 
fait naître en moi. , 


A la.demande de Leurs Excellences, Nosscigneurs J.-14. Prud'- 
hofime, de Prince-Alaert, R. V illeneuve, de Gravelbourg, et O. Char- 
lebois, de Le Pas, je partis pour PEst, le printemps dernier, avec 
mission de solliciter de nos compatriotes ct coreligionnaires de là-bas 
des secours pécuniaires qui permettraient au Patriote, le seul journal 
catholique de langue française dans la Saskatchewan, de traverser 
victoricusement la crise économique actuelle ct de continuer son 
ocuvre palriotique et réligieuse. | 

Certes, je m'en allni bien peu à l'aventure, sans trop savoir à la 
porte de quel saint déposer mes doléances, Suivant la vieille coutume 
‘des missionnaires Oblats de l'Ouest canadien, je fis done ma première 
halte dans l’hospitalière maison de l’égliso St-Picrre, ruc Visitation, 
Montréal.” Et, grâce à l’exquise courtoisie et à la grande charité des 
RR. PP. Philémon Bourassa, provincial, et Eugène Guérin, supérieur 
local, il fut immédiatement décidé que j'établirais là mes quartiers 
généraux pour aussi longtemps que durerait mon séjour dans le. Québec 
Oh! les heureux jours que j'y ai passé! Ce qu'il faisait bon en 
compagnie de tels confrères! Les anciens d’une si touchante con- 
descendance, et la nouvelle génération débordante de gaicté, de déli- 
catesse et de zèle pour les missions de l'Ouest et des pays plus loin- 
tains. À tout jamais, le souvenir de ces moments hbénis restera gravé 
dans mon cocur. 

Maïs jo n'étais pas un hôte de loisir. Puisque l'on m'avait con- 
stitué mendiant officiel, il me fallait bien mendicr. | 

Après avoir présenté mes hommages à Leurs Exccllences, Nos- 
seigneurs (, Gauthier ct A. KE. Deschamps, et en avoir sans diffieulté 
obtenu les autorisations requises à ma mission, j’eus recours (sur la 
recommandation du R. Père Charles Charlebois, O.M.I, très au cou- 
rant des questions de presse, comme sux les activités sociales et reli- 
gieuses de nos diverkes associations canadiennes françaises ct entho- 
liques) à la Saciété St-Tean-Baptiste de Montréal. Monsieur l'avocat 
Guy Vanier en était alors le président général, et personne ne sera 
sutpris qu'il se soit «le suite intéressé à l'oeuvre en détresse dont j'étais 
venu Mi parler, Àl voulut bien me présenter à ses collaborateurs de 
l'éxeeutif, ce qui me donna l'avantage et l'honneur d'assister, au 
Monument National, à une réunion bi-mensuelle de la direction 
générale. s 

J'éprouvai uñe véritable joie de faire connaissance avee ces âmes 
d'apôtres. Après avoir écouté avec une respectneuse attention la 
lecture des lettres que m'avaient confites les évêques de la Saskat- 
chewan, l'exposé suecinet de l’objet de ma requête, les difficultés 
réelles sous lesquelles gémissent nos compatriotes de l'Ouest: après 
avoit compris que notre plus solide espoir reposait en eux, ces messieurs, 
visiblement touchés, se concertèrent. | | | 

C'est qne la grande métropole sortait d'un hiver qui avait été 
très dur, ct le chômage continuait encore ses ravages parmi une partie 
notahle de la population montréalaise. Lancer iminédiatment une 
souscription cn faveur du Patriote sembla prématuré et risquant de 
n'obtenir que de faibles résultats ‘Tous ces messieurs de li Soriété 
St-Jean-Baptiste sont vos amis”, me dit M. Guy Vanier, “ils veulent 
collaborer à votre ocuvre, qui mérite notre entière sympathie. Mais 
puisque l'heure propice ne paraît pas avoir sonné, laissons Phiver 
s'éloigner, les bourses se refaire, l’état de choses reprendre son cours 
normal, les travaillants revenir à l'atelier et le commerçant raviver 
son négoce, Puis, en automne, vous verrez que l'appel que :nous 
adresscrons à nos hraves gens de Montréal ne restera pas. sans.écho. En 
attendant, préparez-nous les voies par votre parole et vos écrits, faites 
connaître votre journal et ses besoins, dites-en les mérites, le bien 
qu'il accomplit parmi les catholiques de notre langue dans -votre 
provinee”, 

C'est précisément ce à quoi, dans a mesure de mes forces ei de 
mon talent, je me suis évertué durant plusieurs moisiet ce qui m'a 
mis en,rclation avec un clergé admirable, avee de brillants juur- 
nalistes, avec diverses sociétés dont les gloires et les bienfaits ne se 
comptent plus, avee des personnes aux vues profondes ct aux sentiments 
élevés, Aussi, garderni-je du Québee, de ce que j'y ai vu de généreux, 
de noble et de grand, un précicux souvenir, On m'avait dit tant 
de bien de la' vieille province; mais la réalité, malgré les inévitables 
points noirs, surpasse de beaucoup les récits les plus flatteurs que 
j'en avais entendus, | | 

Fidèle à sa promesse, bien que la prospérité ne soit pas revenue 
comme on s'y attendait, ct malgré la multiplicité d’autres oeuvres 
qui, méritantes elles aussi, sollicitent du secours, la Société St-Jean- 
Japtiste de Montréal vient de lancer en faveur du Patriote, ce deïnier 
septembre, un appel général aux amis du bien; et nous avons {out 
lieu d'espérer que le résultat contribuera largement ä consoler nos 
gyrns éprouvés de ln Saskatchewan, ct sera un témoignage incon- 
testahle de l'esprit de solidarité et de charité qui existe entre tous les 
groupes de notre race ot do notre foi, quelle que soit la distance qui 
les sépare. D'autres associations ont anssi promis leur concours (nous 
en reparlerons), et nous avons confiance qu'avec toutes ces bonnes 
volontés le Patriote de l'Ouest survivra. (A suivre) 
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bre, et 73 1-2 pour mai. 

La- hausse s’est effectuée petit à 
petit ces dernières semaines. On 
l'attribue à l'épuisement des stocks 
curopéens (la Russie elle-même ne 
pouvant pas honorer tous ses con- 
trâts de vente), et à une diminution 
de 15 pour cent des emblavures aux 
Etats-Unis, c’est-à-dire environ 


La meilleure nouvelle qui ait de- 
puis longtemps flatté l'oreille du 
cultivateur ct. de toute la population 
de l'Ouest, est que le blé sort enfin 
de sa léthargie, Le prix monte... 
monte, I1 semble qu'en l'espace de 
ces derniers quinze jours, da haus- 
se s'élève à quan ue plus 

inot, On apprend de Winnipeg L 
Que, le deux Fvembré, le grain à | 6,500,090 acres de moins. . 
lvraisôn”-futnie.se vendait 70-48|' On estime que les fermiers ,de 
pour novembre, 70 1-4 pour décem- | l'oitest canadien, déduction faite de 


4 


NOTRE FOI 


ce qui leur est nécessaire pour se- 
mence et feed, ont environ 62,000,- 
000 de minots à vendre; et que l'a- 
mélioration des prix augmente leur 
avoir d’a peu près #8,680,000. 

Les hypothèses se font nombreu- 
ses sur le retour de la prospérité, 
son ampleur et sa rapidité, Fasse 
le ciel que nous ne soyons pas dé- 
çus, ni qu'un optimisme imprudent 
ne nous ramène aux anciennes ex- 
travagances. 


LA 
be 


Le jour d 
e jour du 
Souvenir 

OUVE 

La réminiscence de la grande 
gucrre ravive une longue et poi- 
gnante douleur: les biessés el les 
morts; les foyers que durent aban- 
donner leurs maîtres et leurs ga- 
gne-pain; les femmes en pleurs et 
les enfants orphelins; les nations 
meltant en jeu tout ce que le génie 
de l’homme a pu construire d’en- 
gins meurtricrs, dans un diaboti- 
que effort de s'anéantir les unes 
les auires, | 

Que reste-t-il de l'horrible entre- 
prise? La compréhension qu'elle 
était insensée, .de pénibles serre- 
ments de cocur, des deuils inou- 
bliables, la disparition de belles for- 
tunes, et, dans une large mesure, 
nous disent certains économistes, la 
crise monäiale dont presque cha- 
cun souffre aujourd'hui. 


Les activités de l'A. C. F. C. 


I DE SEC 


ENV( 


Plusieurs de nos Comitès Parois- 
siaux du Sud-ouest de la prqvinte 
nous ont demandé, ces jofffs der- 
niens, si l'A.C.F.C., ne pourrait pas. 
grâce à l'organisation dont elle dis- 
pose, faire quelque chose pour que 
nos compatriotes du Nord de la 
province où, en certains endroits 
il y a surabondance de patates et 
autres légumes, viennent en aide à 
leurs frères des régions du Sud, les 
plus cruellement affectés par la sé- 
cheresse. 

Certes, l'A.C.F.C., peut et va faire 
quelque chose, Dès 14 réception de 
la première demande de secours, 
celle de M. Noël Cantin, Pactif.se- 
crélaire du Comité Paroissial de La- 
flèche, notre secrétariat s'est mis à 
Poeuvre, I} s’est innnédiatemenl mis 
en relations avec nos Chefs de Ré- 
gions et nos Comités Paroissiaux, 

Le résulat, c’est que daus au 
moins cinq Gu six endroits déjà 
nos Comites Paroissiaux sont en 


{train de charger des chars de pata- 


tes, de légumes de toutes sortes, à 
destination de nos Comités Parois- 
siaux du Sud-ouest de la province. 
Ces derniers, évidemmert, ne soni 
pas vendues, elles sont données. De 
plus, le transport en est fait gratis 
par les Compagnies de Chemin de 
Fer. 

St-Brieux, selon son habitude, ne 
veut pas se faisser damer le pion 
Par personne. I a suffi d'un seul 
appel téléphonique du Secrétarial 
au Chef de Région. M. Louis De 
may, pour que le très actif Comité 
de cette paroïsse se mette à l'oeu- 
vre, et rondement, 


Résultat: Le premier envoi de 


secours organisé par J'A.CA.C., un | 


char entier de patates, de choux, 


de carottes, etc., ete, parti de St- [Pierre La 


Bricux aujourd'hui mème sur Ja ti 


gne du Pacifique Canadier, adressé lle 2 novembre au matin. limnmédiate- 
de Laf.à- [ment assailli de questions, il a dit 


à notre Comilé Paroissial 
che, 


Nous faisons u= très pressant ap-} bien qu'il n'ait pas toujours été de 


pel à tous nos Corités Paroissiaux 
pour qu'ils entrent, sans tarder, 
dans le mouvement, et otganisent 


des envois de sccours à nos compa-}Sadeur d'Allemagne à Paris, est im- 


triotes du Sud de la province, 


En quelques endroits i] peut ar-|2Yec le’ premier ministre’ français, 
river qu'un Comité Paroissial soit | Pour discuter les questions de cré- 
incapable à lui seul d'expédier un | dits, de réparations et de dettes de 
char enticr de légumes, Dans de!guerre. 


tels cas il y aurait peut-être avanta- 
ge à ce que deux ou trois Comités 
Paroissiaux se groupent pour l'ex- 
pédition, C'est ce que l’on compte 


faire du côté de Domremy, Shel-|John Blum, de Seattle, Wash. re- 


River et Jack-Fish, 

Pour charger leurs chars, 
tains Comités Paroissiaux ont trou- 
vé avantage à mettre un camion- 
automobile sur le chemin, Ce ca- 
mion passé de maison en maison et 
recueille tout ce que l'on veut bien 
donner: légumes, vieux linge, etc. 
ete. Ainsi le char se charge très 
rapidement, et avec un'minimum de 
dérangement pour les donateurs. 


PRINCE-ALBERT, SASK., . mercredi le 4 


4 
cer- 


re 1931 


novemb 


Que reste-t-il encore? Les inva- 
lides, les estropiés; ces halheureux 
combattants dont la mitraille a res- 
pecté la vie pour In leur rendre mi. 
sérable, Et c'est en faveur de ccux- 
ci que x pitié humaine, par l’en- 
tremise de la Canxdian Legion 0/ 
the British Empire Service League, 
fait tous les ans, le 11 novembre, — 
jour anniversaire de l'armistice, — 
un pressant appel à la charité pu- 
blique. 

Cette année, comme les précéden- 
tes, ces pauvres affligés, victimes 
de Ja discorde internationale, ont 
manufacturé dès coquelicots d’étof- 
fe; et l’on demandera au publie ue 
les acheter, le 11, novembre, pour 
que lé profit contribue au soulage- 
ment des soldats ‘qui ont survécu 
aux horreurs de la tranchée et du 
champ de bataille, mais en gardent | 


Vendredi soir, le 23 octobre 1931, 
à 8 hrs... Séance publique... ou- 
verlure du Congrès. Nos anuales 
paroissiales viennent de s'envichur 
d'une page magnifique.., Un Con- 
grès Pédagogique à Wauchopet c'é. 
fait de la joie pour tous les coeurs, 
surtout pour nos instituteurs et in+- 
tilutrices à qui la bicnveillance de 
l'exécutif de l'ACE.C., avail tout 


les meurlrissures el des infirmités {particulièrement dédié ee “tei- 
duum' pédagogique. Evénement 


les cmpèchent de pourvoir à leur | 
propre subsistance, 


considérable et: d'un grand béréfi- 
La Canadian Legion of the . 


ce moral... C'est au soubassement 
de l'Eglise, à Lombre du clacher, 
symbole de notre attachenient à 
l'éducation catholique et française, 
que s'est tenu la séance intugurale 
sous la distinguëêc présidence de 
M. l'abbé A. M. Ferland, curé de 
StAntoine, M. l'abbé J Bois agis- 
sait comme président d'honneur. 

AL Pabbé Z. Garand, curé de Wuu- 
chope, que l'on peut appeler à bon 
droit la “cheville ouvrière de notre 
congrès, ouvrit avec brio Ia série 
des conférences en souhaitant à 
tous une reconnaissante et cordiale 
e BHenvenue.., puis il rumercia l'ex. 
éculif de l'AC.E,C., représenté par 

‘, M. Antonio de Margerie et Eugène 

. Cadieux, de l'honneur insigne que 
D à . lon à fait à la modeste paroisse 
S AU SUD Wauchope, eu Fa choisissant 
pour contre du Congrès... Il par- 
la ensuite de “Pa propos” de com- 
menter dans un Congrès Pédagogi- 
que fa haute pensée de Sa Sainteié 
Té Papé”"PRRT, contenue dans 
PEnevelique sur lPEdueation,,. 1 
laite de l'importance, de l'essence, 
de a fin et de la forme de lEdu- 
cation, 

XL Fabbé J. Bois, président d'hon- 
neur, nous parle ensuite de “LE: 
ducation et PEglise”..,/ Sa parole 
est nourrie aux sources de lPlvan- 
gile et de FHistoire,,., I fait res- 
sortir les ‘droits de l'Église en ma- 
tière d'Education... 

“L'Eduealion et la Fiunille” fut 
habilement développé par M Lu- 
cien Sÿivestre, cummissaire d’éco- 
le de Waüucüope,... Comme un 
bon père de tamaule, il rappela les 

Suite à Ja page 4 


Empire Service League invite Je 
public reconnaissant à ne pas con- 
sidérer le 11 novembre comme un 
simple jour de congé, ni à se cou- 
tenter de prendre part aux eéré- 
monies commémoralives, ni à pen- 
ser uniquement aux morts; mais à 
payer aux défenseurs survivants 
de la civilisation et du foyer le tri- 
but tangible de son appréciation 
el de sa gratitude, en achetant et 
en portañt à là boutonnière le sym- 
bole commémoratif de la fin de la 

grande guerre, JT. | 


Voici maintenant Ja procédure à 


suivre pour obtenis Le transport 
gratuit sur le Chéñtin: de Fer: Ds 
qu'un Comilé Paroissial de FAC. 
C., est prêt à charger un ehar, le 
président ou secrélaire doil tété- 
phoner à M. GE. Smith, Suskalt- 
chewan Relief Commission, Regina, 
pour fui dire que l'Association Ca- 
tholique Franco-Canadienne de X. 
mn expédier un char de Jégu- 


mes à del ou tel endroit du Sud. 

Ce. Monsieur verra à ee qu'un 
char soit mis à Ja disposition du 
Comité Paroissial expéditeur, Lors- 
que le char est chargé, il faut téle-| 
| phoner de nouveau à M. Smith pour | 
lui dire le numéro“du char et la 
date du départ. 

Afin d'arriver à une répartition 
salisfaisante, il serait bon de com- 
Sarr par téléphone avec le 


Secrétariat de FAC.F.C., à Vonda,| Qu'on veuille bien se hâter, 1 
avant de décider sur quel endroit |y à là un beau travail à faire; agis- 
particulier les secours doivent &-!sons avant qu'il ne soit trop tard. 

tre dirigés; autrement il pourrait Le Secrétariat de PA.CE.C. 
se produire de regrettables oublis. Vonda, Sask. 


————— 
de quatorze nations au projet d'u- 
ne trêve d'un an aux armements, 

Le pavillon A de l'hôpital des mais il se demande quand commen- 
aliénés à Penctanguishene, Ont. a C@ra la mise en pratique de ces 
été détruit par un incendie d’ori- | beaux sentiments, 

gine inconnue, le 2 novembre, Cinq X 

internés y ont trouvé la mort, ct 

quatre autres sont gravement bles- 
sés, 


| 


Conflagration 


Conférence Impériale 
Economique 

Le Manchester Guardian trous 
que le T. HE. R, B. Bennett est bien 
lrop pressé de reprendre la conte. 
rence fmpériale sur les questions 
économiques; tandis que le T. H, 
L. C. M. S. Amerv, ci-devant secré- 
taire d'Etat pour les Dominions, 
Gpine tout différemment et souhai- 
te au premier ministre eanadien 
| prompt el plein succès, 


e 


Le retour de Laval 


Le premier ministre de France, 
al, est débarqué du pa-| 
que bot “He de France”, au Havre,! 


qu'il avait fait un heureux vovage, 


l'avis de-tout le monde à Washing- 
lon. 
Le docteur Von: Hocse,:. mbas- 


— LL — —— 


Tremblement de terre 


médiaterment entré en consultation | Une‘ violente secousse cosmique 


a ébranlé les îles japonaises Kyusu 
et Schkoku, le soir du 2 novembre. 
C 


Pas de blé de Russie 


Le Toronto Globe publie la dépè- 
che suivante de son correspondant 
en Europe: 

“On peut affirmer 


L'ÉEE 
ÀÂccident d'aviation 


ms 


ue 


Un avion, dirigé par le pilote 


venait d’une semaine de chasse dans 
les montagnes Cascades, quand n 
s’'écroula dimanche dernier près 
du sommet du mont Sniqualmie: 
cinq personnes ont été hbrüûlées vi- 
ves, 


la Russie n’exportera qu blé, 
déclaration e: 

galesvsky, ambassadeur soviet en 
France. 


en A 


La trêve des armements 


Cr 


Le secrétariat de la ‘Ligue des 
Nations, à Genève, a reçu l'adhésion [tres pays. 


+ 


ro 


maintenant reproduit 
que ni cette année ni l'an prochain | Montréal 
* Cc'e[des modifications apportées au ca. 
aîtribuée à M, Dov-!hinet Anderson, 


Comme la Russie exporta 110,000- [a eu pour effet le remplacement de 
000 de minots l'an passé, on tire [MeConnell par MacPherson, an pos- 
‘les eonclusions sur les avantages |te de trésorier provincial, a excité 
que son, abstention fournira à'l'au- {beaucoup d'intérêt chez les ban. | 

quiers d'ici. 
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| Un an, Chondn 


lauren emmemememmnnrineerenens rccnn manne ent: 
Drinipureee 


ra a PEU mea En 


BUREAU: 1303, 4ème Avenno Ouest 


Prince-Afbert, Sask, 
TELEPHONE 2604 


ABONNEMENT. 
esnssses semer 92,00 
Euts-Unts … 82,58 
RurOPe nn … 82,60 


J.-.N. JUTRAS, Administrateur 


Président du cercle de Storthoaks 


Monsieur le président, 
Messieurs les membres du clergé 
Révérendes Socurs, 
Instiluteurs et institutrices, 
Mesdames, Messieurs, 


de remercie d’abord M, Fabbé 
Garand, curé de Wauchope, de 


l'honneur qu'il m'a fait en ninvi- 
tant de vous adresser quelques mots 
dans celle circonstance si solennel- 
le, Je dois vous entrelenir des 
oeuvres de l'ACEÆ,C., en général ot 
spécintement de ce que cette Asso- 
ciation à fait pour PEdueation, 
, FONDATION | 
D'abord, PAGCEC,, fut fondée le 
28 février 19192, à Duck Lake. | 
Cette Association à pour but Pu- 
nion de lous îes Franco-Canadiens 
en dehors des partis politiques, 
pour la tléfense des intérêts reli- 
gieux et nationaux... l'éducation 
populaire... l'aide aux oeuvres 40- 
ciales catholiques, sous la direction 
de lPEpiscopat, Comme je vous le 
disais, le premier Congrès de l'A. 


CC, fut tenu à Duck Lake en 
1922 En passant, laissez-moi féli- 


citer ln paroisse de Wauchope d'a. 
voir fourni, dans la personne du 
regreité M, Maurice Quennelle, son 
premier président. 


A ve premier Congrès de 1912 on! 


décidu d'organiser des écreles pa- 
roissiaux qui devaient travailler en, 
harmonie avee Îe cercle provincial 

Nous comptons présentement en- 
viron 60 cercles  paroissinux  dû- 
ment organisés el actifs, Ces cer. 
cles paroissioux ont pour bu de 
réunir de temps en temps les Fran 
co-Canadicns de at paroisse, afin 
de micux se eonnaître et de travail- 
ler ensemble pour la bonne cause, 
Plusieurs de ces cercles rendent 
d'appréciables services à leurs pu- 
roisses respectives par leurs con- 
lributions généreuses à l'Eglise... 


Connell relevé 


par a fondalion de salles parois- 
siales... et ainsi le-maintien d'un 
esprit catholique el français... 

Plus tard, PACEC., fonda l'En- 
terprovinciale, qui aida beaucoup 
aux instituteurs de langue francçai- 
se de la province de Québec, en 
leur venant en aide pour qu'ils 
viennent enseigner à nos petits Ca- 
nadiens-Françeais la langue de 1 
“Doulce France” qui mors était 
menacée de disparaître de nos éco- 
les... à cause du manque d'insti- 
tuteurs francais... 

C'est encore PAGEC, qui, un 
peu plus tard, obtient du Conseil 
d'Education l'autorisation d'avoir 
des livres françuis dans nos écoles 
bilingues de la province, 

Maintenant, nous avons Le Patrio- 
te de l'Ouest, qui fut fondé quelques 
années auparavant, mais qui doit 
son existence au travail persistant 
de l'ACEC, 

LE PATRIOTE 

Le Patriole à fait un bien immen- 
se pour da survivance de ln race: 
il est le mandataire fidèle et tou- 
jours dévoué de FAGEC... l'a 
pôlre infatigable dont la mission 
op souvent ingrale est de prèeher 
lu vérité duns la langue sublime et 
harmonicuse de nos ancêtres, Sa 
Voix autorisée va porter les mots 
d'ordre des chefs religieux et Hai- 
ques aux cinquante mille Kranco- 
Canadiens de 4 province, s'effor- 
çant de les rallier en un front éom- 
pact autour des divéis mouvements 
entrepris en vue de la sauvegarde 
de nos droits ettholiques et fran- 
Quis, Nos compatriotes, pour un 
bon nombre du moins, vivent iso. 
ls el dispersés parmi des groupes 
de nationalités étrangères qui ne 
parlagent pas nos croyances ‘et ne 
sont pas animés des mêmes aspira- 
lions... 

Suite à la page 5) 


nee 
RTE ES 


de ses fonctions 


MacPherson le remplace 


Régina. — L'hon, Howard Me- 
Connell, trésorier provincial et ii- 
nistre des Affaires municipales 
dans le gouvernement de In Saskat- 
chewan, à été relevé de ses fonc- 
lions de trésorier, L'hon. MacPher. 
Son, procurcur provincial, assume 
celte charge en plus de ses occupa- 
tions, 

Cctte décision a été prise au cours 
d'une réunion du cabinet, Le pre- 
mier ministre a donné comme rai- 
son les lourdes responsabilités qui 
pèsent sur les épaules du ministre 
des Affaires municipales vu les dif- 

ficultés auxquelles doivent faire 
face les municipalités de la provin. 
ce. 1} a laissé entendre que ce chan- 
gement serait un grand avantage 
pour les municipalilés puisque M. 
MeConnell pourra se dévoucr. tout 


entier à leurs problèmes, 


Anderson à en plus annoncé que 
bientôt, il transferrait à un autre 
membre le portefeuille des Ressour- 
ces Naturelles qu'il détient actuel- 
lement, Ce changement, a-t-il ajouté, 
ne Ss’opérera probablement pas a- 
vaut que la commission relative à 
l'aliénation des terres depuis 1905 
ait présenté son rapport. 


La rumeur cireulait dans lès mi- E 


lieux Politiques que l'hon. Stewart, 
ministre de la Voirie, assumerait ce 
poste, | 
Bennett y serait pour quelque 

chose 


Réginn, — Le Leader de Régina 
une’ dépêche de 
ainsi conçue à propos 


“La nouvelle du changement dans 
le cabinet de la Saskatchewan, qui 
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“Durant quelque temps on disait 
que l'administration des finances 
de la Saskatchewan était ineffecti- 
ve et que lhon, Bennett s'y était in- 
téressé personnellement, | 

“Les rumeurs indiquaient que la 
Saskatchewan marchait grâce à 
l'assistance financière d'Ottawa et 
due les autorités fédérales prêtaient 
une sérieuse attention à l'usage 
qu'en faisait lc gouvernement. C’é- 
tait réceminent l'opinion à Ottawa 
que M. Bennelt aurait insisté en fa- 
veur du changement du portefeuil- 
le des finances et qu'il aurait inti- 
mé au gouvernement de In Saskat. 
chewan de l'affectuer. 

“L'affaire s'est fait sentir chez 
les banquiers en raison des dépen- 
ses au-dessus des crédits arrangées 
avec Îles Banques par le trésorier 
provincial de la Saskatchewan. On 
rapporte dans Jes cercles poli- 
tiques que le gouvernement fée. 
ral a déja avancé au trésorier plus 
de #$2,000,000 Pour couvrir les man 
dats,. 

La nomination de  MacPherson 
est bien vue à Ottawa, d'après l'o- 
binion des politiciens de l'Est. 


!  CONGRES 
PEDAGOGIQUE 
DE GRAVELBOURG 


La date du Congrès Péda: 
gogique de  Gravelbourg 
vient d’être fixée aux 27, 98 
et 29 novembre, 


Son Excellence Mgr Ville- 
neuve, O.M.I, en approuve 
chaleureusement la tenue 
dans sa ville épiscopale. 


EE, À 


E DERNIER I DISCOURS DE, 
LAVAL AUX ÉTATS-UNIS 


Il prononce sen dernier discours plus plus praliques de restaurer la sta. Bruening et Grandi 


New-York, à un banquel orguni-;bililé économique et la confiance, 


sé par la Chambre de Commerce 
française 

New-York, —. Avant 
les Etats-Unis pour rentrer en Fran, 
ee, M Pierre Laval a été lhote de 
la Chanibre de Commerce francaise t 


et des sociétés nationales de New: 


York à un banquet au Waldorf-\s- 
toria, 

La réunion a été très brillante 
et le président des Etats-Unis v 


avait délégué M. William Castie, i 
sous-secrétaire d'Etal, qui voulul 
bien faire ses voeux au nom du 
gouvernement à celui qui dirige 
actuellement les destinées de lt 


France et exerce une influence ex- 


traordinaire svr celles du monde 
entier, 

Le gouverneur Rooseveli, dans 
Pimpossibilité d' yassisier à cause 


d'un engagement préalable, envava 
un message de félicitations el de 
chaude sympathie. 

M. Pierre Laval, 
ler dit: “Je n'aurais pas 
quitler ce pays sans avoir eu ht 
joie de saluer mes compatriotes de 
New-York et je suis reconnaissant 
à la Chambre de Commerce fran- 
caise et aux sociétés de langue 
francaise de m'avoir procuré 
plaisir. 

“Je profite de cette dernière oc- 
casion qui m'est donnée pour ex- 
primer encore une fois toute ma 
gratitude pour l'accueil chaleureux 
que j'ai recu, la splendide ef char- 
mante hospitalité nmérieaine, Je 
comprends pleinement voire atta- 
chement envers ce pays, je com- 
mencçais déjà à en sentir toute a 
force de séduction. 


appolè à par- 


“Après les entretiens de Paris, 
Londres et Berlin, je considère 


qu'en acceptant l'invitation du pré- 
sident Hoover, j'ai rempli une des 
plus importantes responsabilités 
de mes fonctions. 

“C'est le devoir des hommes d'E- 
lat de ne négliger aucun des moy- 
ens mis à icur disposition pour 
protéger les fovers contre la misè- 
re et la civilisation contre les dan- 
gers qui la menacent. 

“Même si nos conversations à 
Washington n'ont pas cu d'autres 
résultats, elles auront réalisé de 
grandes espérances, C’est là le bé- 
néfice morale de notre rencontre. 

QE nous avons fait plus enro- 


de quitter: 


voulu: 


ve; 


.je 


nous avons rempli notre devoir de 
solidarité internationale, 

F “Nos efforts n'auront pas ëlé en 
vain. Nous avons appris à miCcux 
nous connaitre, 
ilenant ce que nous sommes, ce que 
pous voulons, ce que lon peut at- 
lendre et ce que l'on attendra de 
nous. 

L "Vous comprenez qu'il m'est im. 
possible de préciser plus le sujet 
ide nos conversations; je dois d'a- 
bord faire rapport à mon gouver- 
snement, mais je puis dire immé- 
diatement toute ma satisfaction ti 
itoute ma reconnaissance pour la 
icordialité de la réception que j'ai! 


LE PATROITE DE L'OUEST, mercredi le 4 novembre 1931 


de la vieille France, Je salue cette, seigmant, Sa parole convaineue et 14, 


merveilleuse nation, un des plus 
fermes amis de la-France, qui à 
ciment sont amitié dans le sang il 
Y à ans.” 


eee mem mennnte fe menmemmennss 


sont d'accord 


Berlin, — Un communiqué offi- 
ciel annonce que M. Grandi,-minis- 
re des affaires étrangères d'Italie, 


Nous savons main- bei Je chancelier Bruening sont tom- 


bés d'accord sur de très impartan- 
tes questions politiques et -écono- 
miques. Le communiqué cependant 
ne donne aucun détail. 

Les deux hommes d'Etat estiment 
que les mesures qui seront propo- 
sées contre la erise mondiale sc 
ront impossibles à appliquer sans 
la coopération entre les nations; 
cette coopération doit être basée 


{sur la confiance el le respest mu- 


tuels. 


ieue iei el pour la coopéralion en- 
fière qui m'a élé donnée, ls 
“Les fêtes de Yorktown ont ré- 
veillé des souvenirs glorieux et je: 
{suis heureux de parier ce soir en 
Iprésence du maréchal Pétain, Je 
plus grand soldat de France. Je: 
puis dire que la France est entiè- 
| remet en faveur de la paix, mais 
la paix, pour êlre durable, doit à. 
tre basée sur la sécurité." 

M. Laval exprime de nouveau ses 
sentiments de gratitude envers Île 
président des Etals-Unis, envers 
JM. Castle, le général Pershing ‘ct 
ceux qui lui avaient fourni cette 
occasion de dire encore une fois 
céembien il éfait heureux de sa vi- 
{site en * Amérique. 

X — 


M. Laval salue le 
Canada français 


New-York. Le premier minis- 
tre Laval exprimant le regret que 
son programme ne jui permette pas 
de visiter le Canada durant ee 
voyage, a remis au peuple canadien 
par l'Unied Press, le message sui- 
vant: “A mon grand regret, je me 
ivois obligé par La courte durée de 
mon voyage d'abandonner mon pro- 
jet de visiter le Canada, 
“Cependant, par PUnited Press, 
salue tout le Canada où lon a 


Le 
4 


ll plus importante 


M. Grandi a déclaré aux repré- 
sentants de la presse que la chose 
à accomplir 
maintenant est de “se débarrasser 
de l'état d'esprit qui remonte à la 
guerre pour se préparer à une CoG- 
pévation plus intime el plus con- 
fiante”, 

A, Grandi a refusé de se pranon- 
cer sur les conversations Hoover- 
Laval: il a été recu par le président! 
von Hindenburg. 


Une conférence sur 
les dettes de guerre 


Paris. — Le Petit Parisien jour- 
na] de France public-une dépèche 
du premier ministre Laval où il 
est dit que probablement une von- 
férence internationale sur les del- 
tes et réparations de guerre aura 
lieu en décembre. 
———— 


L’Angleterre a moins de 
chômeurs 


Londres, — Le nombre des chô- 
meurs en Grande Brelagne au 19 
octobre était de 2,737,878 soit 28,- 
S68 en bas du total de ia semaine 
précédente, mais 538,890 en haut 
du total enregistré à la même date 


’ 


conservé si fidèlement les traditions 


RE 


Suite de la première page 
lurands devoirs et les obligations 
\ du père et de la mère envers l'en- 


, En cherchant les méthodes les fant. 


L'Inde “Index”? du 


‘Devoir’ 


sance. 

ime ubéissant. C'est pourquoi M. le 

touré de Forgel nous parle avec 

Une initictibe intéressante et del maitrise de “lEducation et l'Etat”. 
portée générale M. François Thibault, instituteur 

————— la Storthonks, sait ensuite mèler 


Le Devoir publie quelque chose 
de neuf: un index général des ar- 
ticles, discours, ete., parus dans ce 
journal pendant le premier seimes- 
tre de 1931, Cela forme une bro- 
chure d'une cinquantaine de pages 
de sa collection du Document, 
texte serré, dispœé par ordre al 
phabétique. 

En un moment, on peut, en fuil- 
jutant cette brochure, retracer 
n'importe quel article ou discours 
publié pendant les mois de jan- 
vier-juin 1994, 

C'est un précieux instrument de 
travail pour ceux qui veulent von- 
sulter la collection du Devoir, In- 
directement, cet instrument peul 
srrvir à fous ceux qui ont quelques 
recherches à faire. 

Ainsi, si lon veut retracer un 
discours de M. Taschereau, de M. 
Chapais ou de M. Lapointe, l'Indes 
indique tout de suite à quel numé- 
ro gt à quelle page du Devoir on en 
trouve ‘Je texte ou le résumé; il in- 
dique en même temps dans quel 
numéro de n'importe quel autre 
journal on pourra irouver Je texte 
correspondant. 

Cet Index se vend 25 sous 
exemplaire franco, 52.50 la dou- 
saine, plus 15 sous pour le port, au 
Service de: Librairie du Devoir, 


430, rue Notre-Dame est, Montréal, 


1 


lisation possible sans catholicis- 
me”,,. 

Au cours de la veillée, nous à- 
ivons eu l'aubaine d'entendre Îe 


; 


dit avec âme et chaleur | 


__ RAPPORT 


nn mmneegente 


l'an dernier. 


et 


Au piano Mlle Rose Bégin... 

Mlle Cécile Colleaux n'a pas man 
qué de charmer faudiloire en en- 
{tonnant d’ une voix délice le “Vi- 
lve la France” de Louis Fréchette.. 


| Le R. A. Lachapelle, MS, eur : 

i à Re CALAUR 

ide Lorect fut lorateur suivant. Au piton: M. Edmond Escar ava 

j 1e . . ni nu Le 

‘Ouvrier de la onzième heure”, TIECEE uis " fut e sont g, 
+ ‘IC à . ps ar loc , 3Ç à 

nous dit qu'il parlera par obéis-|Cicusement offert par les Dames de 


. Dieu bénit toujours F done 


l'agréable à lutile en nous donnant 


le fruit de ses “méditations” sur 
le “Milieu de l'Education”, 
Les conclusions générales nous 


sont ensuite dounées par le prési-| 
dent d'honneur. 


M. Fabbé J. Bois... “Pas de eivi- 


Poème de Gustave Zidler, “Pour Hi 
plus grande gloire du parler frau- 
cais” Mile -Cécile Goltaux nous 
a premiè- 
re partie de ce poëme: “fnvoca- 
tions aux Ancètres”? 

Mile France Quennelle s'acquit- 
le uvee non moins de souplesse de 
la dernière partie du poëme; “Le 
Cantique de la Langue”... 

Sous Phabile direction de M. Ar- 
sène Sylvestre ,MM Edmond Es- 


caravage, Emile Bernuy, Joseph 
Lemée, Charles Quennelle, exécu- 


térent deux chansons d'inspiration 


patriotique et d’une fenue musica- 
le splendide: 

1o “Le Blé qui lève”, paroles 
du R. P. Georges poean, O.M.I, 
musique du R. P. Gervais, O.MI. 

20 “Le Baiser de Ja Langue 
Française”, paroles du R. P, Geor- 
|ges Boileau, OM, musique de M. 
Edouard Chatillon... 


7 ui es 


7 EC a 


‘ = TES NES 
ï SR 


% 


Tel, 89 987 


1. LA Cie PARENT LIMITÉE 


COUTIERS EN GRa 


Maïsvn Établie en 1925 et contrôlée pur du capital de langue française 
aAvauee iibérale et prompt paicment par chèque certifié 
Références’ 

BANQUE CANADIENNE NATIONALE 
POUR TOUT HENBERIGUNEMENT, ADRESSEZ-VOUS A 
185- 189 Grain ‘Exchange Annex, Winnipeg 
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Wauchope. Comme lhomme ne vit 
pas seulement de pain... ou de vé- 
rilé... tout le monde fut invité à 
sure honneur aux “petites choses 
délicieuses”, si bien préparées par 
ces Dames... 

Durant tout le temps de ce déli- 
cieux goûter, M. Edmond Escara- 
vage, Mile Rose Bégin et Madame 
Julien Pelmaire nous ont donné de 
nombreux morceaux de leur inépui- 
sable répertoire au piano... 

x X x 
SAMEDI 
Ld # # 
Journée Pédagogique 


Samedi... Journée Péüagogique.. 
Messe à 8 hrs, dite par M. FPabbé 
A. M. Ferland, curé de St-Antoine.. 
Dans une très courte aHocution, Île 
curé de Wauchope a rappelé au 
personnel enseignant les grandes 
directives données par les der- 
niers Papes, et spécialement par 
Pie Xi; au sujet de l’Apostoiat 
Chrétien: ef les conseils donnés 
par le Pape Pie XI, le six septem- 
bre dernier, à la jeunesse helge... 
“Dés 9 1-2 hrs, l’école “Gaire”, 
au couveñl de Wauchope, était 
remplie d'instituteurs et d’institu- 
trices et d’un grand nombre de ài- 
toyens de Wauchope, tous réunis 
pour jes conférences pédagagiques, 
MM. Lucien Sylvestre et Josepn 
Guudet, commissaires d'école à 
Wauchope, étaient aux premiers 
rangs... Toutes les ‘séances é- 
taient présidées par M. Antonio de 
Muargerie accompagné de M. Eugè- 
ne Gadieux. MM. les abhës Garand, 
J, Bois et À, M. Ferland étaient 


# 


laussi présents, Tous les instituteurs 


et les inslitutrices ‘atlendus é- 
aient présents: 

Deux Soeurs de Forge, 

Sr Marie Aloysin, Wauchope, 
Sr Marie Hilaire, Wauchope, 
Yvonne M. Roch, St-Hubert 

3. Abel Toupin, Wauchope. 
François E, Guilloux, Alida, 
Marie Hélène Rubin, Forget, 
Irène Babineau, Starthoaks, 
Eva Leblanc, Forgot, 

Cécile Castogner, Dumas. 

Mme FR, P. Hamel, Cantal, 
Deux Soeurs de Bellegarde... 
Sr Marie Mechtilde, Wauchope. 
Harvey Joseph Barrie, Fry’s, 
François Thibault, Storthonks, 
James Julius David, Alida, 
Elaine Kyle, Bellegarde, 

Marie Verbrugge, Manor, 


| Mapceile Boittiaux, Storthoaks, 


Mine G. Georget, Dumas. : 
. M. de Margerie rappelle d'abord 
l'origine de ces Congrès Pédagogi- 
ques, leur grande utilité et le‘hien 
que l'on est en droit d'en attendre. 
Puis, M. Eugène Cadieux traite 
de “main de maître” le sujet sui- 
vant: “Ce que VA.C.F.C, est en 
droit d’attendre du personnel en- 


convainçante à pour effet de faire 
connaitre davantage l'ACE.C., au 
personnel enseignant ». EL c'est 
l'heure du diner, 

Dans laprès- midi, M. 
Bois à présenté un rapport 
goûté sur l'enseignement du 
chisme. 

Une Religieuse de Forget parla 
des “Buts que nous devons nous 
proposer d'atteindre”, et Mile Eva 
Leblanc, de - Forget, lraila ‘de 
“l'Enseignement, rapide de la Lec- 
Lure Française. | 

M. J. A. ‘Foupin, instituteur à 
Wauchope, en bon mathématicien, 
présenta ensuite un rapport, qui 
était. la solution d'un grand pro- 
blème, “Comment concilier les exi- 
geances de PA.C.F.C.,, âvec celles 
du Département de Pinstruction 
Publique” . 

À chacun de ces rapports, lou- 
jours sons la direction de M. An- 
tonio de Margerie, tous les inslitu- 
teurs et les iistitutrices prenaient 
part à la discussion; c'est bien le 


l'abbé J. 
fort 
até- 


cas de dire que, “du choc des i- 
dées jaillit Ia lumière..”. Et par 
suite de lPintérêt que tous  pre- 


naient à Ja discussion, le temps à 
manqué pour expédier toute la he- 
sogne lracée pour ces dcux séan- 
ces pédagogiques. Alors une autre 
stance eut fie le soir. 

C'est alors que le R. P. Georges 
Boileau, O.M.I, nous présenta un 


délicicux dessert dans une caust- 
rie intitulée : “Pédagogie  Fran- 


çaise et Culture Nationale”. 

Tout le monde ses! dispersé en- 
suite en se ‘disant: “A ’demain... 
à la grande séanee publique”, 


SEANCE PUBL IQUE DE 

DIMANCHE 
Dès 2.30 heures de l'après-midi, 
a salle paroissiale élait remplie 
de sympathiques auditeurs pour la 
{ dernière session du Congrès Péda- 
{ gogique et une ‘séance plénière de 
V'A.C.F.C. ‘Cette réunion conjointe 
eut lieu sous la présidence d’hon- 
neur de M. Eugène Cadieux, : de 
Willow-Bunch,: vice- -président gé- 
néral de l'AT.F.C, «ti sous la pré- 
sidence active de M. Antonio de 
Margerie, un des directeurs du co- 
mité des Congrès Pédagogiques, ct 

secrétaire-général de PA.CF.C: 
Aux. premiers rangs de Pauditoi- 
re, 'comme-à la séance du vendre- 
di soir, on remarquait la présence 
de MM. les abhés J. Bois, A. A: 
Ferland, A, Lachapelle, J. Giguë- 
re... des Religieusts des couvents 
de Forget, de Wauchope et de St- 
Maurice et des représentants des 

cercles paroissiaux de l'A.C.F.C. 

Cette: séance, où l'on sut joindre 
l'utile à l'agréable, fut agrémentée 
d'un programme varié et captivant 
de jolis chants, de concours de «é- 


clamations entre ies élèves des 
maisons d'éducation, et de subs- 
tantiels discours et allocutions... 
lo Chant | 


Le Doux Parler Ancestral 
par les élèves du couvent de 
Wauchope 
90 Allocution du Curé de Wau 

chope. ‘ 
Pourquoi nous devons rester 
Canadiens-Français, 

30 Allocution de M, Antonio de 
Margerie, secrétaire-général. 
Grand suceès du Congrès el 
Résolutions... €spoirs.. 


. 


40 Danse enfantine..." 
Miles Marie-Reine Pellerin et 
Noëlla Daunnis. | 

50 Concours de déclamations, 
Première partie; les élèves des 
couvents: 
Le Petit Chuperon Rouge 
Mile Bernadette Chouinard 
dé Wauchope, 

La Grand'mère de Monseigneur 
Mlle Diana Baron 
Le Berceau de Montréal 
Mlle Denise Petit 

Go Chant 
Pour vos Pelits Yeux 
les élèves du couvent de 
Wauchope, “+ 

70 Discours 
Ce que l'ACF.C., a fait dans 
le passé pour aider à rester 
Canadiens-Français. 
M. Lucier Houde,; président 
du cercle local de Storthoaks. 

80 Concours de déclamations 
deuxième partie, les élèves 


des écoles, 

Prière du Cunadien-Français 
au Père de la Nôuvelle-France 

Mile Emma Magotiaux, 

Ma soeur se marie: 

Mile Cécile Millette. 

Les Fils du St-Laurent 

Mlle Germaine Marchant. 

Une Souris qui n'avait pas la 

langue dans sa poche 

Mlle Germaine Colleaux, 

Distribution solennelle des 

prix et diplômes du Concours 

Provincial dé français aux 

élèves du couvent et de l’eco- 

le’ publique de Wauchope 

Félicitations des ‘ représen- 

tants dé PACF GC, aux lau- 

réats, 

Hommage à la mémoire du 

regretté M, Maurice Quennel- 

le, de'Wauchope, premier pré- 

sident-généra? de PA.C.F,C, 

décédé le 24 septembre 1930. 

AHocution de MM. : Eugène 

Cadieux et Antonio de Marge- 

rie, ainsi que de M. le curé | 

de Wauchope, 

Discours 

Ce que l'ACEC, se propose 

de faire dans l'avenir pour 

nos Compatrioles et nos oeu- 

vres nationales, 

M. Eugène Cadieux, vice-pré- 

sident-général, 


90 


100 


lio 


120 


CR RES mreasmenngs 


Synthèse des travaux du Con- 
grès, SCS leçons, salutaires, 
remerciements à tous. 

par M. le Curé de Wauchope. 
Chant: “O. CANADA” 

prix aux élèves suivantes: 


io Les juges du concours de dé- 
clamations décernérent les 
Catégorie ‘*‘A” 


Premicr prix 
Mlle Bernadette Chouinard 
latégoric “B” 
Premicr prix: 
* Mlle Cécile Milette 
Deuxième prix: 
Mile Germaine Colleaux 
Félicitations à tous les concurrents 
Honneur aux vainqueurs 


memes N 


Discours de M. Antonio de 
Margerie, à la séance publi- 
que de dimanche après-midi 


“Nous inaugurons en ce- moment 
la séance de clôture de notre Con- 
grès Pédagogique. A la vue de cette 
louie sympathique, rayonnante de 
joicet d'espérance, nous pouvons 
lire sur toutes les figures et: dans 
tous les veux que ces importantes 
assises ue notre personnel ensei- 
gnant répondaient à un vocu €l à 
un besoin. Ce ‘“triduum” de jour- 
nées catholiques et françaiscs, où 
instituteurs et institutrices, pères 
de famille, commissaires, prètres 
et religieuses, ont étudié conjointe- 
nent lies lumineux enstignements 
et les saintes directives de F'Ency- 
cique -sur- l'Education Chrétienne 


de la Jeunesse, ainsi que les grands | soir à 8 hrs... 


principes de 1 pédagogie fre ançai- 
se, ont-été des journees glorier 1ses 
et fécondes. : 


2e fut surtout comme une retrai- 
te fermée du personnel enscigiant 
dans l’étude de sa sublime mission 
d'éducateur de la jeunesse écolière 
et dans la méditation de ses devoirs 
professionnels... Ce Congrès a été 
couronné d'un grand succés, grà- 
ce au talent et au zèle de ses orgu- 
nisateurs et à l'empressement de 
toute la pophaion de répondre à 
son: appel. Nous en attendons les 
plus bienfaisants résultats pour 
l'éducation catholique et françai- 
se de nos chers enfants, espoir de 
l'Eglise et de la Patrie... H nous 
a été particulièrement agréable de 


constater que tout le personnel en-; 


seignant, sans exception, était 
présent, et nous vous en présentons 
nos’ plus vives félicitations... 


Ces journées pédagogiques ont 
procuré à 
titutrices l’occasion 
rer, de su coûnaître, de s’estimer, 
de sentr'aider dans leur grande 
tâche éducatrice. Elles nous ont 
aussi procuré l’occasion de cons- 
tater le bon vouloir, le zèle et les 
sacrifices de notre personnel en- 
seignant, et de leur prodiguer nos 
conseils ct nos encouragements... 
Puissent-ils, plus que jamais, après 
ces lumineuses études, et ces ex- 
cellentes dissertations  pédagogi- 
ques, et les salutaires directives 
du Pape et du clergé, être toujours 
de plus en plus, par Penseignement 
du catéchisme et de Îa langue de 
nos ancêtres, les apôtres de léduca- 
tion vraiment chrétienne et les mis 
sionnaires de l'idéal français... 
A nos vives félicitations, nous joi- 
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SERVICE PROMPT 


ET COURTOIS 


Ameublement Luxueux 


de se rencon- 


HOMMES 
D'AFFAIRES 


PALACE OF SWEETS 
Téléphone 2254 


| | 


F. W. Wright 


1120 Ave. Centrale Prince-Albert 
‘Téléphone 2289 


BIJOUTERIE ‘ 
ARGENTERIE 
ORFEVRERIE 


Enregistré pour faire les 
licences de mariage 


REPARATIONS — 
DÉ MONTRES 
ET HORLOGES 


D 


Fondée en 1891 _… 
Tannerte: 1704 rue Iberville 


Daoust, Lalonde & Co. 


LDAUTED : 
BANU FACTURIERS.LD 
ss CHAUSSURES 


Tanneure et Corroyeurs 
BUREAU ET FABRIQU 
45 à 49 Carré Victorla 
MONTRIAU, Quémro 


nos instituteurs et ins-; 


RÉRRRSÈIEA Rte 


nee orne rares 


Meilleur choix de fe 
empaqu uetées dans la ale 


gnons nos voeux ardents de nous Après la pièce, 


faire un devoir de conscience de chope ont gracieu 
à l'école et au foyer nos tous un délicieux goûter, ,. 


conserver 


nobles et saintes traditions natio- sont repar 
avoir chanté 


nales, de toujours conserver intact 
le trésor incomparable de noire 
langue et de notre foi, de veiller 
jalousement sur nos intérêts et nos 
droits, et de Cprparets sous le dri 

peau de PA.C.F.C, les grandes vic- 
icires de l'avenir el la survivance 
française de nos écoles, de nos fa- 
milles et de nos paroisses dans la 
Saskatchewan: et l’Onest Canadien. 


La population de Wauchope ne 
s'est pas contentée de prêlcr son 
concours pour ‘l'organisation de 
ce Congrès, mais voulant mêler l'a- 
gréable à lutiie, ils ont porté leur 
dévouement et leur zèle jusqu'à or- 
ganiser une séance dramatique et 
musicale qui eut lieu dimanche 
Les jennes gens du 
cercle dramatique ‘“Gaire”,. avec 
| grand suceès, ont interprété une 
comédir qui a été bien goùtée par 
‘a nombreuses assistance 


Plus de trois cenis personnes, ve- 
nues de toutes les paroisses envi- 
ronnantes, ont trouvé là une magni- 
fique occasion de sc recréer... 
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PRESCRIPTIONS 


il est préférable que vos pres- 
criptions soient remplies par des 
pharmaciens qualifiés et expéri- 
mentés. Nous n'employons que 
les pharmaciens gradués pour ce 
travail si important et vous pou- 
vez ainsi n'avoir que les meil- 
leurs remèdes et les meilleurs sef 
vices professionnels à nos maga- 


sins. 
2 MAGASINS 
ROWE’S 
Drug Store 
Adjoyant, magasin KRamsey’s 


ROWE’S 


Central Drug Store 
Adjoyant, Bureau de Poste 


PRINCE-ALBERT, SASK, g 
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a 
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THE 


Prince Albert Mfg 


Company, Liraited 


Sauvé 


| Æ 


Faites poser des fenêtres à votre 
verandah, nous ferons ce travuil 
pour, vous, 


Ameublernent d'Egiise, de maAga. 
sins et de bureaux, 


Nous refaisons les planchers et 
toutes espèces de travaux de me- 


nuiserle ou d’ébénisterie. 


TELEPHONES 


Jour, 3275 Nuit, 2813 
SR VA VA VA ER GA EN ER VA 


NOTRE SPECIALITE 
F ERBLANTERIE 


de tout genre 


TOITURES METATIIQUES 
EN GRAVIER ET ASPHALT 


Chauffage à à l’air chaud par gra- 
vité ou pression, Ventilation adap- 
tée au besoin 


Tout Ouvrage Garanti 


Ladd, Lafrenière Co. 
‘Adjolgnant "MoDiarmid Lumber CO 


Ave. Centrale, Prince-Aïbert 
Téléphone 3039 


AU 


er tmmtarems 


ET eme HU 


“THE 
Farmers Supply 


John Gabel, propriétaire 


Magasin à rayons où la 

qualité de notre marchandise 

et nos bas prix ne peuvent 

être surpassés, Une visite 
vous convaincra 


Angle Ave Centrale et Rue Rivière 


PHONE 2881 


rout frais des plante 


les Dames de Wau- 
sement offert à 
Et-lons 
tis enchantés. après 
“() Canada” EE 


Xe 


«| ENCOURAGEZ 


LES ANNONCEURS 
DU “PATRIOVE"” 


EE 


Soulag ement 


Pmmédiat 


de la douleur FT 


Bien des choses peuvent causer le 
mai de tête, on ‘autres douleurs, 
mais il y &'une chose qui vous'sou- 
lage immédiatement! Prenez, une. 
ou deux pastilles ‘‘Aspirin”, Votre 
douleur cesse, Le soulagement est 
instantané, dans tous les ‘cas, ‘ 
Aspirin ne fait aucun tort—Ælle n°- 
affecte aucunement le coeur. 'Il est 
donc inutile. d'attendre qu'un mal 
de tête se passe, Pourquoi. endurer 
lorsque vous pouvez prendre .de 
l'Aspirin. C'est une bénédiction pour 
les femmes qui souffrent périodique- 
ment; aussi aux hommes qui -doi-. 
vent: travailler malgré les fatigues 
ordinaires, fatigues des veux et n- 
vralgies, 

Apprenez son effet bienfaisant 
pour rhumes, neurasthénie, rhuma- 
tismes, lhimbago. Prenez l’Aspirin 
et non un substitu. Tous les phar- 
macieng vendent l’'Aspirin. 

° (Fabriqué au Canada) 


|A. I. Wilkinson 


MACDONALD BLDG:: 


Coin Ave. Centrale et Ale rue,O 


BONS DU DOMINION ' 
. ‘ DU CANADA 


Bons Provinciaux et bons de. 
:…corporaätions, -donñnant de :… 
48 à 7% 
PLACEMENTS 

Nous offrons un premier 
hypothèque sur maisons dé 
ville et fermes modifiées à 

8% - 
LOYERS PERCUS 


R emises faites 
mensuellement 


Assurances de tous genres 


Baldwin Hotel 


PROPRE CONFORTABLE 
CENTRAL 7 
Taux spéciaux par semiane et par mois 
‘ PLAN EUROPEEN 
Taux très raisonnables 


326 -- 328 2ème Ave sud 
SASKATOON, SASK, 


A, C. Hoosie, gérant 


LOTS DE VIXNLE 


Fermes dans districte de Prince-Al- 
bert, Albertville, Debden:et Dom- 
rémy h . ; 


ASSURANCE de TOUT cn 
‘ Bcrivez ou téléphonez pour rensol. 
gnementa . 


Bradshaw-Holroydo Agencles, Lt, | 


Chambre 4-5-0:7 Banquo do 
Commerces . 


PRINOS-ALBERT, BASE. 


Company, Lsd, 


PAIN SONO 


Ohez tons les épleers, fnvoyes vo- 
tre commnnto 


DEVENEZ NOMD AGENT 
Tél: 2838. Princo-Afbcrt, Oak, 


Re — 
L'Assurance-Vie GREAT WEST 
émet tous les genres 
te Holic 
taux les plus bac. . u eo RE Les 
Fôlices eur revenue e Polices 
pour enfants Bons nouer fomilles 
onnée « Ann! nuftés : = ES 
tions, 2 à 40 ans, pot 


€: à. BROSTRO! 


ne Dour eh, 


| Doineginy" re ù 
JA. ERODrUR # A OTHRAU 
HR ! ; Htiat f 


LE PATROITE DE L'OU 


À. EST, mercredi le 4 novembre 193 1 


ne me ne 


RER + 


_ Circulaire 


Gratitude pour voeux et prières. 


au Clergé 


-— Reconnaissance à Marie. 


— Devoirs de confiance, de charité et d'expiation dans la 
crise présente. … Mise en garde contre les mauvaises 
doctrines et laigreur. … La récente manifestation diocé- 
saine du 7 octobre, nouveau gage de confiance en la 


Sainte Vierge. … Voeu d’ 
reille date. … Nouvelles pr 
dimanche. -— Consolation 


urie procession annuelle, à pa- 
lères commandées pour chaque 


s de la visite pastorale. 


Hôpital Saint-Joseph 
Gravelbourg, 24 oct 1931 
Mes bien chers Collaboraleurs, 

‘ Vous constaterez avec joie, je le 
Sal$, que je vous adresse moi-même 
ces lignes, après la sérieuse maladie 
qu'il a plu au Seigneur de m'ac- 
corder comme une faveur de sa mi. 
séricorde.  Permetlez-moi de sui- 
te de vous éxprimer ma bien vive 
gratitude pour les sentiments d’'af- 
fection, les vocux ardents, les priè- 
res nombieuses que Vous avez lous 
voulu nr'offrir à cette occasion, en 
votre nom et en celui de vos fide- 
les. L'une de mes grandes morti- 
fications a élé de ne pouvoir lout 
de suile vous dire combien jen 
été touché, et d’être empèché de 
vous recevoir el de vous rencon- 

_trer, surtout cn cette date du 7 oc- 
tobre dernier, désormais mémora- 
ble dans le diocèse. 

L XX x 

Je me hâte d'ajouter, mes très 
dévoués fils en Notre Seigneur, que 
vos prières el Vos Voeux ont été 
exaucés. C'est, en effet, en ln fête 
du très saint Rosaire, pendant que 
se succédaient les cérémonies ct 
Séances de notre Journée mariale 
diocésaine, que tomba assez inopi- 
nément la grosse fièvre qui avail 


jusque-là tant inquiété à mon su! 


jet; Ja maladie à ensuite suivi son 
Cours Sans complications, [1° me 


plaît de proclamer ici cette éviden- | 


te intervention de notre céleste Mé. 
re, et de renguveler avec vous tous 
une’ confiance inébranlable en sa 
Puissance et sa fendresse, 

AN SX 

Combien, en effet, chers Colla- 
borateurs, n'avons-nous pas besoin 
de ‘mettre en Marie toute notre es- 
pérance en ces jours mauvais que 
nous fraversons, el dont la pensée 
ne’ me quitte pas un seul instant. 
Je sais comme la plupart d'enire 
vous avez à souffrir de la gène, et 
quelques-uns même d’une misère 
extrême; des traits émouvants et 
qui relèvent de l’héroïsme ‘ pour- 
raient ici être narrés. Je sais aussi 
combien parmi vos fidèles sont 
eux-mêmes en face des incerlilu- 
des. les..plus angoissantes pour Fa- 
venir, el qué plusieurs auront à en- 
durer cet hiver, sinon déjà la lor- 
ture de voir souffrir leurs enfants 
da froid et de la faim. 

Ne cessez, mes’ chers Collabora- 
teurs, d'exhorter ceux d'entre vos 
paroissiens qui ont un peu plus que 
le strict nécessaire à pratiquer la 
charité la plus surnaturelle et la 
plus généreuse. Favais espéré, dès 
le mois de septembre, adresser à 
tous les fidèles du diocèse, une 
lettre pastorale sur les conditions 
présentes et nos devoirs chrétiens. 
Restée inachevée, il se passera 
maintenant quelques mois probable 
ment avant que je puisse terminer 
cette communication. En attendant, 
je vous prie de réconforter souvent. 


w 


Ce délicieux menu pour le thé, suggéré par Ma- 
Lacroix, assistante directrice des Ecoles 
: Ménagères Provinciales, une Ecole de ‘Sciences 
Domestiques très renommée à Montréal, vous Sera 
très utile lors de votre prochaine réception. Gar- 


ame R 


dez-le sous la main. 


* MENU POUR LE THÉ 


Punch aux fruits 


: Petits Fours 


Crème glacée à l'ananas 

Thé ou Café Chase & Sanborn 
Voici ce que dit Madame Lacroix: “Pour ma part, 
j'emploie toujours et je recommande la Poudre à 
: | bête “Magic” parce qu'on peut s'y fier absolument. 
Elle fait toujours lever la pête d'une façon efficace 
_et‘uniforme.. ‘Vous obtenez les mêmes résultats 

ue fois que vous l’employez. 


satisfaisants-chaq 
SU PS 


CE 


ail 


passera 
iles siens ceux qui, à lexemple du 
isint homme Job, lui seront de 


Un nouveau, différent - 


L Biscuits chauds au fromage * 
8? | + Safade Marguerite 


TS 


le moral de nos populations, en leur | 


préchant la confiance en Dicu, les. 
prit de pénitence et de réparation. 
[Il est manifeste que l'un des des- 
seins du Seigneur en envoyant au 
monde l’épreuve qui lé frappe est 
de ramener Jes chrétiens aùx vucs 
de la foi. Avec la prospérité facti- 
ec mais vcrtigineuse qui régnait les 
unnées passées, en particulier dans 
notre région, il nous faut le recon- 
naître, le sens purement naäturalis- 
le ct tout humain s'élail développé 
à un degré bien inquiétant, La for- 
re devenait Si belle qu'on en, ou- 
bliait Je ciel; Ja vie était si heureu- 
se quelle distrayait de la souffran- 
ce ti de Ja mort. Le Seigneur nous 
fuit Ja grâce de nous ramener aux 
réalités de cctle vallée tle larmes 
pour nous micux préparer aüx di- 
vines récompenses, Il faut L’en bé- 
“ir et acecplei Ja croix lourde mais 
salutaire, ‘ . | 
XX X 

Que nos fidèles prennent garde, 
en particulier, de se laisser aller 
AUX mamvaises doctrines el aux 
sentiments amers. Ts rencontrent 
probablement des esprits faux, les- 
quels, où bien privés des lumières 
de Ja foi où bien ne sachant pas en 
pénétrer toule la sublime et screi- 
ne elarté, cherchent à leur suggé- 
rer des principes de révolution so- 
ciale et de mépris pour Fautorité, 
Qu'ils se tiennent en garde, S'il y 
a lieu pour Phumanité, comme vient 
de le démontrer si péremptoire- 
ment le Souverain Pontife Pie XI 
en ses dernières eneycliques, ‘de 
revenir à une plus juste répartition 
des richesses el à une coopération 
plus élroite dans la production des 
biens économiques, rien ne justifie 
le renversement des légitimes ins- 
litutions sociales. Gare, du reste, au 
pessimisme el aux plaintes envieu- 
ses, qui procèdent de l’égoïsme et 
n'engendrent que la division et la 
ruine, 

Au surplus, Pheure de Pépreuve 
ct Dieu reconnaitra pour 


ri 


fideles, 
. DL OOXXX . 
Pour moi, je le répète, jai mis 
en la Sainte et Jinimacalée Mère 
de Dicu loute ma confinnce, Cest 
Elle qui écrassera la tête du scr- 
pent infernal au milieu de nous. 
C’est Elle qui protègera et soulien- 
dra nos inslitulions, que la gêne 


HICUTCS 


inatéricle ébranle et menace de 
faire chanceler, en même temps 
qu'elles subissent les assauts de 


Pennemi, C'est Elle qui réconfor- 
tera l'Evêque, le clergé, les commu- 
naulés religieuses et les fidèles du 
diocèse, duns les peines et tribula- 
tions actuelles, Cest Elle, enfin, 
qui fera réfleurir après’ l'orage nos 
paroisses et nos ocuvreg. Bref, c’est 
Ja Sainte: Vierge qui nous sauvera! 

Combien nous devons en avoir 


4 


u 
n 


contenues” dans 
“Magic” Grétuit 
à la .Stsndard 


dients nuisibles. 


Essayez la recette de Madame Lacroix pour 
#BISCUITS CHAUDS AU FROMAGE. 


114 tasses farine 

À c.'à thé Poudre à 
Pâte Magic” 

9 c. à table beurre 


Tamiser farine, poudre à pâte et sel. A l'aide de 
deux couteaux, bien mêler à fa farine le beurre et 
le fromage. Délayer le mélange avec le lait pour en 
faire une pâte molle. Etendre vivement et légère- 
ment à l'épaisseur d'un demi-pouce, découper avec 
un emporte-pièce rond. Déposer sur chaque bis- 
cuit un cübe def 
‘Seur et cuire au four, à 400 degrés, 19 à 15 minutes. 


Plus de 200 recettes éprouvées et intéressantes sont 


Toronto, et un exemplaire vous sera envoyé. 
Achetez des produits fabriqués au Canada 


un plus ferme espoir depuis que 
vous avez fait à Marie, dans Ja vil 
le épiscopale, ce triomphe de ia 
Fête du Rosaire, que j'avais ordon- 
né pour commémorer Ie quinzième 
coutenaire de la définition de la 
Maternité divine au Concile 
phèse, et dont le succès, malgré 
mon absence, a élé de lPaveu una- 
nime, éclatant. Tous vos fidèles 
cn auront lu, je l'espère, le récit, 
s'ils n'ont pu.eux-mêmes y pren- 
dre part. ‘ 
J'en ai éprouvé une si grande 
joie, de même que cette consécra- 
tion solennelle du diocèse à la Vier- 
ge Secours des Chrétiens me reni- 
plit d'une si grande espérance, 
qu’en ce qui me concerne je fais Je 
voeu el décide de renouveler ‘dé- 
sormais tous les ans à pareille date 
la procession aux flambeaux 
nous «avons eut cette année, si l’au- 
gusie. Reine du Ciel daigne nous 
faire surmonter les misères présen- 
tes el sauver les institutions diocé- 
saines, | ‘ 
La fête du Rosaire, qui rappelle 
les miraculeuses interventions: de 
la divine Mère à l'heure des plus 
graves périls de l'Eglise, est tout 
indiquée pour être le jéur où notis 
témoignerons annucllement à notre 
protectrice à la fois de notre re- 
connaissañce et de noire espoir. 
. XXXx . 
Déjà, d’ailleurs, dans ces pro- 
cessions de chaque dimanche que 
j'avais recommandées depuis le 
printemps, nous ‘avons ‘eu l’occà- 
sion de montrer. noire confiance el 
notre gratitude. Maintenant que la 


=. 


d'E-| 


que’ 


saison mauvaise s'annonce, on Îles 
remplacera par la récitation, au 
prône de chaque messe, le diman- 
che, des litanies de Hi Sainte Vier 
ge, et en langue Yulgaire, quand les 
circonstances le rendent facile, 

éncore une fois, ne eessons de 
prier, de supplier le Scignour, 
d'expier pour nos péchés el de rè- 
parer pour toutes les offenses de 
la terre, La miséricorde du Très- 
Haut luira bientôt sur chacun de 
nous, 

/ XX x Où 

I} me resterait à parler des con- 
solations que m'a pr'ocurèes depuis 
le printemps la visite pastorale du 
diocèse,’ Je lachevais au monient 
où j'ai été arrêté, comme vous le 
savez, par la maladie: Heureuse- 
ment, à part denx ou trois j'avais 
déjà visité l'an passé les paroisses 
et missions que j'ai été forcé d’o- 
mettre récemment. Je ne sais plus 
maintenant quand il me sera pos- 
sible de.les reprendre. Mais je 
veux dire à ces fidèles que je n'ai 
pu rencontrer ‘tout ce qu'on m'a 
appris de leur esprit de foi et de 
leur attachement à l'Evêque, et les 
assurer de mon affection la plus 
vive, que j'ai hâte d'aller leur .ex- 
primer face à face, A tonus mes 
chers diocésains, je réitère le té- 
moignage. de mes sentiments. 

Agréez vous-rièmes, encore une 
fois, mes bien chers Collaborateurs, 
lPassurance de mon affection per- 
sonnelle pour chacun «de vous, et 
croyez à mon dévouement en NS. 
et MI. 

Ÿ J.-M RODRIGUE, O.M.I. 
7 Evêque de Gravelbourg 


Le Communisme en Espagne 


1, 


Les journaux soviétiques se mon- [trer aux masses ce qu'élles sont ap- 


trent de plus en plus satisfails des 
progrès réalisés par le parli com- 
muniste espagnol dépuis la révo- 
lution. C’est ainsi que la “Pravda” 
en parlant de l’organisation commu- 
niste de Séville constate que celle- 
ei a doublé ses effectifs ‘et s’appuic 
sur de nombreux ‘sympathisants. 

L’Internationalé Syndicale rouge 
a fait aussi des progrès en Espagne. 
Font partie de cette Internationale: 
les syndicats des'ouvriers des trans- 
ports, les syndicats des cordonniers 
et des ouvriers métallurgistes, des 
débardeurs, des cuvriers du bâti- 
ment, des ouvriers agricoles ct des 
marins. - ° 

La “Pravda de Léningrad” ap- 
prend que “le parti communiste es- 
pagnol a décidé de erécr immédia- 
tement le “Front rouge” qui sera 
un organe d'auto-défense des mas- 
ses onvrières une, brigade d’atta- 
que du prolétariat révolutionnaire. 
Lappel publié à cette occasion par 
ile parti communiste espagnol in- 
ivile tous les ouvriers ct ious les 
paysans espagnols à adhérer aw 
“Front rouge” pour participer ac- 
{tivement à l'organisation de la ré- 
sislance contre l'offensive des 
“bourgeois de la gauche — assas- 
sins des ouvriers”, 

La “Pravda” insiste, en s’adres- 
sant au parli communiste espagnol 
sur Pinsuffisance d’une simple ac- 
tion de propagande, Il est inoppor- 
tun ct même “très dangereux”, dit 
le journal soviétique, de se borner 
à une telle action. 

“IL faut non seulement expliquer 
aux ouvriers l’essence et la tactique 
de la révolution espagnole ,mais en- 
core le parti communiste doit mon- 


@ Vérifiez la présence de cette 
marque sur chaque boîte. C'est 


ne garantie que la “Magic” 
e contient ni lun ni ingré- 


; 


“24 tasse lait 

14 tasse fromage 
râpé 

1 c. à thé sel 


romage d'un demi-pouce.d'épais- 


le Nouveau Livre de Cuisine 
. Si vous cuisez à la maison, écrivez 
Brands Limited, Fraser Avenue, 


‘marxiste: °: 


pelées à faire aujourd’hui, Dès main 
tenant, profitant des premières ma- 
nifestations des masses, il faut 
border la solution des problèmes, 
concrets inscrits à l’ordre du jour, 
cn organisant les ouvriers pour le 
désarmement de la réaction, pour 
l'armement du prolétariat, pour l’é- 
lection de scomités de fabriques, 
pour la mise en prafique immédiate 
de la journée dé 7 heures, de, “En 
ce qui concerne la campagne,” il 
faut organiser les massés paysannes 
en vue de la lutte pour là terre, 
créer des comités de paysans et ac- 
caparer par leur ntrer-se les ter- 
res des propriétaires,” 

Les journaux soviétiques de pro- 
vince qui parviennent difficilement 


goriques, On y lil: . 

“Le prolètariat de l'Espagne ai- 
{guise ses coutéaux. Le parti com- 
muniste espagnol prépare les orgn- 
:sins des ouvriers, des assassins qui 
apparhiennent à la bourgeoisie de 
gauche”. 


1i y a une extrême ressemblance 
entre les méthodes de propagande 
bolehévistes parmi les soldals es- 
pagnols 


dats russes en 1917, Cette propa- 


gande porte déjà ses fruits. La dis- | 


cipline est en forte décadence, Les 
soldats paraissent dans les rues en 
désordre et se montrent irrévéren- 
cieux à l'égard de leurs officiers. 
Ce qui frappe, c’est l'effort spécial 
des agents soviétiques dans le do- 
maine de la propagande anti-reli- 
gieuse, Ici encore, le “progrès” est 
incontestable, Le “Sans-Dieu”  pu- 
blie la lettre suivante d'un soldat 
espagnol: 

“Notre république ‘ne nous satis- 
fait nullement, Ce n’est qu’un os que 
la bourgeoisie nous a jeté, Toute- 
fois le nouveau régime nous facilite 
le développement de la propagande 


pour la libération, du travail, Sur 
500 soldats, 88 seulement conti- 


nuent à se rendre à l’église, Nous 
espérons que bientôt ce nombre di- 
minucra encore”, ' | 
Comment, devant ces faits, ne 
pas se réjouir des mesures vigou- 
reuses que vient d eprendre le gou- 
vernement de POntario pour enray- 
er la propagande communiste au 
Canada et ne pas souhaiter que les 
gouvernements des autres provin- 
ces agissent ainsi? 
x 


La politique ouvrière 
soviétique 


L] 


La politique ouvrière soviétique 
actuelle pose devant le monde ou- 
vrier un problème tout-à-fait nou- 
veau: la protéction des travailleurs 
contre leur unique patron: l'Etat, 
_ Ce problème se présente $ous 
deux aspects: | 

1° Tout d’abord la situation des 
travailleurs soumis directement au 
régime soviétique communiste. 

Aujourd’hui ce régime $’est cris- 
tallisé et on constate ce qui suit: 

à le gouvernément bolchéviste 
est lunique employeur en Russie; 
les syndicats y sont ‘organisés pour 


{collaborer à la gestion industrielle 


du: patron, PEtat, et non pour dé- 
fendré les intérêts des ouvricrs: 

b louvricr exploité en URSS 
est: donc pratiquement privé de 
toute nossibilité de recours: 

c dès 1930, l’ouvrier est dans 
la règle attaché à son usine et à la 
catégorie de travailleurs dans la- 
quelle YEtat-patron l'a placé: il 
est'par conséquent privé du choix 
de son travail et du lieu de ce tra- 
vail;: on lui imposant la doctrine 

‘e louvrier na plus le: droit d'é- 
duquer ses enfants comme il l’en- 


\ , 


a 


à l'étranger, sont encore plus calé 


nisations pour lPallaque des assas- | 


d'aujourd'hui el les sol-h 


tend; seute l'éducalion antiroligieu- 
se lénéniste est admise: 

£ louvrier n'a pas le droit ‘de 
transformer le fruit de son travail 
cn propriélé privée ni de le trans- 
meltre à ses enfants où à qui -bon 
lui semble; ‘ 

g on pent affirmer que les abus 
dénoncés par le socialisme cogne 
les plus criants du cupitalisme sont 
loin d'êlre aussi graves et aussi 
généralisés que ecux résultant en 
Russie de l'exploitation de l'ouvrier 
par FEtat-patron communiste, 

Pour autant que l'esprit de soli- 
darité internationale entre travail. 
leurs n'est pas un vain mol, les 
constatation ci-dessus obligent Îles 
dirigeants du mouvement ouvrier à 
étudier sans plus tarder les moyens 
d'aider le prolélariat russe à re- 
conquérir ses droits. 


L 


En 1924, Pannéce de sa fondation, 
PUnion Catholique des Cultivateurs 
a tenu son premier congrès à Qué- 
bec, 


Chaque ansée ee grand évène- 
ment se renouvelle, alternant. en- 
ls Québec el Montréal, 

En 1931, c'est à Montréal que 1es 
délégu®s des Cercles de PU.C.C, ve- 
nant de tous les comtés le la pro- 
vince et de POntario, se réuniront 
peur tenir leurs assises; ‘la date est 
fixée: les 11 et 12 novembre.” 

Malgré Ia durèlé dés temps, nul 
doute que tous les Gereles enver- 
ront leurs délégués à cette mani- 
festtion qui prend plus d'impor- 
tance d'année en année, non'seulé- 
ment par le nombre, mais aussi par 
l'ampleur des sujets traités au cours 
des séances du Congrès.” ‘ 

L'U.C.C,, est l'Union Profcssion- 
nelle des Cullivateurs par excellen- 
ce, elle a son aumônier général, ses 
aumôniers diocésains cl ses aumô- 
niers de cercles, elle a ses officiers 
et ses directeurs, choisis par Îles 
membres eux-mêmes, l'accord le 
plus complet règne entre l'autorité 
religieuse et lautôrité civile, tous 
visent au même but: Ia protection 
des intérêts mornux et sociaux de 
tous Iles cultivateurs et lavance- 
ment de l'agriculture, 


Le Co 


Approbation de I 


ne à Montréal un Comilé Pernu- 
jrent de Uoloriisalion, comilé come 
iposé de représentants officiels de 
nos principales sociétés el associn- 
lions catholiques, Ce contité doit 
sa formation à lt demande expres 
se de S. Ex. Mgr Gauthier, arehe- 
vèque coadjuieur du diocèse. 
Parmi les sociétés qui ‘appuient 
ce, mouvement ct lui fournissent 
dés délégués allitrés se trouvent: 
la Sociélé Saint-Jean-Baptiste de 
Montréal, l'Association Catholique 
des: Voyageurs de Commerce du 
Canada, la, Société des Artisans Ca- 
nadiens-françeais, l'Association Ca- 
tholique de la Jeunesse Canadien- 
nc-française, l’Union Catholique 
des Cultivateurs, la Ligue du Di- 
Ananche, Ja Société Saint-Vincent 
de Paul, les Missionnaires Coloni- 
sateurs du Canada, la Ligue des 
Retraitants, le Bien-être de la Jeu- 
nesse, elc., ainsi que la Société Na- 
tionale de Colonisation qui se char- 
ge du iravail de secrétariat du co- 
mité, ‘ 
Après plusieurs réunions impor- 
tantes, le Comité Permanent de Co- 
lonisation a tracé'un plan de'colo- 
nisation très précis. Son travail se 
fait valoir dans maints domaines 
qui concourrent au retour à la ter- 
re, Il vient de recevoir ‘de Parche- 
vêché -de Montréal une lettre d’ap- 
probation non équivoque qu'il est 
heureux de communiquer au pu- 
blic: out 


Montréal, le 18 septembre 1931 

Archevèque de Montréal, 

M. Télesphore Brassard, 

Président, du Comité Permanent 

de la Colonisation, 450 rue Saint- 

Vincent, Montréal, : 
Cher M. Brassard, 

J'ai Ju, avec grand bonheur, la 


lettre que vous avez adressée à S.|£ 


Ex. Mgr l'archevêque en son absen- 


ce. Je me fais un'devoir de vous|]| 


féliciter tout de suite du travail dé- 


jé accompli et de bénir celui que|l 
vous vous. proposez de faire pour |} 


le “retour à‘la terre”. Les nombreu- 


Congrès annuel di 


11 et 12 novembre 


Rae Consere— 


mité permanent de colonisation 


autorité diocésaire 


2 L'autre aspect du problème 
est la rvépcreussion de Pexploita- 
Hon communiste de l'ouvrier russe 
sur le sort des ouvriers des autres 
pays! abaissement des salaires, 
chômage, ete, | 


| 


H est en effet impossible d'ait- 
metlre que da pratique du avait} 
forcé et des salaires très bas dans | 
un pays de 180 millions d'habitants 
reste sans influence sur le reste di 
monde, La concurrence sera jme 
possible à soutenir sans abaisse- 
ment correspondant des salaires. 
Le chômage en a été déjh aggravé 
et le sera encore plus si l'on ne fait 
face à ce danger. 

On constate en outre une coopé- 
ration effective entre certains été 
ments capitalistes sans scrupules et 
les exploileurs comniunistes, 


PU. C. C. 


est prouvé que l'U.C.C, répond 
aux aspirations religieuses de la 
masse des cultivaleurs de la pro- 
vince de Québec et de ceux de Hi 
race canadienne-franenise de l'On- 
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Rayon d'automne 


tario, elle groupe dans ses rangs 
tous ceux qui, sans distinction de 
parti, travaillent sincèrement à la 
défense des intérêts dé la classe n- 
gricole, 

L'Hon, Perron, de regreltée mé- 
moire, n'a pas hésité à consulter 
les officiers de PU.C.C., quand il à 
préparé son plan de réforme agri- 
cole, L'Hon, Golbout, Îe ministre 
actuel de l'Agriculture, à déclaré 
publiquement que si PUuion Pro- 
fessionnelle n'existait pas, il fau- 
drait la créer, La compélence de 
ce ministre est connue de tous, une 
semblable parole doit {rouver son 
écho dans le coeur de tous les etl- 
tivatours, qui aiment Dieu, lcur pro 
vince et leur profession, 

Aussi, nous 1orimons tes voeux Îles 
plus sineères pour que TU.C.C., 
progresse rapidement et que te Con 
grès de Montréal remporte le suc- 
cès qu'il mérite, Il y va de l'inté- 
rèt général de flous ceux qui veu- 
dent que notre pays sorte du ma 
asme el que l'Agriculture repren- 
ne la place qui lui revient de droit, 
la première parmi toutes nos in- 
dustrics, 


fee en maseeemeeeenn 


Le soleil descend lentement: vers 
Phorizon, L'on dirait que la forêt, 
qui couronne la montagne, se tord 
dans un immense feu de joie, Vers 
l'infini, des nuages de Vermeil el 
d'or se balancent dans un ‘octan 
de lumière. 

Dans les nids plus de douces 
chansons, les rameaux dènudés 18. 
vent leurs branches nues vérs Île 
ciel, tels des bras en détresses. 
Le vent se joue dans es arbres, 
aux pieds desquels se décrulent en 
lambeaux leurs'dépouilles de pour- 
pre, La terre est grise el sans: vis, 
aucun brail n'émane d'elle, c'est 
le silence, le grând silence hiver. 
mal de la nature 

Au milieu de cet  ensevelisse- 
meut des choses d'ici-bas, voilà que 
tout à coup, la brise apporte les 
mélodieux tintements des eloches 
du bourg, C'est Pangelus qui invite 
les hommes au repos, à li prière 
‘au souvenir de Ceux qui ne sont 
plus!f Leurs vibrations  flottent 
mollement sur les ‘côteaux, sur les 
Plaines, sur es somplueuses demeu- 
res, ainsi que sur les humbles chau 
mières, rappelant à tout ce qui vit, 
aime el souffre, qu'it faut louer le 
Créateur. ALICE 

eme eee come M en 
Dieu voil tout, 

Le petit Pierre sait qu'a table on 

ne doit pas réclamer contre ce qui 


est servi O1 on vient de lui don- 


con langible, soil en argent, soit en 
nature, sa profonde ct reeonnaissan 
le sympathie. Ne manquez pas de 
faire appel aux plus fortunés qui 


ner des confitures, mais si peut. 


Depuis quelques mois fonelion-! ganisation et Tui manifester de fac si pouf. 


Mina ditil c'est bien 
que fe Don Divn voil toul® 
Mais oui mon chéri, 
Alors, mi 1, Hi voil 


vrai 


la eon- 


seront touchés de votre dévouement {fiture qui est dis mon assiette 


à dt eause de la colonisalion cl 
sauront y répondre généreusement, 
Japprouve de tout coeur, au nom 


de $S. Ex, Mgr l'arechevèque, loct-| LIEUSE 


vre dé votre comité et je prie Dicu 
de la bénir, Pour vous rendre ae 
iravail de souscription plus facile, 
je désire que lPabbé Z. Alaric, di- 
recteur des Missionnaires Colonisa- 
teurs, soit au nombre de vos solli- 
citcurs, 

Veuillez croire, cher M. Brassard, 
que si vous mencez à bonne fin cette 
entreprise, vous aurez bien mérité 
du pays et de l'Eglise, 

Em. A. DESCHAMPS, 

Evêque de Thennesis, 
Auxiliaire de Montréal 
Administrateur. 


ENCOURAGEZ LES AN 
NONCEURS DU 
“PATRIOTE"” 


Contrats et réparations 
Electriques 


Poëles Electriques “GURNEY" 


Frigidaires Electriques 
“KELVINATOR’ 


Foyers en glaise Lava 
Chaufferettés À eau Hotpoint 


Ampoules Mazda 
J. E. LACROIX, LTD, 
Électragist. 
TEL: 2944 


ses et puissantes sociétés catholi- | 


ques qui ont promis leur concours | À 


à votre organisation méritent les 


mêmes éloges et les mêmes béné- 


dictions, C’est déjà un encourage- 
ment ei un gage de‘succès que leur 
entrée en scène avec’ votre comité, 
Toutefois, vous ne pouvez pas, mê- 
me avec d'aide et la bonne volonté 
de ces sociétés, faire face à tous les 
besoins de la crise actuelle, 11-vous 
faut de plus recourir aux autorités 
fédérales, provinciales, et munici- 
pales. Vous recevrez, je n’en doute 
pas, ide leur part, un chaleureux ct 
|généreux" accueil, ‘puisque : vous 
jicur ‘offrez une organisation res- 
ponsable ‘toute faite, prête au tra- 
vail, et composte des meilleurs élé. 
ments ‘de notre société: Le public 
'Saura lui aussi: apprécier votré or- 


‘ 
ste 


. 


. et 
Fois 


North Star Lumber Co. Lid. 


Cour à Prince-Albert. 
TEL: 
Prince-Albert, Sask, 


: 


.. D'où vient la bonne 
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TE 
‘FROST & WOOD’ 


C'esk une machine parfaite- 

ment halancée. Sa charpente 

est forte ct solidement at- 

tachée. Sa construction effi- 

caco l'a rendue fameuse par 
tout le monde 


À. E. Delamere 


AGENT 
Cockshutt et Frost & Wood 


Machines Agricoles 
Téléphone 2707 
Prince.Albert 


it ième Rae Ouest 


Nous Nettoyons 
Nous Pressons 
Nous Réparons 


Nous allons chercher et 
‘‘livrons 


OUVRAGE GARANTI 


CANADIAN 
CLEANERS 


Urban F, Russel, Propriétaire 


Teléphone 2880 


16 — 100me ruo 


Prince-Abert 


Sask. 


Notre charbon est de qualité 

supérieure, chaud, propre et 
durable 

PRIK RAISONNABLES 


Nous vendons du bois de 
| ‘toutes sortes 


ET 


qualité, 
2275 oo 
J. P. Hepburn, gérant. 


NOTE | à Van Sislande 4. 
2 Bourassa C, 
° Pour pe pa; empiètes sur l'es- Near ; 
pace du voisin, nous devons noi: | Bernuy Ge 
contenter de fournir, sans commen.| 2  Pävoursière M, 
Petits: 


aires, les résultats du travail scu- 

laire du mois d'octobre ct Ia liste 

des vainquenrs an tournoi athle- 

tique, . 
Si les chiffres sont parfois élo-! Grands: 

quenis, nous doutons eependant} À Van Elsiande J, 

pour ce 2ème rapport, qu'ils puis-| 2 Boucher E 

sent vous donner une idée exacte | Woyens: 

tañt Qu savoir faire des organisa- 


1 Dumont M. 
2 Limacker J. 
JET DU BOULET 


1 Ducharme V, 


teurs que de l'enthonsinsme des) 2 Michaud R. 
concurrents, | COURSE A TROIS JAMBES 
Nous tâcherons d'y revenir. Grands: 
nm XX JT Van Elslande J. 
Lauréats du mois d'octobre | , HS Ce 


Gaumond J. 


édiaires: 
Intermédiaires Moyens: 


M. Bernard Lizée, 1er 


M. Fernand Lizte, 2ème I charbonneau ft, 
Eléments-Latins: 9 Dion NR 

M. Adéodat Lauzière, ler s Valcour! G 

M. Atsène Lauzière, 2ème Petits = " 
ler Commercial: j Verhels! G 

M. Joseph Limacher, 1er | Walteyie ‘y 

M. Paul Mailhot, 2ème 2 Limacker ‘ 
Syntaxe: Prévost P. 

M. Charles Brülé, ter COURSE AU SAC 

M. Edouard Maurice, 2ème petits 
2ème Commercial: 1 Wativne v' 

M. Philippe Chorest, 1er 2 Prévost P.. 


M. Ronald Amvot, 2ème 
Versification: 

M. Ricadius Perron, 1er 

M. Edouard Boucher, 2ème 
Sème Commercial: 


COURSE LA BROUETTE 
Grands: 
1 Adolphe KR, 


Perron A. 


À 


M. Richard Adolphe, ler ? B auregar ta, 

M. Philippe Beauchesne, 2ème Nogurs {r. 
Belle-Lotires Moyens: 

M. Lionel Mondor, Ler 1  Charbonneau I. 

M, Albert Blanchet, 2ème Amyoi R 
Rhétorique: 2 Valcourl [ER 

M. Gérard Nogues, ler Dion A. 

M. Ravneaud Gravel, 26me | Petits: . 
Philasaphie I: jy 1 Watteyne V. 

M. Pierre Lafrance, ler |. Maillot P. 
Philosophie S.: 2 Prévost D. 

M. Arsène Saint-Pierre, 1er Limacker s. 


COURSE DE HAIES 


iuauregard, 2ènre 
— X 


M, Gérard 


Grands: 


Coin du Collège Mathieu 


3 Béchard J, B. 
Petits: 

1 Maillot P, 

2 Dumont M. 

3 Verhelst G, 

4 Soucy M. . 

COURSE AUX OBSTACLES 

Grands: 
| À Denis M. 

2 Van Elslande J, 


1-2 mille 


3 Carignan €, 
4 Adoiphe R. 


Moyens: 

1 Bernuy G. 

2 Wilson K, 

ä Pilon AM. 

COURSE A RECULONS 

Grands: 

1 Van Elslande J. 

2 Adolphe R. 
Moyens: 


1 Amyat R, 

2 Charbonneau I. 
Petits: 

4 Limacker J. 

2 Seeman G. 


COURSE A LA CIGARETTE 
Grands: 


1 Carignan €, 
2 Schmidt C, 


Carriére J. 
Moyens: 
1 Bernuy G. 
2 Michaud R. 
LANCER LA BALLE 
Grands: 
1 Van Elslande J. 
FIL A AVALE 
Grands: 
1 Adamache X. 


l'Hoyens: 


1 LEacoursière M. 
Petits: 
1 Maillot P, 


COURSE A LA TARTE 
Grands: 
1 Demay M 


: Moyens: 


t 


; 


| 


, rie : 1 Bourassa €, 
Tournoi athlétique Î 2 Adolphe R. 
— ODRer Ne RCD EC 
SAUT À LA PELCHE | UNSE AUX CHAUSSURES 
férands : Î 1 Thuot G, 
D Gravel Rainean | COURSE DE VITESSE 
3 Gravel Joffre | 100 verges 
3 Radous Victor  Grantis: © 
Moyens: | 1  Vau Elslande JF. | 
1 Valvonrt Gilles 2 Mondor L. 
2 "Michaud Hasmond 3  Gaumond J. Ë 
Petits: | Moyens: | 
EL  \Waitevne Valère LT Aimvol 
2 Linacker Joseph Î 2 Béchard J. 
PIEDS-JOINTS j Petits: 
CGrétids: l  Limacker JL 
1 Boucher Edonard 2 Dumont M. 
2 St-Pierre Arsène COURSE A BICYCLETTE 
Moyens: {Grands: 
1 Valcourt Gilles | 1 Beauregard G. 
2 Hernus Georges 2 uravel J, 
Petits: Moyens: 
1 Dumont A. 1  Tozack A, 
2 Hhnacker 2 Lizec F. 
SAUT EN LONGUEUR Pelits: 
Grands: L Neïthlins N. 
PO Van Elslande JT, 2 [Lavoie I. 
2 Boucher E, COURSE D'UN MILLE 
Moyens: | Grands: | 
P Lauzière Ad. 1 Douis M. 
2 Charbonneau, I | 2 Bédard M: 
Petits: 3 Boucher E. 
P Limacker 4, | 4 Beanchesne J. 
2  Neithliny K, Moyens: 1-2 mille 
SAUT EN HAUTEUR Amyotte R, 
Grands: 2 Dupras G. 


PLACEMENT & SPECULATION 


Tone faut pas confondre ces deux choses distinctes, Le 
placement consiste à louer son argent en se préoccupant avant 
tout de protéger son capital contre le risque de perte, La 
spéculation consisté à rechercher d'abord les hénéfices pouvant 
résulter de la hausse des cours, 

La spéculaton pratiquée avec discernement est parfois 
profitable au spéculateur avisé, mais elle est dangereuse pour le 
plus grand nombre, Elle ne convient qu'ä ceux qui ont Iles 
movens de perdre ce qu'ils risquent. Les autres devraient s'en 
tenir au placement. 11 y à, il est vrai, des spéculateurs malgré 
euUX: € Font Ceux qui achètent des valeurs mobilières douteuses 
qu'on leur 4 représentées camine nn placement de tout repos, 
On évite mésaventurée en traitant avee une institution 
sériense, 


Banque Canadienne Nationale 
SERVICE DU PLACEMENT 


Sécurité d’abord ! 
A. KOUSSEAU, Gérant, PRINCE-ALBERT, SASK. 


cette 


€, 


! 
Election 


1 Moreau Cap. 
Petits: È 
1  Lebastard IL 


SAUQUE A LA CORDE 
Éléments contre Syntaxe, Eléments 
Ont gagné 


 V'ersificalion ceutre Belles-Lettres, 


Versification a gagné. 


COURSE DES PROFESSEURS 
M. A. Moquin 

2 R, P. Dussault, O.M.L 

3 M, A. Hubert 

#$ M, Martin 

LANCER LE BOULET 
Professeurs 

1 R, P, A, Paradis, O.M.I. 

2 KR. P, C Pilon, OM.L 
4 RP, M. Dassault, OM. 


LE SOIR 
dé M, Camille Schmidt 
comme Conseiller du Comité Athlée- 
lique, 


A — 


La classe 


de rhétorique 


“Mon cher L'Ecuver, disait Raoul 
Béchard, pendant que nous irons 
chercher Bob Bourassa, toi, va 
chercher un saxophone, une cila- 
rinette, un banjo, et n'apporte pas 
le piano, pare que Raineau Gravel 
en a un chez lui.” 

Voili! les rhétoriciens obtenaient 
la permission du préfet de tenir 
une assemblée, en vue de leur con- 
ventum, en ville, chez leur confrè- 
re Raincau Gravel. Et comme, chez 
les Rhétoriciens de cette année a 
musique est très en vogue, car ils 
sont musiciens même L'’Ecuyer, 
qui transporte les instruments. On 
ne fait pas de réunion sans faire 
un peu de musique, 

Voilà Bob en voiture. On passe 
au collège. Ah! Barrière! L'Ecuyer 
avait perdu ses instruments, le 
banjo d’un côté, le saxophone @e 
Pautre et ce pauvre Buds qui ra- 
massait le tout, “N'oublie pas les 
embouchures!” lui cria Bouvier. 
| Tout le monde arrive chez Rai- 
nGau; où lPon chanta, joua les mor- 
ceaux populaires, n’oubliant pas 
When Buds lost his banjo, but nev- 
er his lemper, Apres avoir repassé 
une partie de leur répertoire musi- 
cal, nos Rhétoriciens procédèrent 
à l'élection des officiers, qui se 
fit au bulletin secret, “Raoul Bé- 
chard, élu président du Conventum” 
déclara Bob Bourassa, qui, pour la 


circonstance, était maître de eéré- | HOonner 
monie; Raineau Gravel, vice-pré- [rois mille dollars que jeur à ver- 


sident à l'unanimité; Gérard Nogue | SéS pour celte année, la commission 


secrétaire. 


LE PATROITE DE 


merciements: “Mes amis, disait-il, 
j'espère que le viel axiome: les a- 
mis sont comme des parapluies, 
heur comme dans l'adversité.” 
Conventum, disait Paul Legault, 
participe passé du verbe convenire, 
“ètre d'accord”, se souvenir, n’est- 
ce pas pour cela que nous nous lé- 
ulssons aujourd’hui. Amis hier, A- 
mis aujourd'hui, Amis demain, A- 
c'est quand on en à besoin qu'on 
n'en trouve pas; j'espère que cet 


Les Soeurs de Jésus- 


: 5 ! . el 
taire, après quuiques paroles de re- 


pre 


axiome mentira pour les confrères 
rhétoriciens de 1931-32, et que nous 
serons toujours unis dans le bon- 
mis toujours, tel sera loujours no- 
ire, devise, 

Le thé fut servi par Edgar Bou- 
vicr et Gérard L'Ecuyer, L'on s'a- 
musa ferme jusqu'à l'heure du sou- 
per où la cloche du Collège rappe- 
la ses rhéloriciens à leur devoirs. 

L'Ecuyer rapporla au complet, 
tous les instruments de musique, 

Ad Mullos Amos, 


À 


sauvent l’école de Gravelbourg 


Sous ia pression de la crise fi- 
nancière, plus funeste à la Saskat- 
chewan qu'au reste du pays, plu- 
sieurs münicipalités scolaires 0} 
fermé les portes de leurs écoles. In- 
capables de les soutenir par elles- 
mêmes, menacées de se voir relfu- 
jser Poctroi du gouvernement, elles 
n'ont pu éviter la triste nécessité, 
La municapité scolaire de la ville 
de Gravelbourg'ne pouvait éviter 
ce qu'on peut bien appeler un dé- 
sasire, Comment peut-elle tenir 
mieux que les autres? Elle se trouve 
dans les mêmes conditions. Maigre 
fut la perception de la taxe, qui 
n'a rapporté que trois mille dol- 
lars, Et le contrat avec les religieu- 
ses est de $18,200, Et lPactroi du 
gouvernement se monte tout a plus 
à #5,009, qui même reste fort hy- 
pothétique, Et fut-il donné, nous 
n'attendrions encore que la somme 
de 58,000. 

Restent les douze ou treize mille, 
impossibles à trouver, Emprunter 


cipalité l'osera-t-elle? Ne se trouve- 
telle pas en face d’un débit assez 
éloquent pour empêcher toute de- 
marche, celui de $32,000. Telle est 
la navrante situation qui va accu- 
ler à la catastrophe, Déjà la rumeur 
circule encore silencieuse. Mais on 
entend les verrous grincer sur Îles 
portes du couvent. À la Noël, les 
enfants s'entendront dire: ‘l'école 
est fermée jusqu’à des jours meil- 
leurs, Ah! on l'aurait bien mérité! 
Quelle belle vengeance, en se plu- 
“ant au simple point de vue de Ia 
licrté, les religieuses de Jésus-Mi- 
rie n'auraient-elles pas cu l'occa- 
sion d'excrecr pour les avanies 
sans nom qu'on leur a fait subir. 
iLes jours ne sont pas encore -éloi- 
gnés, où on leur ordonnait au non 
d'une trompeuse neutralité, de dé- 
crocher les crucifix des murailles 
d'une école fréquentée par des en- 
fants dont à presque totalité est 


ee 


éatholique, 

Elles auraient pu se 
seuvenir que leur haie 
costume était. un objet ue 


haine et qu'on Leur avait ordon- 
né de Penicver, Quels regards of- 
fusquaient ect habit? puisque 14 
Dlupart des enfants sont catholi- 
ques, et comme lcls, peu suscepli- 
bles de se pâmer devant un costu- 
me religieux, Elles auraient bien 
pu se souvenir avve quelle désin- 
volture et au nom d'une neutralite, 


surait lPenseignement de la religion 
pour des enfants catholiques, au- 
tant et plus encore qu'on mesurait 
l'enseignement du français pour des 


enfants canadiens-français Elles 
auraient bien pu se souvenir, et 


avec douleur cuile fois, de la satis- 
faction de quelques catholiques, 
loujours heureux des lourdes mi- 
sères faites aux religieuses. Qu’au- 
raient-elles fait; s'il leur cut fallu 
se souvenir du crainlif silence d’u- 
ne certaine partie de la population, 
alors qu'elles étaient aux prises 4- 
vec la persécution? Mais les soeurs 
de Jésus-Marie ne se sont pas sou- 
venu! Elles se sont montrées plus 
grandes que leurs  persécuteurs; 
elles se sont élevées au-dessus de 
leurs justes ressentiments pour ne 
considérer que leur charité envers 
l'âme des enfants, et elles tiendront 
leur école ouverte à des conditions 
financières ridicules. 

Ce faisant, elles prouvent cc qui 
s’est vu plus w’une lois, à travers 
les siècles: le désintéressement des 
communautés religieuses, Nous al- 
testons que les Soeurs de Jésus-Ma- 
rie he sont* pas riches à Gravel- 
bourg, Nous nous demandons mè- 
me comment elles vont subsister 
cette année? Nous nous inquiéions 
peut-être plus qu’elles-mêmes. 

Elles ont accepté poar faire fonc- 
leur école la somme de 


scolaire. On a dit qu’elles peuvent 


Les autres membres du Conven- [à Peine compter sur l'octroi du gou 


qui n'a rien de neulre, on leur me-} 


à la Banque? Mais comment la muni 


tin leur sacrifice, qui va recommen. 
cer chaque jour. Elle rappellera 
aussi à la population que ce sacri- 
fice noblement fait a sauvé une 
situation sans lui insoluble, 

C'est une nouvelle page de l’his- 
loire de l'Eglise qui s'écrit, en ce 
moment, et qui s'ajoute à toutes 
celles écrites à travers les âges. 
Elle raconte ce que les autres ont 
raconté: que l'Eglise catholique est 
une source inépuisable de dévoue- 
ment, Les archives des gouverne- 
ments ne contiendront pas cette 
page gloriense, Mais ce sera un 
malheur! En la consignant, elles 
pourraient éviter à quelques hom- 
mes de l'avenir de commettre lim- | 
pair de venir régenter une école 
qui n'a pas, dans les jours de dé- 
tresse, mesuré son dévouement sur À 
les deniers recus. 

Mais la population de Gravel- 
bourg se souviendra, el à ce sou- 
venir de nécessaire gratitude, elle 
ajoutera celui du Collège, du jar- | 
din de l'Enfance et de lhâpital, 
toutes institution: qui ne tiennent 
leurs portes ouveries qu'à coup de 
sacrifices, | 

Ea population qui vit et est à 
même d'apprécier Ia grandeur de 
ces actes admirables se souviendra, 
pour qu'aux jours meilleurs ce sou- 
venir se change en secours gént- 
reux afin que ces inslitutions dve- 
viennent ce qu'elles méritent d ètre: 
grandes et flarissantes, 

‘ À. BEAUCHAMP, OM 


L'enseignement 
du français et | 
son importance 


La valeur intellectuelle de la lan- 
que française est soulignée au con- 
grès des professeurs de Toronto 


MINORITE HEUREUSE 

“Ce n'est pas seuiement parce 
que les trois quarts de la popula- 
on montréalaise parlent le fran- 
eais comme langue materntile que 
cette langue est enseignée dans nos 
écoles. À part les exigences, mani- 
fesles, qui requièrent de tout hu- 
bitant de la province de Québec de 
savoir s'exprimer correctement en 
français, nous estimons qu'éludier 
le français est nécessaire au point 
de vuc de la culture générale de 
n'importe quel enfant, nimporte 
où.” 


Ainsi s'exprimait M. D.-C. Logan, | 
surintendant des évoles protestan- 
tes de Moniréal, parlant à l'école 
secondaire de la rue University, de- 
ant le premier groupe organisé de 
professeurs de Toronto ayant ja- 
mais visité la métropole où la pro-! 
vince de Québec officiellument. 

D'ailleurs lharmonic qui existe 
dans le système d'enseignement de 
notre province caractérisé surtout 
par Ics diverses commissions catho 
liques et protestantes, fut vantée et 
louée hautement par le Dr Malcilm- 


A. Campbell, président de la com-| 


mission des écoles protestantes ae 
Montréal, au cours de son discours 
de bienvenue aux visiteurs. 


AUTONOMIE DE LA MINORITE 


“Bien que nous soyons une très 
petite minorité dans cette ville ct 
dans cette province en générat, dit- 
il entre autres, nous jouissons d’une 
parfaite autonomie et nous avons 
toute l'autorité voulue quant à Pen- 
seignement de nos enfants, Nous 
sommes heureux, très heureux mû- 
me”, 
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Pour l'appendicite, calcul bi- 
liaire, maux d'estomac et de 
toie. On s'est servi du remède 
Hepatola, avec succès durant 
20 ans dans tout le Canada. His. 
sayez-le, Prix $6,75 par ia poste. * 

Mme GEO, $, ALMAS 
P, O. Box 1073 
SASKATOON, 


ÿ 
f 
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Ces paroles de vérité sur l'indé- 
pendance qui règne dans la pro- 
vince de Québec furent tontes pro- 
noncécs devant environ trois cents 
jeunes femmes chargées de l'ensci- 


gnement primaire et secondaire 
dans la région de Toronto. Cette 
manifestation avait revêtu un Ca- 


ractère solennel, car elle marquait 
le début d’une ère d'entente cor- 
diale entre les provinces d’Ontario 
et de Québec au‘point de vue pé- 
dagogique. 


L'ENTENTE CORDIALE ENTRE 
ONTARIO ET QUEBEC 


“Le jour où grâce au nouveau 
pont Perley, dit M. P.-F, Munro, 
président de la délégation et ins- 
pecteur des écoles de Toronto, les 
deux provinces socurs sont unies 
par un autre lien matériel, nous 
nous réjouissons tous de voir qu'un 
nouveau lien intellectuel nous unit 
aux Québecois, L'entente cordiale 
règne véritablement entre nous et 
nous ne souhaitons qu'une seule 
chose: que l'esprit de concorde di- 
rige de plus en plus nos relations.” 

Le Dr Pereival, directeur de l'en- 
seignement protestant de la provin- 
ce de Québee, parla brièvement de 
cet enseignement, faisant allusion 
aux nombreuses caractéristiques 
qui en font un exemple pour beau- 
coup. 

*x 


Le Canada aux concours 
d’éloquence 
Depuis trois ans les jeunes gens 
qui représentent le Canada au eon- 
cours international  d’éloquence 
nous font beaucoup d'honneur, 


Celui qui s'est rendu à Washing 
Jon celte année a obtenu le deuxiè- 


me rang FN y a deux ans, M. Roch | 
Nous ; 


Dinard se classait premier, 
sommes en passe d'afficher devant 
le monde un tempérament d'orn- 
tours, 

Une faul pas conclure trop rapi- 
dement dé ces succès que les tas- 
tes de l'éloquence canadienne Pen. 
portent où l'emporteront sur ceux 
des autres nations. Nos orateurs 
ont à surmonter bic des difficultés 
d'influences et de milieux, Les 
gloires de Washington nous font du 
moins espérer qu'avec un labeur 
constant notre race ne le cédera 
Pas aux autres dans les Inttes de 
l'éloquence, ‘ 


LE SOLEIL 
SE EE 
Monselet et Nadar. 
adar avait l'habitude de dire 


tu aux quatre parties du monde el 
d'apostropher chacun par celte 
phrase: “Pourquoi ne viens-iu pas 
me voir?” e 


HSE Et ER 

Des Potages à la Crème! 
La recette pour lea potages 
crème de céleri, d'oignons, 
de tomates, d'asperges etc., 
et pour plus d'un cent d' 
autres mets délicieux sont 
données dans notre nouveau 
livre de cuisine GRATIS, “Le Bon Pourvoy- 
eur.” Ce livre montre comment rehausser Le 
goût et préparer d'innombrables mets avec du 


LAIT ST. CHARLES 


de BORDEN non-sucre EVAPORE 
Borden Co., Limited 
115 George St., Toronto 


Envoyez-moi un exemplaire, gratis, 
de votre nouveau livre de cuisine, 
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Annonces 
Classifiées 


Le paiement doit tonjonrs 
accompagner la cople de l'an- 
nonce; sinon elle ne 8era pas 
insérée, 

TARIF: 2 sous par mot 
Minimum, 59-sous pare inscrcion 


OCCASION pour médecin 
catholique dans un centes de ja 
Saskatchewan. Certitude «Ge {rou- 
ver clientèle fréquente et de pra 
tiquer à l'hôpital, Pour plus am- 
ples renseignements, s'adresser à 
Boîte I. A. Le Patriote de l'Ouest, 
34-35-C, 


BONNI 


BELLE FERME de 215 acres, près 
de Prince-Albert, 1l4 milles de, l'é- 
cole, 150 acres cassés, Bonne bâtis- 
seseau courante à l’année, à échan- 
ger pour de jeunes animaux, Emile 
Lecicre, 809-140 rue Ouest, Prince- 


Albert, Sask 31-35-p, 
INSTITUTRIGE bilingue, certificat 


seconde classe. 15 ans d'expérience, 
demande érole avec résidence pour 
l'anné.e 1922, Bonnes références. 
Adressez: A. B. C. Le Patriote de’ 
l'Ouest, Prince-Albert, Sask. : 86-p 


ON DEMANDE un homme avec sa 


femme pour travailler sur ferme, 
sans enfants de préférence, $10.00 
par mois pour l'hiver. S'adresser à 
Yaidon, Vauwn, Sask 


Joseph N. 
85-36-7 


TERRE À VENDRE ou à échanger, 
1 quart de section situé À 1-4 de 
mille du Pac froid, Aïberta (Cold 
Lake, Alta.) 1 mille de l'église et 
de l'école, et à 6 milles du chemin 
de fer. Terrain cassé 37 ncres — 
bonne maison et dépendances, 
PFrendra en échange pour paiement 
initial, machineries agricoles, che- 
vaux, animaux -—— termes faciles, 
Pour toutes informations s'adres- 
ser À M, Charles Héhort, instituteur 
lu Goff, Alta, 35-36-p 


rABAC! TABAC: . 

FABAC naturel canadien, 12 variétés. 

PABAC haehé, mélange doux exé- 

cuté sur cpmmande, Cigares diffé- 
rentes marques. 

Täste de prix et échantillons 1-20 
106. Un joli hachoïr à tahac donné 
gartis avec toute demmande de 100 
livres et plus. valeur $1.109. Adres- 
suz: JS. J. Gareau et Fils, Saint. 
Rach-de-l'Achigan, Qué, 13-38-C 


Or il se forma, tin jour, ne so- 
cièlé avant pour but de dire vous 
à Nadar, Charles Monselet recru- 
tail les vouvoyeurs: 

-- Un beau matin, disaitsil, Nac° 7 
dar se débattra vainement dans un 
peut 


réseau de froidenr, Cela ie 


luert. 


Traitez 


i 


ee 


Pour ceux qui restent 


Lorsque la mort visite une mai- 
son, là chose première est de 
voir à ce que le cher disparu s’en 
aille convenablement. Tout ce 
que l'on fait duit refléter le res. 
.bect et l'affection éprouvés en 
ces moments, 

Mais en pius de veln, une res- 
ponsabilité demeure sur l'em 
baumeur, Il ost de son devoir 
d'alléger le plus possible les dif- 
fieultés de ceux qui restent, 
Nous considérons cette tñche 
aussi importante que l'autre. 
Notre plus grand désir ost de 
pons faire considérer par nos 
elients comme deg amis, prèts 
À jows aider de toutes facons 
possibles, 


HAMILTON'S LIMITED 
M. ©. HAMILTON, gérant 
Entrepreneurs de Pompes 
. Funèbres 
…Téléphones:-3066 et 9229. 
25 - 1lème rue Eat 


Prince-Albert, « -._ = Bask 
= 


tum sont: Paul Legault, Edgar Bou-|ernement, Pour les $13,000 7 qui 
vier, Gérard L’Ecuyer, Robert Bou. |"CStent et que devaient leur payer, 
rassa. On est rhéloricien ou on ne | °lte année même, les contribua- 
l'est pas. Donc, chacun fit son pe- bles, elles ont accepié trois hillets 
tit discours. égaux, payables sans intérêt, au 
Raoul Béchard, pour une fais, | Cours des années 1932-32-34, En re- 
devint sérieux, “Je vous remercfe, | Cevant ces billets, elles savent an- 


JES | 


Marchands, Pelletiers, & Trappeurs 


. Nous sollicitons vos collections de fourrures et vous 
paierons les plus hauts prix, 


4 


‘hers confrères de l'honneur que tant que personne ne compler que 
vous me faites en nrélisant votre [sur l'incertain. 
président. C’est un poste d'honneur | Près de mille écoles sont nctucl- 
et j'espère me montrer digne de la [lement désertes dans la Saskatche- 
“onfiance que vous avez mise en [Wan et non des moindres: bientôt 
moi, mille autres, assure-t-on, suhiront 
iameau Gravel, le nouveau vice. Île mème sort et done ia moitié des 
président, remercie ses confrères |éeoles seront fermées dans notre 
le lhonneur qu'on lui conférait en | province, Mais ici nous entendrans, 
l'élisant vice-président, “Mes amis, | l’année durant, sonner la cloche du 
dit-il en terminant, “qne la classe | couvent appelant Tes enfants à la 
de rhétorique de 1931-32 soit un classe: et cette année Ja cloche au- 
exemple, au Collège de. Gravelbourg |ra'un son plus significatif et plus 
par lamitié qui existera toujours émouvant, elle ne dira päs seule- 
ntre nous.” : ment le dévouement des religieu- 
Gérard Noguc, ie nouveau secré ses, mais elle chantera chaque ma- 


D 


Nous avons un assortiment 
complet d'épiceries de ja plua 
haute qualité, toujours meil= 
leure que le prix. 


Âdressez vos envois:- 
HUDSON'S BAY COMPANY 
Agence pour achat de fourrures 
Prince-Albert, Saskatchewan. 
Téléphone 3091 ou 2482  JESEL." 
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COMMANDES 
FALEPHONR 9150 


ROCHES LIMITED 


Âve Centrale Ilmince-Albert 
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EUYPER & SON, Distillateurs 
cu 1695 ‘ Flotterdum - Hollande 
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LE PATROITE DE L'OUEST, mercredi le 4 novembre 1931 L 
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Primes de norcelaine utiles dans chaque 
paquet d'avoine roulée Robin Hood aver 
l'étiquette marque rouge 

1. 


Choses et autres 


Le Vatican n'accepterait pas 
un nouvel ambassadeur que 
nommerait Madrid 


a 
. Cité du Vatican, — J1 à été an- 
noncé officiellement au sVatic 
qu'il n'est pas probable que Luis 
Zulueta puisse être accepté comme 
ambassadeur de l'Espagne par le 
Saint-Siège, [1 a été 


Service dentaire dans l’Ontario-nord 


à 
moment que la livre anglaise est 
de moins de $4,40 sur le marché é- 
tranger, 


ee —— X 


L'argent américain 


es 


se 
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an, Washington. — Les statistiques Abe 
publiées à Washington par le dé- 
partement du Commerce révèlent 


que les investissements des Etats- 


* 


1 ajouté que, : DR . 
dans l’état actuel des choses en Es, Unis en Allemagne s'élèvent à 308 


millions de livres. 

On évalue les placements améri- 
cains à l'étranger à environ 3 mil- 
Hards de livres, dont 925 millions 
en Europe, 777 millions au Canada 
ct 615 millions en Amérique du Sud 


pagne, il est “impossible de consi- 
dérer la nomination de qui que ce 
soit comme ambassadeur espagnol’, 

On a fait remarquer qu'il s’est 


L Construit aux usines Angus du Pacifique Canadien, 
manifesté une hostilité si marquée 


à Montréal, et équipé aux frais du Chapitre | 


cout qui se tent actuelle 


Une prédiction que Zlucta serait 


à de hauts milieux c 
Madrid, . 

On disait que le Vatican était 
porté à croire que la discussion des 
difficultés ne pourrait se continuer 


atholiques de 


chrétien dans la vie politique ct 
économique du Canada; voilà * 
qu'à dénoncé M, Henri Bourassa, 
dépulé de Labelle, dans un dis- 
cours prononcé ici, à | 


base conforme à l'esprit de Dieu. 
1 prédit que les conditions actuel- 


lemagne et en Angleterre, Puisque 
le catholicisme renferme la vérité 
divine, les catholiques, en faisant 
êtat de cette vérité, non seulement 


tique, peuvent et doivent faire 


plus 
que Îles autres pour le Canada. 


déral n’entreprendra pas lPenregis- 
trement des femmes sans travail. 
Cette décision: est bien: :précisée 
dans une lettre que le sénateur Ro- 
bertson vient d'adresser nu conseil 
national des femmes, L'enregistre- 
ment des hommes sans travail n 
donné déjà un travail considérable 
et ce recensement contient toutcs 
les informations désirées relative. 
ment aux secours que le gouvernc- 
ment devra assurer aux gens dans 
Je besoin. È 


que lParrèté ministériel au sujet de 
Papplicalion de la clause du “dump 
ing” sur Îles importations angläi- 
ses, s'applique dans toute sa ri- 
gueur à tous les autres pavs dont le 
numéraire est déprécié. Pour ee 
qui est de l'Angleterre, comme l’on 
sait, la clause nc s'applique que du ; 
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Adûjotgnant Banque Royale 
TE, 4057 RUE CENTRALE 


Complets pour hommes falta 
eur commande 


Schantilions cholsin do pre 
Entère qualité 


er Erto 


celèc 


a Catholic|et pr. 


Salt Lake City, Utah. — Wii. 
Green, président de la Fédération 


que celle-ci est favorable à ce qu’on 
rende à l'argent, métal, une raison- 
nable capacité d'achat, el cela pour 
deux raisons. ‘D'abord  limpor- 
lance de l’industrie minière com- 


Ithaca, NY, — Un traité de paix 
onomique, comprenant lannula- 
tion de toutes les dettes de guerre, 
est recommandé par G. EF. Warren 
À. Pearson, économisies de 


de force l'Allemagne à paver les 
réparations, ces pays devront s’eni- 


de réduire leurs importations. 
L'Angleterre paye environ $160.- 

000,009 par année aux Etats-Unis. 

Ce n'est pas considérable, mais 


chandises et des vivres. 


- ne mm 


teur théâtral anglais de passage 
dans la capitale, déclare que la seu 
le méthode pratique de contrôler 
les émissions radio-télégraphiques 


est celle que l'Angleterre a adôptéc, 
c'est-à-dire le contrôle par FEtal 


[} préconise l'élimination de toute 

publicité commerciale dans les con- 
curts de radio. 

a ee à 

L'ACI.G., a entrepris une cam- 

pagne de souscription nationale 

ayant pour but de sauver le Natio:. 


Les faits ne laissent pas de doute 
que les circonstances l'on forcée à 
agir ainsi, 

La seule institution. Canadienne- 
française pour la culture physique, 
le National, allait à la <banqueroute 
et devait passer à des mains étran- 
gères. ec L 

La dette du National ëtait de 
$145,000 et les travaux urgents à 
faire se chiffraient à $35,000, ou 
un total de $180.000 à compter. 

Une bonne partie étant à courte 
échéance et devant les difficultés 
de la renouveler avec âvantage seu- 
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VoHà ce qu'est notre pain riche com- 


me Le beurre, doux comme nne noix 


Nous gardons toujours un chois. . 


infini des plus fines pâtisserles, 


Notre assortiment d'automne 


dans tous nos départements est 


Les 


qualitées sont supérieures ef 


maintenant au complet. 


nos prix des plus raisonnables. 


Ave Centrals 


1 


Wagon aux représentants du gouvernement ontaricn, 


de Toronto-Nord, en présence de l'Hon. G. S. Henry, 
premier ministre d'Ontario, de l'Hon. Dr. J. M. Robb, 


ministre de l'Hygiène, du Cr. W.J 


de l'Hygiène, du Dr. F. J. Conboy, directeur des ser- 
‘vices dentaires du ministère de l'Hygiène d'Ontario et 


toutes les lisnes du nord de l'Ontario et pourra dis- 


penser ses services aux enfants et 
localités situées dans les districts 
cette province. 


tion du genre de la population an- 
glaise ,;en grande minorité en pos- 


Une organisation fut rapidement 
montée pour la sauver et sollicite 
actuellement le support financier 
des Canadiens français. 


a pris la direction du National, 
constitué PAN.I.C. ou Possociation 
Nationale de la Jeunesse Canadien- 


programme des plus complets qui 
fait léloge de tous. Le développe- 
ment des sports, de la culfure phy- 
sique sera poursuivi avec une plus 
grande intensité encore que par le 
passé. 

Les amateurs furent d’abord in- 
quiets mais tous félicitent mainte- 


NN 


[nant la nouvelle administration, 


A peine son plan de campagne 
élaboré, PAssociation était invitée 
à prendre la direction de lO.J.0, 
ou l'oeuvre de la Jeunesse d'‘Otta- 


physique, elle crut son-devoir d’ac- 
cepter. ‘ 

C'est l'intention d'étendre son 
activité dans ce domaine dans tous 
les centres de la province à mesure 
que les conditions le permettront, 
. Ainsi le grand pas sera fait pour 
la fédération en une seule de toutes 
les: oeuvres de jeunesse Canadien- 
ne-Française et augmentera consi- 
dérablement les moyens d’action de 


{PAssociation, ce qui ne peut. que 


faire le profif de tout bon citoyen. 
Aidez-donce dans la mesure de vos 

moyens à celte oeuvre et permettez 

à l'association de contribuer aux 


‘anadien a accordé au journal, La 
Presse de Montréal des permis pour 
‘linstallation de postes de télévi- 
sion et de radiovision, Les deux 
postes du journal seront opérés si- 
multanément, !” 


LU 
—— - 


le déclin des forces au retour de 
l'âge, 


Le lait est l'ennemi de la vieil- 


‘Tlesse. 11 remplace les nerfs, four- 


nit des vitamines nécessaires. La 
aleur nutritive d’unè pinte de lait 

est égale à: 

Près d’une livré de viande maigre; 

Neuf ou'dix oeufs; 

Plus d’une livre de poulet; 

Près de deux livres de poisson. 
\Les vitamines fournies par le lait 

sont: la vitamine “A” nécescsaire 

pour la croissante et la formation 

des os; la vitamine “B° qui prévient 


loppement et le maintien de la san- 


. Bell, sous-ministre 


adultes des petites 
sententrionaux de 


ERA ELTIET E N 


bondamment tous Îes jours. 
La femme qui boit Au lait parait 


n'en boit pas, bue a aussi un phy- 
sique plus attrayant, Car elle reste 
mince el souple. 


L'homme de quarante ans qui 


sont plus élastiques, il peut faire 
plus de travail et le faire mieux 


gnements, Ministère de FAgricullu- 
re, Ottawa, ‘Ont, 


LA RADIO 


D'après un communiqué 
de Montréal ' 


DIE 


CHEMIN DE. FER NATIONAL DU 
CANADA 


Concert de lundi le 5 novembre, de 


adiophilies ‘de langue ‘françnse 
aux écoutes aux postes de Ja chai- 
ne de l'Est “Le Petif Duc”, un opé-| 
"a-Comique en trois acies, dont les 
paroles sont de Meilhac et Halevy 
et la musique de Ch. Lecocq: | 
“Le jeune duc Raoul de'Parthe- 
nay, âgé de dix huit ans, vient 
d'épouser une jeune fille qu'il ai- 
Îme, mais esf séparé sur lordre du 
roi, de sa fenime, qui est enfermée 
dans un couvent. 
Au moment où Raoul se prépare 
à attaquer le couvent avee son ré- 
giment, on signale l'ennemi; le duc 
vole au combat, se couvre de glot- 


nal auront le plaisir d'entendre une 
opérette d'André Messager “Les 
P'tites Michu”. 
Comme tous les autres opéras Co- 
miques d'André Messager cclui-ci 
fut présenté à Paris, Londres, aux 
États-Unis et au Canada, 


les paroles sont de Chivot et Duru. 

“Une intrigue secondaire fondée 
sur les relations de Mme Favart ct 
du Maréchal de Saxe, sert de fond 


meilleures de l'autour et parmi les 
morceaux les mieux venus citons 
la chanson de l’échaudé”. 

Les extraits de cet opéra comi- 
que que redront les artistes des 
postes du Canadien National lundi 
soir sont spécialement dédiés aux 
auditeurs de langue française qui 
seront aux écoutes aux postes de 


la chaine de l’est du réseau natio- 


1 lichinelle®? “je sens.Jorsque je l'ap- 


CNBM, Moniréal, CNRQ Québec cl 


au Jivret. Pa partition est une des 


postes du Canadien National jeudi 
soir auront le plaisir d'entendre 


Lark”, “our Jolly Brothers”, “Cn- 
dernealth the Lilic Bough”, “The 
Golden Song” ct My Sweclest Song 
of AH° qui seront rendus par Îles 


D 
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“Glou Glou”, “la chanson du Po- 


pertois” et d'autres extraits de La 
Mascotie, d'Andran seront rendus 
par es arlisles du Canadien Na- 
Hional lors du concert spécial of- 
fert par le réseau national À ses 
auditeurs de langue française sur. 
sa chaine de postes radiolélépho- 
niques de FEst du Canada, Cette 
chaine comprend CNBO Ottawa, 


ENRA Moncton. 


mique français qui a eu beuuraup 
de vogue en son lemps, est offert 
ce soir par le Canadien National 
sur sa chaine de PEst de postes ra- 
diotéléphoniques à ses auditeurs 
de fangue française, 

. Cet opéra-comique fui joué pour 
lt première fois en 1893, à Paris, et 
a toujours connu un grand succès. 
Tous les meilleurs sopranos et ba- 
rylon ont joué ect opéra enmique. 


Discours de 


_ M. Houde 


race, se donnent pour mission tie 
leur fouruir Falimenl substantiel 
capable de supplécr en eux les é- 
nergies vilales, Peul-Glrc nous ne 
nous rencdons pas assez compte du 
rôle bienfaisant du Putriole com- 
me facleur catholique cl français. 


quantité excessive d'acide urique. Prenez 
les Gin Pills pour obtenir du soulagement 
pendant qu’elles aident vos reins À fonc. 
tionner normalement, 


Nous avons encore, dans vite 
moins importante que le Patriote: 
le Collège Mathivu de Graelbourg, 
PFondé if y a douze ans par Le re 
grelté Monseigneur Matineu, al veut 
étendre à tous nos compatriule, 


Parmi Jes ocuvres admirables de 
PACE il faut placer au premier 
rang l'organisation des voyages de 
la “Survivance”. Lorsque l'exécu- 
if prit ectle nouvelle initiative, il 


jugés ant été dissipés,.. 
Le succès n couronné cetle oeuvre 


remarquables de notre activilé na- 
ionale, par leur extension... par 
l'échange d'idées entre ces deux 
groupes. Aprés a convention de 


en connaissons lous es résultats 
bienfaisants; ef nous espérons qu'à 


marcnes auprés du département 
dans le Dbul d'ontenir des Hivres 
franeais pour les bibliothèque eu 
aires; but qui n'a pas ét énlteins 

mais qui le sera certainement. à ai 
PAGE, C., ne se décourauge pas 1 
premiere échec, Enfin, pour com- 
pléter son oeuvre, l'Association a 
organisé des Congrès Pédagogiques, 


Lnantetemmemener 


enr 


HACHES 


MTL 


sal 


Sur le gigantesque 


ETATS 


SERRE TE ERP SES SET ee 


et le magnifique 


vé 


RE CS 


ETF 


“LE DE FRANCE" 


partance de New-York 


. le 11 décembre à 10 hrs. P.M. 
Voyagez Avec Nous 
L. SOGOUTEZ2" 


une cuisine de renommée mondiale, et de‘délicieux 


contre l'Eglise en Espag © Rosedale de l’Ordre Impérial des Filles de l'Empire, ce 

“est même incertai ee il TT X —— j te Dot és inistè PTE nous enrôler sous de drapenñu defiment 4 Wanchope, 

[ l ertain que les rela- ; wagon dentaire a été présbnté au ministère de l'Hy- Let dore tournal TT. . 
tions diplomatiques soient main- L ARGENT giène de l'Ontario, qui le mettra en service dans les N # notre journal Héunit le personnel enseignant 
tenues. régions du nord de cette province. La remise de ce CPR ERERE LR COLLEGE MATHIEU jte laut françaises, discuter Îles 


methodes d'onsersaement du fran- 


, : 

acceptable par le Saint-Sièg var le Pacifique Canadi t lieu récemment en gare enis.., voit aux inoyens d'appli- 
-Siège com. RL à par le Pacifique Canadien, eut lieu réce n ga DNS OT pénRere Ton INONeNS Cal 

me ambassadeur avait été attribuée Américaine du Travail, annonce pt OVUICC, une institution HO QUT FO CDS COHEN troc #, telle sera l'ocu- 


vre ginurahle de ces congrès... 
Qeusd nous vous arrêtons à con- 
tumpler Fovrusre de celle élile cons- 
tétuue hoe chefs, il nous est 
fupassihle de ue pas admirer leur 


AD 


Sté 4 , F . , û s 
par le maintien d'un représentant | Me .Pourvoyeuse de travail, puis l'é- ° Fe winons dent la me en eervicc congtiéne uno trè6 des paniries cèl USE dévouement inlssable, Mais nous, 
diplomatique. troite relation qu'il y a entre la Lea ee 7, ti tiè dh s st qui a joué un st graud rôle dans Et!faisons-nous notre devoir? Ré. 
x monnaie, ce qu'elle achète et le Te a 8 Sun vétt ble bun du à dentiste” “ province de Québec. pondons-nous à leur attente? Au 
Di d travail, outillé comme un Neraae ourEau qe ae Iste mo Puisque c’est l'élite qui nous|rons-nous parmi nos jeunes des 
iscours de M. Bourassa — x derne, avec salle d'opération, salle d'attente, électri- sauvera, nous avons droit d'allen- Mathieu, des Prud'homme, des Grau: 
à Toronto Suggestion de G.F, Warren cité, eau courante, chaise et tous les accessoires. Il est dre de cette institution le salut... [vel des Denis? Permettez-mei 
_ et F. Pearson en charge d’un dentiste expert, qui est assisté d'une De fortes éludes classiques forme- de saluer ce dernier qui n'a jam 
Toronto. — Le manque d'esprit . garde-malade. Le wagon aura droit de circuler sur ront celle élite. épargné ni son temps ni son argent 


pour défendre nos droits. I ma 
pas craint de se présenter devant 
nos persécuteurs eux-mêmes, el là 
de parler en brave... Remercions- 
le des services qu'il a rendus à 


À 
Truth Society du Canada, Selon M. inew-York, Un tel traité disent ces Je une souscription Sénéreuse Pou- | lui-même ct non avec les aliments, l'une des meilleures opérettes{avail en vue l'affermissement &c lous ses compatriotes de celte pro- 
Bourassa, la dépression cessera au économistes, est d'un intérêt vital vait sauver’ la situation, il procure a santé et la vitalité | modernes est bien, sans contredit, |la solidarité des différents grou- [vinre... el de tout POnest Cana- 
ù D u 4 a H 7 é, à . , à # r . . n v : LU o + . : « 6 
pays dans la mesure où les Cana- pour l'agriculture car l'Angleterre On étudia le problème sous Tous |sans ajouter une once aux déchets | celle écrite sur la musique du grand{pes... d'atlirer sur toutes les mi- | dien, Défenseur de nos droits, “il 
diens accepteront les conditions | 4 l'Allemagne achètent de grandes ses, angles et l'on décida qu’il n'y |de tissus. compositeur Franz Schubert, “Li-[norités  franco-canadiennes de Lt fm ces pureté 
mondiales dans un esprit d’humi- quantités de vivres aux Etrls.Unis avait pas d'autres altcrnations, mê-|  L'un'des meilleurs moyens dellac Time” dont le livret a été écrit! l'Ouest Pallention de num és  Méalaines et Messieure, je ter 
lité chrétienne et seront prêts à o- Si l'Angleterre doit payer ce qu'el- me en temps de crise. maintenir Llénergie physique etlaprès Ia musique, [res de lt prositios den, hosuuns le vou triompher 
‘ c S a - : : . TR . , . NT ; . , Le A7, : ‘ : , . ° ; 
pèrer la reconstruction sur une le doit aux Etats-Unis et si le one Le National est la seule institu-| nerveuse, est de boire dun nil a- Les auditeurs aux éeoutes aux! Québec, Par In aussi certains pré‘ notre, ete de vaut ovre ordurdl 


l'élendard de notre race continuer 
de flotler gloricusement sur ces 


_ ser spi sè u gente r ne parler que si à ç s fe : UNS 8 DFINCIDAUX 6x , snsles plaines ensenicncécs ‘ 
les cesseront en Amérique du Nord parer des marchés étrangers.en mê- Cote ire pour ne parler q plus jeune el se sent plus jeune | quelques-uns des” principaux ex- | Nous pouvons dire que ces voya- ['üsles plaines ensemencées de trn- 
£ 3 ee ee sc À * . n de- . v ns à ee 9 “ : aile ENTOUR ou) ñ N n , , HE « *… etienne * nt arclie 
après qu'elles auront cessé en Al- me temps qu'ils devront s’efforcer ‘ qu'une femme du même âge quillraits tels que “Mark, hark the! ve comptent parmi les événements | diions françaises par Îles hardis 


découvreurs el les vaillants pion- 
niers qui fous étaient des descen- 
dants de În noble race française. 
A 


4! 4 Q % . . . . . . L ‘ 

dans la vie spirituelle, mais enco-lr L ae er | Le comité central de l'ACTG; | poit du lait se porte bien, l'inielli-|artisles des posles du réseau na-l 1995. l’exécut: scidail d'organi- 

re dans la vie économique li l'Angleterre qui m'a pas d'Or Pouf | confiant du succès de la campagne, gence est plus active, les museles |fional A restait ea Or gant Un bel éloge des 
ans la Vie économique ct poli- | payer, préférerait acheter des mar- "€ ei “ HS ‘ al ser des concours de français, Nous 


femmes Canadiennes 


x -- 7 : : ere avec moins de fatigue. . : saunnin ile an M ; men 
ll est contre la publicité ne-Française, sa nouvelle  filiale,| La voie lactée conduit à la santé Concert de Jundi le 93 novembre} l'avenir ils seront un stimulant non ur ; 
DECISION FINALE = + . ge : , 1 Porganisati <È * Hé ee de 9,00 à 9.30 pour Îles insliluteurs comme pour! Winnipeg, — Les “Canadiennes 
à la radio aux fins de remplacer Porganisation | servoz-vous en, buvez du lait. er a got DIN, . lex élèves sont envore les meilleures femme 
Ottax —— Fo du. National. Publié par le Service des Rensei-|, Concert spéciale pour les audi- N NCRC. tai pa téri Le an nel un on tréne” 
A — ser s D o , ë ; $ ‘ e da b à frapeuten SACEGC, a f ncore des dé-|dintérieure que jaie renrontrées”, 
ttawa, Le gonvernement fé Ottawa, _— Sir Barry Jackson, au-| L’A.C.J.C, à depuis élaboré un teurs de langue francaise, ACF,C, a fait encore des dé que i 


a déclaré Mile Agnes Baden Powell 
de Londres, Angletrpre, vireprési 
dente de l'Zaternationai strt Guldu 
Honement, 

Mlle Powell ect hu prentiése «i 
te au Canada ef alle été vives 
mont impressionnée par Boomagni 
fique  décoralion intérieure des 


maisons canadiennes, 


nn x _ , ‘ . s jonc 
nal! - wa, qui comprend un édifice de 4! 9,39 à 10.00 pm. lcure spéciale 99 NOVEMBRE NORTHERN HARD A ÂRE LTD. 
Application de la clause du 1 fallait pour entreprendre dans étages comprenant un Symnase COM | hour les auditeurs de langue frau- 90 NOVEMBRE Ù 1e re ass - 
“dumping” ce temips-ci, que l'A.CI.CG., eut on f{plet et moderne, . Jcaise, DS Concert de lundi le 30 novembre. | Tééphone 2516 (Baker Block) fonce rue Quest 
CE un enthousiasme exagéré et une| YŸ voyant caccasion de poursui- |" Vi de 9.00 à 9.30 pm | "| 
_= Le ministère ,[naivité incomprenable, ou qu’elle |vre avec grande facilité son expan-| Le service de la radio du Cana! {4 Dines de Pierrot” va co- |! - : 4 
Ottawa. Le ministère annonce fut bien forcée de le faire. sion dans I& domaine de la culture} dien National offrira le soir à ses Le Diner de Pierrot, opéra co ! PRINCE ALBERT, SASE. 


4 


Le bon dépot où vous trouverez tous les accessoires 
nécessaires pour les TRAPPEURS., ainsi que tout le 
nécessaire pour la chasse à l'orignal, etc., comprenant 


CARABINES - CARTOUCHES 
— COUTEAUX etc 


Nos prix sont toujours des plus raisonnables 


{ 


‘ TT min développements de la culture phy- re et le roi lève son opposition.” NOUS LIVRONS LES CUÜOMMANDES 
POUR LE INT | sique chez les nôtres. | | . Ste ue la première page.) 
DELICIEUX. EE De T 12 NOVEMBRE . ’ Pour entretenir et fomenter cn Le = es! 
Fo ; La télévision A dix heures Pas jeudi le 12 eux Ja vie religicuse et française, — = RE vel 
MEME ET NUTRITIF ——— novembre Jes radiophiles aux ÉCOU-! lACE,C, et le Patriote, facteurs 
LE PAIN . Montréal. — Le gouvernement [tes aux postes du Canadien Nuatio- indispensables de lPâme de nolre 


EN EUROPE POUR LA NOEI. 


7: 
A. 


D me en (.] 
. : ai ep V us LU { TRE tu 
Lumber Co. Ltd. Nong livrons à domicile Buvez plus de lait du jed des exrails ue geront tn Notre ambition est de garder intè- / D sv 
° . . ————— eudi soir il y 4: COU,ure et pur de tout alliage l’hérita- D AT ET tt 
. : L] A ati » x Ê Niue Pu OU 
, , Voici quelques-unes des raisous| “La Chanson du Réyiment”, etc. ge que nous avons reçu de nos ali- RCE Re 
Henribourg  Spiritwood || NASH’S BAKERY : it est un arti ont êtres ELU rande s 
pour lesquelles le lait est un article , DT cêôtres, | 
PRINCE-ALBERT 1028 — fière ave Ouest important dans le régime de tous, Ce NE ombre Nous devrions cémprendre dès E 
jeunes et vieux, ‘ | U. ’ [maintenant que nolre devoir, com- KCUL- 
T 4] , honez 2733 L'RINCE-ALBERT +  -  SASK.| Le Jait est la meilleure nourri- de 10OU à 10.30 Pie eo Qi —_— TT di 4 
êle ture que Von puisse trouver, [it mieux plaire au publie qu'Or| UE 
P | LT a Le lait tient les femmes en bonne renban bien connu par des “con Les L Exeès d' Âcide Urique . SIOnsS 
ren == = santé et conserve leur beauté, Hoffman”, mais on trouve enCo-| est une cause très fréquente de Rhuma. 
RES Le lait est nécessaire. aux hom-|['e du même” Madame Favart, un! tisme, de Sciatique, de Lûambago. Les. 
FER € mes, pour prévenir les dangers et opéra comique en trois actes dont| reins dérangés hüissent s’accumuler une Fc 
. L 5 ne 1» me 


PARIS" 


Dartarco de Now-York 


le ler décembre à ! hr. P.M. 
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LT 
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È breuvages servis à chaque r DEEE 
CHEFS les troubles nerveux, et la vitamine nai. : or A : - ECS SERVIS € que repas, 
| LOIR s Iror À x, et la viamn , à n o F 
LA Oi ls L Prinee-Aibert. “C", nécessaire pour un bon déve- 19 NOVEMBRE 2f | ; a FRENCH LIRE | . : 
:. Dasloed & ousire ___|té. | ._ "  T{| Concert de jéudi, le 19 novembre, | | Service de Voyage, Le Patriote, Prince-Albert: Sack, 
Cmgee en emnnneest Le lait n’engraisse pas pris par |de 10.00 à 10.30 p.m. it ou à Ligne Francaics, 848 rue Main, Winninor, Man, 


nan 


LA TERRE 


nement 


Un soir de la semaine dernière, 
au bord de la mer. 
Sur Ja dune, un peu en retrul, 


: Ÿ : Î 
quelques toutes petites fermes. dont: 


on apercoit les moules atiravers 
des pins et des ehènes VeTis, 

La nuit descend, solennelle... 

Et, dans cette nuit, Le silence des 
êtres et des choses... 

X XX 

Et voici que cette nuil est froute 
par La lumiére aveuglante des pli 
res d'une auto qui s'avance, brin- 
queballant péniblement sur Îe not 
chemin de sable, - 

De cette auto saute nn homme 
chic, un homme du monde, Il d- 
teint ses phares vt pousse la porie 
d'un petit pavilion rustique que Is 
fermicr 
sienne pour Ja saison. 

Mais, dans l'obsvurité, voici oil 
se trompée de porte, et ilenire dans 
Ja salle à manger du fermier... Jeu 
ne ménage.. Jeux beaux enfants 
sont à la table, Une grosse pavsan- 
ne débouche, à cet instant, de Ta 
cuisine, un plat fumant de pommes 
de terre farcies au hout des bras... 

—Pardon!... Je m'excuse... J'al- 
Jais chez M. N...! 

—Auendez!... s'écrie de fermier 
je vais vous conduire... 

Ne prenez pas la peine!” In: 
diquez-moi sculement?.., 

Mais sit... Vous èles lu 


—-Frois personnes déjà. ..7? 

—Out.., et l'air assez inquiet!. 
Ïon'y a pas de malheur arrivé, au 
moins...? 


loue à une famille pari: 


lrot-: 
sième visite de ve soir, chez eux... 


tsiour, qu'on déelanche une pani- 
quel... (est une mauvaise action 
‘que vous failes la! 

--Que voulez-vous! Jai une 
ifoume ct des enfants... Je sauve, 
moi, tout ee que je peux encore sat- 
| Ver... 

Vous avez tartt... 

- Si j'étais un vieux garcon coin- 
me vous!... - 

- Mauvaise action! 

La discussion continue... 

Dans he: silence... dans la paix 
‘de Ja trenqguille nature... sous bes 
{hautes étoiles, ectte agilalien des 
‘fourmis hinnaines semble plus ë- 
strange, plus factice encore. 
| Eh bien... je pars avec vous! 
idécide Pun des assistants, 

‘ X XX 

1. Envuce un bruit de moteur... 
His surtent. éette fois, sur la rou- 
ete et cherchent à reconnaitre Pau 
110... 

, Cest la voiture de 
tputét.. 


l 
f 
| 
| 
| 
| 
| 


1... le de- 


.. Tant mieux... 05 va savoir. 
jy --FL qu'est-ce qu'on va savoirr..| 
ï En cifei, c'est L... personnage 


très bien placé pour avoir les der- 
iniers... derniers FUVAUX. 

fl arrôte brusquement sa voilure 
lel crie: 

1 ….Jélais certain que je vous trou 
vernis Ja... Et bien, j'accours vous 
‘rassurer... Tout est sauvêt. 
ou Fout est sauvé? .. répète cha. 
eu... Vous èlus sûr? 

1 -.Sûr!... Vous pensez bien que, 
.dens des circunstances pareiiles, ju 
ine parierais pas à Ja légère J'ai uit 


Pas de malheur. ..? Espérons-i d'abord le téléphone du secrétaire 


l 
EL 


let... Mais la “livre 
blement!f.., ° 

—La “livre”... 
mier. 


répète le fer-i 
X X x ! 
Le monsieur chic ne répond plus. 
11 a poussé la porte, la vraie, cel. 
le du pavillon: et lrois autres pari- 
siens, en pantalon blane, veste de 
tennis et col Danton, se sont préci-| 
pités vers Jui. i 
Le fermier entend des bribes de! 
conversation. 
D'ailleurs, on est icllement bou- 
leversé qu'on ne se cache pas. i 
—Vous avez lu les journaux de 
te soir... .* 
—Qui..…. 
—Elle à encore baissé! . 
—De dix points! .. 


| 
: 


Et, puis... vous savez..7% Hoi 
groupe V..., est engagé... II s'ap- 


puyait sur 1 “livre”... 
—S$i le groupe V... 
je eunnais une hanque!... ! 
Je sais ce que vous voulez dire | 
Et ma bellesmère 4 toute sa fortu- 
ne dans éetle banquedal., 
—Laquelle...7 
X XX 
Un ronfiement de molvur. 
Hs se précipitent tous les quatre | 
dans Hi cour: 
... qui 


— C'est probablement de C.. 
vient nous donner les dernières nou 
selles. ..; 

En effet, c'est Jui, Le jeune de Cu 

I a recu {rois dépéches... pas 
bonnes... 

——.,.Àl0rs, 


continue-tif, mon 


frère, qui devait rester ici dix jours 
encore, part pour Paris avec [e eur. 
net de chèque de nia mére... 


buisse terri-i 
iSunt que, décidément, Ja livre al- 


lune dépêche de mon frère... 


général de V.., lui-mème, me di- 


juil mieux... Ft, aussitôt après. 
La 
voici! .. 

Chacun se penche sur Ie bout de 
papier bicu: Plus rien à craindre. 
Lettre suit... 

—-Ouil... soupire un baigneur.… 
Mais j'en ai eu un coup!... 

—Cur, enfin, répète celui qui de- 
vait partir pour Paris.. c'était tou- 
te Ja forlune de mes enfants... 

——Ah.., Le papicr!... rugit un 
autre en allumant une cigarette. 

Us sont partis, les quatre bai- 
gneurs. 


ECONOMIE DOMESTIQUE 


des autres.” 
XX: 

Le choux esi un des Jéguines des 
plus nourrissants et l'an des plus 
riches en minéraux, Cuit ou erû 
il S'apprèéte de mille façons diver- 


ses, toutes plus nappétissantes es 
unes que les autres, 
LA SOUPE ACX CHOUX 
La bonne soupe aux choux de 


traditionnelle inémoire - telle que 
la préparaient nos  yrand'inères 


lentes qu'on puisse apprèter, 
Dans un bouillon très riche: fai. 
les cuire Îles choux hachés; comme 


EL c'est connue cela, cher Mon- 


variante on peul v ajouter des lo- 


L'accomodemenc et 
le service tradition A 


nels du Canadien 
National vous assu- 
rent toujours un 
varage des plus plai- 
sants. 

PESRLAAMINUCE SAR 


Choix de routes 


ROME PARTIE 


Privièges d'arrêts 


LA 60 
Voyez voire agent ® ‘ 
da 


Canadien National 


CRT CERN TARN 


rs ER AR EPA 


Passages Réduits 


pour 


L'EST CANADIEN 
ETATS DU CENTRE 


_…. et mu 


TE OÙ PAGIFIQUE 


à partir du 1er décembre 


reste encore l'une des plus suceu- 
| 


| 
| 


{ 


lie disais: “Nous... 


LE PATROHIE DE L'OUES mercredi le 4 novembre 193 


Hs sont partis, Iremblants enco- 
re dans icurs pantalons blancs et 


dans leurs voitures luxueuses, 

Du fond de Fombre, le petit fer- 
mier des asuivis des veux, après à- 
voir tout cutendu... tout deviné. 

Puis, il est rentré chez 
dans sa salle à manger, où sa jeu- 
ne fenune raccommode attentive 
ment des chaussettes sui un citron 
desséché, 

A droite el à gauche, ses enfants 
s’escriment à faire des lettres ma 
juscules.., leur devoir de demain. 

Le chat sommeille, les veux mi- 
clos... 

— Et alors, 
femme en relevant Ja fête... ils 
paraissaient vraiment très anxieux 
ces MUCSSIEUrTS, . 

—Anxieux...? [Ms se voyaient dé 
jatruinést. 

XX X 

Le fermier va, vient, dans l'at- 
mosphère apaisante. Ft, lentement, 
comme se parlant à lui-même. 

—,. Rarement, j'ai touché du 
doigt mon bonheur, comme aujour- 
d'hui... 

[Le bonheur d'être avec moi... 


interroue, en souriant, Lx ieune fem! 


me, 

Oui, d'ètre aves toi... mais 
aussi le bonheur de nous appuyer, 
tous les deux, sur la terre... Ah, 
ces wmalheureux-lh.., que j'ai, je 
l'avoue, enviés quelque fois... 

—Moi, jamais!... 

Moi, jamais! .. 

—Quand- je les ai mus, comme je 
viens de les voir, tremblants, affo- 
lés, parce que toule leur siluation 
dépendait d'autres gens, lesquels 
étaient partout et nulle part... je 
nous AVOnS no- 
tre pelit coin de terre, tel que Dicu 
nous l’a donné... la terre solide. 
la terre qu’on n'emporte pas!... ja 
terre qui donne, plus où moins, 
mais qui donne toujours des pom- 
mes de icrre, du blé, du mais ct 


des fruits... Ia terre qui nourrit 
ma vache et nos lapins... la terre 
sur laquelle je vis LIBRE... sans 


mèêpie savoir ce que c'est que la 
“livre”! .. 
XX X 
Et, donnant un coup de pied, qui 
fit sursaulter le chat épouvonté, le 
fermier répéla: 


la terre!... la vieille 
la grande Amiel... 
Pierre L'ERMITE 


—Ah... 
terref... 


_ Là-bas sur la ferme 


CE, 


CHOUX AUX TOMATES 


de choux hachèés bouilis 
dans 1-2 tasse d’eau 
} euatler à lhé de sel, 
1 cuiller à soupe de beurre. 
i tasse de iomaiv, 

Méêlez le toul; servez immediate- 
nent. 


+ tasses 


CHOUX AU GRATIN 

2 fasses de choux hachés cuits. 
Dispesez dans un plat allant au 

feu. Versez dessus une sauce blan- 

che. Couvrez de fromage rapé et 

de miettes de pain sec et de mor- 


lecaux de beurre. Faites cuire au 
ifourneau 


à 450 degrés pendant 20 
minutes -— Suifisant pour 6 per- 
sunnes, 


SALADE CHAUDE AUX CHOUX 


Faites cuire 15 minutes des 
choux hachés fin; Cgouttez, gardez 
chaud, 

Préparez la sauce suivante: 

L'eau dans lequelle les choux oni 
cuit, 

I-4 tasse de vinaigre 

1 Cuiller 4 soupe de beurre 

1 cuiller à soupe de sucre 
Épaississez avec une cuiller à sou- 
be de farine délayée dans de l’eau 
froide, faites cuire; retirez du feu, 
ajoutez un ocuf battu, versez sur !e 
choux, Let 


SOUFFLE AUX CHOUX 


‘Franchez des choux; disposez 


lui... 


.? interroge la jeune; 


Choux et noix — Servez Avec Mar 
onnaise où creme fouettée à Iaquel- 
Je vous ajoutez vinaigre, Sucré, 
moutarde, poivre et sel 


MARINADIS 


Hachez des choux. Versez :les- 
sus du vinaigre bouillant avee #1 
ere brun et épices. Mettez en jur- 
(res; ferméz bien. 

CHOW CHOW 


Hachez des choux, des oignons, 
des choux-fleurs, ces tontaies, Fat 
Les bouillir 24 iuinutes dans du vi- 
naigre, sucre brun, poivre, sel, d- 
! pices. 


Donne enenenenen memes 
Dune morue 
l 


Production des fèves 
canadiennes 


Le feuillet “Les fèves des champs 
lux Canada” Feuillet 141 NS, qui 
vient de sortir du Bureau de PIm- 
primeur, contient des renseigne 
ments intéressants sur Ex produr- 
{tion des fèves ainsi que des détails 
complets au sujel de la cullure de 
cette récolte. 

En ces cinq dernières années, la 

| production moyenne des fèves au 
Canada a été de 1,312,870 bois- 
seaux, et le rendement moyen de 
116.9 boisscaux à lacre. 
La culture des fèves est générale 
dans tout le Canada. La production 
moyenne par province en ces d'r- 
nières années a été Ja suivanie: 
Ontario, 934,820 boisseaux;  Qué- 
bee, 275,660 buissvaux; Nouvelle- 
Ecosse, 35,250 Dboisseaux; Nouveau- 
Brunswick, 33,150 boisseaux; Co- 
iombie britannique, 16,500  bois- 
seaux; Saskatchewan, 11,330 hois- 
seaux: et Alberta, 4200 boisseaux. 
Le plus gros de Lx récoll» connner- 
ciale vient de l'Ontario ci spéridte- 
ment du Sud de l'Ontario; en ces 
cinq dernières années, 6Ù pour 
cent de Ja production annnelle du 
Canada sont venus des certes de 
Kent, Elgin et Huron. ‘ 

Les fèves des champs, vendues 
comme fèves sèches, sont utilisées 
presque éntièrement pour l'alimer- 
talion de l'homme. Les fèves reje- 
tées sont emplovées pour l'alimen- 
tation du bétail. 

En ces dernières années La ton- 
scinimation de fèves au Canada 
s'est chiffrée par environ  1,59,- 
006 boisseaux et pour salisfaire ret- 
te demande, il a fallu importer tous 
les ans de 100,000 à 306,009 bois- 


est engagés! "Jon à pas, icibas, de plus gran iinotes ou autres Jégumes, du riz,|seaux, Celle quantité vient princi- 
bonheur que celui de faire cetai de Vorge perlé, du vermicelie, des | palement du Japon, de la Belgique 
inouilles, etc. 


et des Elats-Unis. 


ne me M me ee» 


Expéditions de bétail 


I est encore trop tôt pour indi- 
quer Ja quantité de bestiaux qui 
seront cengraissés cet hiver, mais 
le numéro courant du Rapport de 
l'induslrie animale indique que les 
expéditions de besliaux aux points 
de campagne sont bien supérieures 
à celle de l'année dernière, Pour 
Pannée, jusqu’à date, il s'est trans- 
porlé aux points de campagne 61.- 
059 têtes contre 44,671 à la méme 
date Pannée dernière. D'autre 
part, les derniers rapports des ex- 
péditions outremer accusent une 
augmentation de’ 1,107 ttes sur Ia 
Semaine correspondante de Fanrée 
dernière, 


eee CU mme 


On prévoit un développement 
des débouchés 


En vue d'aider le développerent 
d'un débouché au Canada pous la 
farine de poisson fabriquée :u 
pays, le Division fédérale des Sv- 
mences appelle l'attention sur lim- 
portance que cette indusirie à pri- 
se dans les Provinces Maritimes cl 
sur la valeur du produit, tant &oin- 
me aliment à bétail que comme eu- 
grais, . 

La farine de poisson qui est ri- 
che en protéine est très appréciée 
pour l'alimentation des bestiaux et 
des volailles, car elle peut être a- 
vantageusement: substiluée dans 
bien des cas au tankage animal, 


| Notes Agricoles 


CHOUCROUTE 


Dans un pot de grès, disposez Dar 
rang des choux hachés, recouvrez 
de sel, mettez un poid, laissez 6 
semaines. 

X XX 
“La jeunesse est l'avenir, Quicon- 
que s’en désintéresse fait junsse r'ou 
te et nabountil à rien.” 
Mgr GIBIER. 
XXX 

Marchons toujours. Si lentement 
que nous marchions, nous ferons 
heaueoup de chemin. 

St-François de Saits. 
PERRETTE, fermière, 
Willow-Bunch, Sask. 


lière grasse. La production totale 
a clé évaluée à 8279.46, le voût de 
la nourriture à $149.12, En d'autres 
termes cette bête a produit 100 
livres de lait au coût de 1.25 ou une 
livre de beurre au coût de 22 cents. 

Deux exemples montrent fa hau- 
te qualité du lait produil par ce 
troupeau: le Jait de Palalints Ro- 
imola 45663, contient en movenne 
6.81 pour cent de gras de beurre 


el celui de Palatine’s Manor Star- 


lighi presque 5.8 pour cent. La 
moyenne par tête pour les huil va- 
ches est de 5.38 pour cent de gras 
de beurre. 


., + + t 
Publiée par le Service des Ren- 


sejsgpements, Bureau des Publiea- 
tions, Ministère de lAgrivuliure, 
Ottawa, Ont. 


Notes des fermes expérimentales 

L'industrie laitière -cst une in- 
dustrie spécialisée, et Falimenta- 
tion des vaches laitières dont on 
désire tirer un maximum de pro- 
duction est une science. IF fant 
que les aliments soient variôs; 21 
faut aussi qu'ils soient appétissants 
nutritifs el succulents. 

Ï ne se cullive pas en géneral 
une aussi grande vartèté d'aliments 
sur les prairies que dans les autres 
parties du Canada. En d’autres ter- 
mes, le cultivateur des Prairies 
préfère cultiver du blé. Celui qui 
s'occupe d'industrie laitière orga- 
nise ses opérations de façon à pro- 
duire les aliments qui peuvent étre 
cultivés économiquement sur {a 
ferme en quantités suffisantes pour 
durer toute l'année, Une variété 
d'aliments aide invariablement a 
stimuler et à maintenir la produc- 
lion du lait. 

Les aliments que Fon culhive fous 
les ans sur la ferme laitière ordi- 


uaire peuvent se classer en deux! 


catégories: gros fourrages et con- 
centrés. Les gros fourrages com- 
prennent le foin de prairie, la pail- 
le d'avoine, Les serbes d'avoine, le 
mélilot, une quantité limitée de 
luzerne, d'ensilage, etc; tandis que 
les concentrés ordinaires cuilivés 
sur la ferme sont Pavoine et l'orge. 
On peut se procurer, à prix avan- 
lageux, les autres sous-produits du 
moulin ou de la fabrique, corime 
le son, les touricaux de lin, el les 
drêches de brasserie, 

A Indian Head, la station des 
vaches laitières se compose de lu- 


zvrne, d'ensilage, d'avoine moulue, 
du son, ct de tourteaux de lin, Don- 
nez aux bestiaux tous les fourriges 
qu'ils veulent consommer; ceci &- 


l : 2 , : 
quivaut généralement à deux livres 


de fourrages secs par cent livres 


ide poids, vif, S'il y a de Pensilige, 


une livre de fourrages secs el trois 


Jivres’ d'ensilage suffiront, Donnez 


une ration de-grain à raison d'une 
livre de moulée pour trois ou qua- 
tres livres de lait produit, suivant 
la phase de Ja période de lictation. 


Pour oblenir un maximum de 
production, tenez les vaches en 
bon état, nourrissez judicieuseinen) 
aux heures régulières, trayez à in- 


A VA VA VA VE TA VE VE VA VA W 


FAUSSES BOURRURES 
(Sweat pads) 


SOC 


torvalles réguliers, donnez 

coup d’eau fraiche et de sel : 
les aliments les plus appe:tssants 
que vous avez. 


NV. H. Gibson, Régissenr, Ferine 


expérimentale fédérale, Indian 
Head, Sask. 
— * en 


Marché aux grains de 


Prince-Albert 


pt 


No 1 52e; No 2 48e; No 3 dc; 
No 4 42e. 
aan «MK memes ssgremeee 
Marché aux grains de 
© Winnipeg 


Blé No { dur 74 48; No  Nor 
72 7-8; No 2 Nor. 67 3-8; No 3 Nor 
63 3-8: No 4 61 7-8; No 5 57.-3-8; 
No 6 51 3-8; Fourrage 60 3-8; Voic 
72 3-8. 

Avoine — No 2 C.W. 36 1-2; No 5 
CNW. 33 1-2; Extra No t fourrage 
23 1-2: No 1 fourrage 32 1-4; No 2 
fourrage 31 1-2; Rejcté 28 1-3; voie 
36 1-2, 

Orge — No 3 C.W. 43 1-8; No 4 
NW di 5-8; No 5 C.W. 40 1-8; No 
6 C.W. 38 5-8; voie 43 1-8. 

Lin — No 1 CM. 195 1-2; No 2 
CW. 101 4-2; No 8 C.W. 81 1-2; re- 
jeté 82 1-2; voie 105 1-2. 

Scigle -— No 2 C.W. 47. 

PS 


Marché aux animaux 
de Prince-Albert 


Le marché aux anfinaux n'a pas 
beaucoup changé d'avec celui de 
la semaine dernière, 

Le marché des porcs, bacons, 
obtenu 54.00, 

Bouvillons, jusqu'à 1050 Ils. 


a 


Bons et selects ,,..... 3,25 3.75 
Medium ...... sovsose 2,25 8.00 
Communs ............ . 106 2.00 
Bouvillons, audessus 1030 1bs 
Bons ct selecis ....... 3.25 3.75 
Medium ......,,..... 2,25 3.00 
Communs ,,,.,,.,...., 106 2.00 
Génisses 
Bônnes et selectes 3.25 4.75 
Moyennes ............ 2.25 3.00 
Communes .,... ss 1.00 2.00 
Veaux engraissés 
Bons et selects ...... 3.25 83.75 
IMoyens ,.,,.... ...... 2,50 8.25 
Vaches 
Bonnes ..... asusessse 2.25 2.60 
Moyennes ,....,.,..... 1.75 2,00 


benu- | Communes ... 
aver | Conserves .... 


Î 
! 


de . 


deueec 4.50 1.75. 
CU 400 15 


Taureaux 
Bons ................ 1.50 1,75 
Communs ses... 100 1.25 


Bouvillons ‘“Slockers et Fecders” 


Bons «se... 2.00 3.00 
Communs ..........:.. 1.00 2,59 


Vaches près de veler et génisses 


0) =. 


Bonnes ...... ssesses 2.00 2,75 
Communes .::...... 4.00 2.61 
Jeunes VCALX 

Bons et selects ....,... 8.06 4.00 
Conmmuns et moyens .. 8.50 3. 
Grassers ...,:.... 4. 1.50 2,50 
Porcs ‘ 

Bacon séleet .......,...1.00 
CaCOI suceuse... 4,00 

A boucherie ......... 1,00 
Pesants ..,..........,. 3.50 
Truie No 1 ....:..... 3.00 
Truie No 2 ......,... 2.50 
Verrat ,.,...... css. 1.00 
ASNCAUX 

Bons pesants ...,..,.. 4.50 4,00 
Communs ............, 200 3.01 
Béliers ..,.,.........., 2,00 3.0 
Moutons . 

Bons, moyen poids 2.00 2,50 
Bons pesants ......... 2.00 2,95 
Communs ........ . . 1.00 2.406 


Le shah à Paris, 

Le shah de Perse, alors en visite 
à Paris, voulait assister à lexécu. 
tion d’un condamné à mort: I y 
avait justement à la Roquette un 
eviminel qui devait; Je lendemain, 
payer sa dette à la société, 

Le shah est conduit place de In 
Roquette, il voit tomber la'tête du 
coupable et admire la dextérité du 


bourreau, ‘ 
A un auire, dit-il, Prenez ve 
vilain homme! . 


Et. il désigne l'un dés assistants, 
qui m'était autre que le procureur 
de la République. 

It fallut expliquer à Sa Majesté 
Orientale que son bon plaisir étail 
inopérant en France. 

X XX 
Regrets éternels, 

—Coquin, disait un maitre à son 
valet, depuis que ta femme est mor- 
te, je m'aperçois qué tu te grises 
tous les jours. Tu ne t’etiivrais au- 
paravant que deux ou trois fois par 
semaine. Je veux que tu te’ rema- 
ries dès demain.” ‘ 7. 

Ah! monsieur, dit le valet, lais- 
sez quelques jours encore à ina dou- 
leur. 


Au Fermier -- 


Un Seul ou Plusieurs Produits à Vendre 


Réalisez-vous que du moment où notre produit est vendu 


dans un plat; versez dessus une|(Cest également une excellente som 
sauce blanche, duns laquelle vons] ce d'azote organique et ‘acide 
l'avez incorporé 2 oeufs battus eax/|phosphorique pour la fertilisation. 
neige; des morceaux de beurre sur! La valeur de la farine de voisson 
Ie dessus, faites cuire au fourneau comme aliment et comme engrais 
1 heure à feu très chaud. donne à, croire que l’on pourrait 
avantageusement en utiliser une 

CHOUX FARCI Ciantilé beaucoup plus considérä- 

Faites cuire un chou 15 miuutes 


bte. Ce sous-prôduit de l’industrie 
däns de l’eau salée. Retirez du feu; PARTS cat op, important pour 
insérez entre chaque feuille une|{t® ?0n puisse FIBNOTEF. 
bonne farce, reformez le chou; 
placez le dans une casscrole et 
faites frire au fourneau dans du 
beurre, 


au jour où il arrive au consommateur, il est continuellement 
protégé -— assuré contre la perte? C’est l’usagp d'assurer toute 
commodité lorsqu'elle est emmagasinée ou transportée afin de 
la protéger contre là perte. Fo n 
a] , H “1Q à x nt 
Pourquoi ne pas donner à vos parents la protection que 
vous accordez à vos récoltes où à vos propriétés? Les revenücs 
L _ 4 ?, Q LS L ayt : 1 4 4 \ 
de votre police d'assurance, lorsqu'arrivera l’inévitable, aide- 
ront à votre famille à entretenir votre ferme jusqu’au moment 
ou ils auront occasion de vendre s’ils le jugent à propos, °° ‘ 


$ 


MANUFACTURERS LIFE 


INSURANCE COMPANY 


_ ue Ye — _ « 


Des vaches jerseys qui laissent 
un beau bénéfice | 


Ces bourrures ont'12 pouces de tar. 


Un troupeau de huit vaches Jrr- #&eur et 19 pouces de Jongeur, 


Du DR. PIERRE 


3 n 


- . , | ROLLS AUX CHOUX evs À ‘er péri ré sure nccasi DITES 
C'est un remède herbeux d= mérite reconnu. H à été en usage | 4 seys nt ia Ferme expérimentals to- Meilleure occasion que vous ayez Bureau-Chef T'oronto: Caanda 
constant pendant cent ans, et à apporté le rayon de soleil de la santé ! Sur cl feuille d non [dérale de Nappan NE, a laisse un Jamais eonnue ” u ï. 
LE « : our chaque eutile de EROGUX Lie ee: A ; Veullloz s.v.p, m'envoyer tre livret Think 
à des milliers de familles, leuit, mettez une cuiller à sonpe bénéfice moyen sur le coût de la Téléoh 2930 pe yer votre livret ffhink It Over” sans;.aucune 
ESSANEZ LE UE FOIS, quand votre digestion no va pas, | de farce: roulez: aitachez avee-un | 0Utriture de 58148. Le rapport phone obligation, En ce moment j'ai une assurance de Lin 
“quand voire estomne fonctionne irrégulièrement, — quand votre envedont PINS Vo [de da ferme contient quelques icn- Mon âge ë à rapproc ue x 
sommeil ect agité, — quand -vous avez des douleurs dans le corps, — eurc-dent; faites fi 1e au fourneau s“eisnements intéressauls 1 ve su- Ooÿa ‘ a Bo cree TT fête la plus FRPP? ochée, Ma famille se <ompose 
quand vous vous sentez fatigué, etc. : dans du beurre ou autour d’un jet 8 ‘ FOSSES 4 LE | . " de de ma femme et enfants, A 
I no peut être trouvé chez les droguistes. Î est fourni par d te lrôti, es us | | c : À 
à prouvé chez on croguies. jh est fourni par esagen! { La vache Lena of Clifton 33302, a ery Nom .…. resserecen mére Adresse séseseee .. DU ces bespnenneenes 
DR. SALADE AUX CHOUX une bête de {rois ans, s'est spécia- tcaiads Représentants: 


>. PETER FAHRNEY & SONS Co. 
2501 Washington Blvd. 7, Chicago, Illinois 
S 2 Délivré Libro de tous droîts au Canada.) 


Company Limited : 


lement distinguée en donnant un 
LL. K. HORNE, Gérant 


bénéfice de 8124.24; elle a produit 


J.B. BARIBEAU, 


Choux hachés très fin avec céleri, 


L: J. SHORTRIDGE 


| Choux et betterave. | 11,965 livres de lait titrant en[808 Ave. Centra'- Prince-Albert Prinec-Albert, Sask.. : 
x ; :Choux et oignons, . ‘ Imoyenne 4,814 pour cent de - | means 
8 à L . . - Moy #14 pour cent de nt en mm mmanl ERREUR __— 

LL + nn 
! | Es 


PERS 


—. 


Les Centres Franco-Canadiens 


nement 


Ja te fe Se—— ss + 
MONTMARTRE, Sask. | 
meneomenens HS à À # 
_—-T] nous fait plaisir de vous in- 
viter de nouveau à la distribution 
des prix le 6. Il y aura surprise 
dans le programme, vous verrez de 
nouveaux talents parmi nos jeunes. 
—Une grande assemblée régiona- 
le a eu lici cette semaine, sous Ja 
présidence de M, Eugène Cadieux, 
vice-président du Sud, Ce derniver, 
de concert avec le dévoué secrétai- 
re, M. de Margerie, nous a expli- 
uëé Ja vie d'action pour l’annéc 
1931-32, De plus, ils'ont insisté sur 
la nécessité du Comité Régional, A- 
près bien des démarches ils out 
nommé M. J. E,: Demers président 
du Cercle Régional avèc le’soin: de 
s'occuper des Cercles de Régina, 
Wolseley, Lebret, Mütrie, Sedley.' 
Le Cercle local était au complet 
à l'assemblée, Il st regrettable que 
les cercles de la région, invités 
pour la circonstance, n'aient pa 
être présents, : 
Nous offrons au nouveau titulai- 
re, M. Demvurs, nos félicitations les 
plus cordiafes et l'assurons du con- 
cours de tous les cercles dans cette 
tâche difficile, 


VISITEURS: 
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—Nous saluons avec joie le pas- 
sage parmi uous du KR, P. Granger, 
FMH, de St-Hubert. 

À celte occasion nous en avons 
profité pour lui faire aimer son sé- 
jour en notre village, Une partie 
de cartes fut organisée par quel- 
ques paroissiens: cela suscita beau- 
coup de gaité au Club, 

—M, Dupré de Duck-Lake chez 
sa soeur Mine P. Côté, . 

—-M. Phaneuf et sa fille de Régina 
en visite chez M. Boyer, notaire. 

—Les trois fils de noire maître 
de poste, M, J. À. Léveillé, sont ve- 
nus passer ‘le dimanche ‘avec lui. 

—En visite au presbytère diman- 
che dernier M. Mme et Mile Boulet 
de Dumas, Sask.,, Mme Boulet est la 
soeur de M. le.Vicaire, 


DE RETOUR À MONTMARTRE 


—MM. Joseph Fournier, Antonio 
Fournier, Damien Perron et Marcel 
Ferraton de Zénon Park, 

—Marcel et Charley Ecarnot de 
Charleston, | 

Millie Agnès Ecarnot, G.M., nous 
arrive de Shaunavon enchantéè de 
son voyage. Elle à visité sa soeur 
Mme Taylor. 

—De passage chez M. 3 E. De- 
mers, Mme MeNeil, mère de Ame 
Demers et ses deux filles. 

—M.S. Archambault est allé con- 
duire dans l'Est un char de che- 
vaux à M. Percival. 

—A Régina Mme A. I. Boyer. 

Mie Manda Rainville est allé 
visiter sa socur, Mme Cormier, à 
St-Hubert, Sask, 

—Mme Léo L'Heurcux est en vi- 
site chez des parents à Willow- 
Bunch, 

—Nous avons la douleur d’an- 
noncer la grave maladie de M. H. 
Rainville, Sa famille ainsi que son 
frère, M. F, Rainville, sont aliés fe 
visiter à l'hôpital de Régina. 
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Dans la semaine du 11 oclo- 
bre, M. le curé Louison a fait sa 
visite de paroisse accompagné de 
MA. les marguillers: Evangéliste 
Abel, Arthur Lavertu, 4. Arthur 
Georges, Henri Leblanc et Fran- 
cois Beland, Depuis deux années ja 
paroisse a augmentée de dix nou- 
velles familles catholiques. 

—De passage au presbytère ces 
jours derniers: M. le curé Lacroix 
de Perigord en compagnie de M. 
Lemaire. MM. les curés Marquis de 
St-Dénis et Raucours de Delisie. 
Ce dernier est allé rendre visite à 
M. Pierre Roy, une vieille connais- 
sance de ses parents de. St-G20rgEs 


0 


Doris Despins. 
--Domremyÿ se Jance dans Je} Paul ......... Eugène 
sport, nous aurons, parail-il deus |Tante Ernestine, 
patinoirs dans la cité... On n'aurai Gertrude Grézana 
pas le temps de s’ennuyer cet hi-| Victoire. | 
vert... L Marie Germaii 
: , A [S ain 
Un appel de secours de PA.C.-| 
FC, nous est arrivé ces jours-ci 
de'Vonda, Notre cercle Franco-ca- 


on 


nadien fera tout son possible pour | COMME DANS LE GRAND MONDE 


assurer des vivres à no, frères, 
prouvés du Sud de la province. 

M, P, M. Marsollier, président 
du cercle, Zënon Gaudet, Mice-pré- Lu Baronne 
sident; P, E. Fournier: secrétaire, 
ainsi que Îles .directeurs: Francois 
Béland, Hormidas Baribeun, Euge' 
ne Pourbaïix, et le R. l, Louison, 
curé, feront le nécessaive auprés. 
des ferinvs de Ja paroisse et di 
leurs, ‘ 5 ‘ 

Vendredi passé le 23, M: lIns- 
pecteur Crough du-district de Dom 
remy a donné dans école du vil- 
lage une conférence aux instilu-| Yiolon 
teurs et institutrices de la région. piano 

Etaient présents à la. conférence |(: nn 

, : ° suitars 
pédagogique: Les Rvdes Soeurs de 
la Providence de Domremy; Mme 
Demers, M. Faucoup, Mile de Mar- 
serie, Mile Grenier, Mile Goulet, 
Mille Schiller, M. Goulet, M. Gau- 
ghan, M. Donat Baril, Mie Legrand 
et Mile Kaubert. 
Buptèmes, 

—Le 27 septembre, Joseph Hen- 
ri Louis, fils de M. et Mine Joseph 
Blandeau, né le 24, Parrain et niar-|,.. ‘ . 
raine: Camille et Irène Baril. Victor Lalonde; Albert 

Le 27 septembre, Joseph Lau-| 
rent Albert Darto, fils de M, et Mie 
Joseph Houie de Crystal. Spring, 
né le 25. Parrain et marraine: M, 
el Mme Walter Houle de Betievue. 

Le 25 octobre, Joseph Jean 
Marie, fils de M. et Mme Gabriel 
Mercier, né le 15. Parrain et mar- 
vaine: M. et Mine Joseph Mercier, 
grands parents palernels,'de. Zénon 
Park, Sask. 

Le ‘20 octobre, Marie Thérèse 
Lucille, fille de M. ct Mme Ubald 
Carrière d’Alberiville, née le 16. 
Parrain et marraine: M, et Mme 
Rémi Ethier, grands parents ma- 
ternels. ‘ ‘ 


COMEDIE 


Mme Leconte 
Hosanna Colleaux 
Trois petites socurs 
Antoinette Landry 
Lucie Arsenauit 
Volande Lépine 
Leur ‘Ami 
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Visites aux cimelières 
Le deuxième dimanche d'octo- 
bre à l'issue de la grand'messe, les 
paroissiens se sont rendus en pro- 
cession aux deux cimetières de la 
paroisse pour accomplir les visites 
traditionnelles à nos chers défunts 
M. le curé aspergen chaque tombe 
d’eau bénite, et lon chanta un 
libera avec l’absoute à chacun des 
deux cimetières. Actuellement 119 
corps reposent dans les deux ci- 
metières, depuis 1896, fondation 
de la paroisse de Domremy. RP. 
_:La fête du Christ-Roi a été cé- 
lébrée. solennellement dimanche, le 
25 oct. Nombreuses communions. 
Que le Christ-Roi règne sur nos in- 
telligences, sur nos volontés et nos 
âmes, 
, En restant en communion d'idées 
et de pensées avec ce divin Roi, 
sous lPeffet de ses divines impnl- 
sions, nous sentirons nos iutelligen- 
ces s’enflammer aux plus nobles ac- 
tions, qu'il règne aussi sur les fa- 
milles et sur les nations. 
Mais pour faire règner ce 


Suite 
En entendant les trois 


porte, Guillaume Emery 


vers la porte avec 
Yerpis. 
viant 


C'est Akmil, Que peut-il 
loir à cet heure? 


visage disparaissait sous 


de la barbe, l’'armurier r 
médecin. 


lèvres et indiqua l'étage 


.. |soeur. 
divin 


Roi, comme le disait naguère Mar |capeau. | 
Tessier, aujourd’hui, il faut être _Pai aperçu 


plus qu'un brave homme et qu’une 
femme généreuse, il fant être plus 
même qu'un soldat, il faut devenir 
un apôtre. 


—Que désirez-vous? 


LR ERP 


% 
|  MARCELIN, Sask. | 
# ge - 
Dimanche, 25 octobre eut lieu 
dans la Salle Paroissiale la distri- 
bution des prix et diplômes nccor- 
dés par l'ACF.C, pour le succès 
dans les examens de juin dernicr.. 
A cette occasion les élèves de 
Vécule exécutèrent le progranune 
suissnl, _ - 


tes aspirations secrètes. 
-H y eut un silence. 
jeune hommp attendait 
cation. ‘ 
provinoise? interrogea 
brûle-pourpoint. 

-Moi? chef 
Guillaume 

vous voulez rire! 
ENTREE 


Poi-pourri d’Airs Canadiens Veux-tu l'être? 


Distribution des Diplômes des 
. Classes Elémentaires 


Mlle Alphonsine Arsenault 


Lucie Labrosse 


MORCEAU DE MUSIQUE 


Abdon 
Laurette Dessert 
Omer et Lionel Despins, 


Diplémes des Grades Supérieurs 


LA BOBINE MERVEILLEUSE 


Simonne Grenier 


Que TT 


NZ or _— 
$ «A FEUIRHETON DU “PATRIOTE DE L'OUEST" 


LA ROSE 
_ DE’ PROVINS 


par Ch. DODEMAN 
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‘gulièrement espacés frappés à sa 
sailli, H s'était levé brusquement 
de son escabeau et avait regardé 
une certaine 
frayeur, Cependant, il s'était vite 

—Suis-je enfant! murmura-t 
et en haussant les épaules. 


Vivement, il ramassa les papiers, 
les enfouit sous la cendre froide du 
foyér, et, vivement, il courut ouvrir 

Un homme paraissant harassé de 
fatigue entra dans l'atelier. 


d'un moine, mais, aux flots annelés 


Guillaume porta un doigt à ses 
où devaient dormir sa mêre et sa 
. Akmil se laissa tomber sur les- 


de la lumière en 
passant, alors je suis entré. 


Guillaume, C’est donc bien gravé... 
30) H ï e En 0 - 
—J'ai appris une chose qui à ait, Qu'est-ce que lon exigeait ue 
son importance pour toi, si toute- 
fois je ne me suis pas trompé Sur |jaine au prix de quelle infamie? 


Intrigué, le| Hé; Hé! Montrer à ces gens-là que 
_Veux-tu être chef de la milice |fisfaction... Tu sais, je parle de 
de da milice? fit 


incrédule.., 


Je n’en ai ni l'intention ni l'air 


Marcel Landry; Albert Dessert; 
Jean Watier; Léo Crowe;  Paul- 
Emile Germain; Julien Labrosse. 


MUSIQUE 


Violon M. Abdon Dessert 


Piano Mile Laurette Dessert 
Guitars MM. Omer et Lionel Despins 


" DISTRIBUTION DES PRIK 


Chant Restons Français 
° ‘Par le choeur de garçons 


Soliste ML Abdou Dessert 
Au piano Mile Claire Despins 


DISCOURS DE M. LE CURE 
1O CANADA! 


. Les élèves, comme toujours, sac. 
quittérent parfaitement de leurs ro- 
les respectifs et s'en retournérent 
joyeux, remerciant l'exéeutif de 
VACE.C., pour leur dévouement, 
léur générosité, Bicntôt “une en- 
volée” de billets blancs, partés sur 
les ailes de ta reconnaissance s'en 
iva vedire “aux amis de Québec” 
que les petits Canadiens de Ia Sas- 
katchewan savent redire en loule 
sincérité “Je me souviens,” nous 
nous souviendrons toujours des Sa- 
erifices faits pour nous. | 
Cette distribuhion de prix rap- 
pelle eelle de juin et par-la voie 
du Patriote les élèves sentent le 
besoin de redire un nouveau merei 
aux donateurs des récompenses de 
fin d'année scolaire en particulier 
à leur vénèré Curé M. l'abbé Lebel, 
et. à M, P, J. Beaudrault, président 
Landry; !de la Commission Scolrire, 


Labrosse 


Orchestre 


Dessert 
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— Certes! 

Et Séléné? Qu'est-ce qu'elle en 
a dit? Elle n’a pas dû ètre contente, 
Séléné? .gronda Guillaume en scr- 


coups sin- 


avait tres- 


LE PATROITE DE L'OUEST, mercredi le 4 novembre 


DCE —— 
LA CARTE POSTALE . 


Jeannette, enfants Espiègles 


rant les poings. 
Elle n'attendait que celle Oocca- 
sion pour t’accorder sa main. 


Elle... Vous. voulez dire 
- [qu'elle à rit 
il en Guillaume souffrail véritable- 


ment au souvenir de la scène qui 
avait eu lieu à la porte d'Akmil. 
Il entendit le rire, I ,sentit les re- 
gards ironiques et moqueurs des 
gens apparus aux fenêires sc Do- 
ser derechef sur lui et le brüler 
comme des fers rouges. Quand Ak- 
mil le vit près de dèfaillir de colè- 
re et de honte, il prononça: 

—ŒEh bien! nous allons réparer 
tout cela. Demain, nous irons voir 
ÎMessire Pierre de Chaïliy. Nous lui 
dirons: “Messire, vos officiers ne 
‘sont pas capables d’exécuter vos 
ordres et de s'emparer d'un mal- 
heureux moine. Je me fais fort, je 
jure de l’amener avant deux jours 
devant vous, pieds et. poings fiôs, 
et je me chargerai même sil y à 
Heu, de lui couper le cou.” 

Au fur et à mesure que le méds- 
cin parlait, Guillaume Emeéry recu- 


vous vou- 


Son 
les capuce 


econnut le 


supérieur 


interrogen 


lui Acheter son écharpe de ecapi- 
. —Chef dés milices pr'ovinoises?. 
une expli-} lon est quelqu'un! Le leur prouver 
FU ‘manu militarit Tiens! c'est une 'sa- 
Akmil. à} couper la tète du moine, Pexpres- 
sion a été plus forte que ma penser 
voilà tout... Je ne lui souhaite pas 
sa mort, Non! Mais je voudrais que, 
-par un coup de force, in affirmas- 
ses fa volonté. 


Allons, 


L-Ca, fit Guillaume en sc rap- 


1931 


maintenant, ajouta-t-il comme pour 
lui-même... Cest lui qui a fait dis- 
paraitre le corps... Pourquoi 
Dans quelle intention? 

U ekamina attentivement le vi- 
sage du jeune homme; il sentit 


celui-ci gèné par cet examen, Evi- 
denment, il s’imposait une con- 


rainte. De supposition en supposi- 
tion, le médecin se vit près de It 
vérité. 

I a fait disparaitre le corps, 
se disait-il, parce qu'il élait nèces- 
saire que le corps disparût... Par- 
ce que certaines choses importiur- 
tes se trouvaient sur le cadavre... 
Oui, c'est cela!.., Ensuite, ce gar- 
con veilluit, passé minuit, Après 
une nuit et un jour de fatighe. À 
quoi passail-il son temps? [n'y à 
pas de livre ici Nul instrument 
de travaii n'est déplacé, IE lisait... 
11 devait lire... Quoi?... 

Akmit regarda autour de fui. 

Guillaume, interragea-t-if à 
brûle-pourpoint, qu'asgu fait des 
papiers du chevalier de La Gran- 
che? ” 

L'armurier êlait stupéfait, Le mé- 
decin n'aurai pas mieux a daus 
uu livre ouvert qu'il ne venait de 
lire dans son âme. Toutefois, il.nr 
répondil pas, 

Ah! ah! ricana Akmil après un 
iemps, Hhous :‘SOnHNes ambitieux! 
‘Fant micux! Très bien! très bien! 
Jaime çat L'umbition est Le plus 
noble sentiment de Phone, Am- 
bitieux?... Parfnitf Mais... mais. 
voilàt L'ambilion sans la puissun- 
ce, qu'est-ce que cela? Que soni- 
mes-nous? Voyons?.,, un artisan! 


lun simple, un pauvre artisan! Sans 


une goutte de sang noble dans les 
veines, sans argent, que pouvons: 
uous?,., Rient Et il faut compter 
avec ceux qui se trouveraient sur 
son chemin... Les jaloux... les 
aulres aussi... ceux qui ont des 
proijels autrement élevés que le rê: 
ve enfantin d’être chef de bande,. 
Ecoute, Guillaume seul, Lu n'es rien 
et tu ne peux rien... Avec moi, [ut 
peux sinon fout, du moins beau- 
coup... Jouons franc jeu! Tu as 
besoin de moi comme j'ai. besoin 
de loi, Inie laut un garçon éner- 


gique, intelligent, ma Toit — lu 
les - qui soit entre mes mains 


un instrument docile, fl te faut à 
loi un dircciour, un homme de sa- 
voir et de ruse qui lindique 1 
rouie à suivre, car tu es incapable 
de la découvrir seul.., Afje rai- 
son ? 


Guillaume soupira... Akmil par- 


lait d’or, hélas! 

Tu cs intelligent, ai-je dit, Oui 
mais tu as une intelligence prhni- 
tive, nou libérée de toutes les s0f- 
tises trainant parmi les croyances 
populaires. Tu te sens du joug d® 
tes prêtres... Oui, oui! l'obéissan- 
ce! l'obéissance du boeuf à la chur- 
rue! Tu sais vbéir, fn ne sais pas 
encore commander, faire naître les 
événements opporluns... Est-ce 
vrai? 

L'armurier crispa les poings °n 
grinçant, ‘ 

D'où vient lPamitié — car  j° 
daime, Guillaume, et sincèrement, 
—l’amitié qui nous unit? C'est que 
nous nous complétons lun l'autre. 
A noüs deux, nous pouvons de 
grandes choses, Signons un pacte 
veux-1u?,,. Atiends! ne réponds 
pas encore, fit le médecin en arré- 
jant d'un geste les paroles sur Îles 
lèvres du jeune homme. Monire- 
moi d’abord Îes papiers du cheva- 
lier. Allons, trêve du duplicitéf! fu 
joues trés mail IE van nieux être 


mme 


PVO SRE OUR AR > 


200020 20-80 ue 0 me p.80 ER © EM. O ACER END ER RO T 


Prince-Atbert et le nord de la Saskatchewan 


- sonne ben ses wesntente 


france avec Moi... OÙ, sans en, C'est 
le duel à mort entre nous Or, tu 
us vule chevalier? Un autre... 


oui, Guy Arbideste, scigneur dut VE 
nent, HUSSÉ DAV 


su trahison, 
Peux toi, je ne le donnerais par 
deux jours à vivre! 

Guillaume Jomery avait Fonilé 
dans sa souquenilie @el du avinit 
retiré Je poignard, Les sarCasnius 
le mépris que ne rachail pas le vi 
sileur à son égard lavaivnt founit- 
& comme un &iguion, : 

Prends garde que ce ne soil 
oi dont les jours sont complés É 
gronda-tt, | . 

H bondil sur Akinti, te poignard 
levé.” 

Le médecin ne broncha pas. Il 
detmweura debout, fixant son anin- 
goniste avec uu value fnperturba- 
blu, 

Guillaume  hésili une second? 
chércha à dominer Le regard de 
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sont à la veille de 
grande 


développements. 


Jemais il n'y a eu de si 
splendides occasions de 
placements pour faire de 
l'argent comme Eujour  { 
d'hui, i 
Venez me voir à ce aujué 


Vous no vous DDBREr ÔR aucu- 
ne minmière. 


éléphonez, écriven où 
télégraphtez , 


E. F. CONNOLLY 


Locateut 


HOTEL AVENUE 


fes apu Le M I 5 AR APTE CEE 


Pautre, et, finalement vaineu, jelu 
Son arte dans Un COIN, 
£a suivre) 


meme ere Ke mme mens 


Couvert d'Eruptions 

M. D Roschoitshy de Cassville, 
NH écrits “La gure de mot tits 
de 7 on, était couverte d'érup- 
tions et de clous mais tout cela dis- 
parul aprés un SOÏEUCUX traitement 
lait avee de Novoro du Dr Picrre 
Celle médecine herheuse bien evon- 
uue produit on exellent cifet sur 
le procédé détiminalion: elle éva- 
eue Jes impureté du corps, règle les 
intestins et augmente le flux uri- 
nuire, Faites-en l'essai. Seuls, des 
agents SpéCiRUx désignés par le Dr 
Pour Fahrney and Sons Co de 
Chicago, peuvent Tournir ce remè- 
de, un 
Livré exempi de donane au Ca- 


nadi, 
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; Si je le veux? s'écria l’armu- nleur. c'est aulre 
, | par Yorchestre de. VPécole . Si je ; CA prochant du tentateur, c'est aulre | *4 
de Beauce, PQ Legault, se fait| MM. A. Dessert, O. et L. esp rier ne sondes je chose, Je pourrai au besoin laisser |4 | W nm | ; 
NE . ü ‘ : ; éré ul —Chu ile a re , ir ine è ’êtr " 4 , 
construire une superbe pharmacie. LB Ep Der Fhérése,. Faut sache encore Elle. serait capable Emparé & Mir .. après m'étrée|# J. j MaclSAAC, LL. B. 1, , 
n 2 . Fe ' ù en f RER ; $ . . 
Dame rumeur nous Nos meill sr nn de ten empêcher. Dame! rien ne l'en empèche! , Avocat” Notaire , ADRIEN DOIRON, B. A. , 
prochain mariage. Nos meilleurs pete Comédie: à Cest juste, approuva Guillau-| Cest une idéet s’écria Parrau-|4 Mitchell Block, Chambre # s, ' 
voeux. aux futurs mariés. me. Les femmes ne comprennent |;jer s’édui  corai hien vens n 7 4 Avocat, Procnrear et Notaire ; 
; rien! rier s’éduit. Je serai bien vengé...1|f Téléphone 2583 ts # 
k , , Oh! le tenir... là... playé... vaine # #4 ns ; 
Ta mère ne t’'apprécie pas à la! out... : Ê ÿ , PRINOS-ALBERT, . SASK. ; VONDS, BASR ; 
juste valeur! , JL tendit la main vers Akmil.: [4 — ’ H 
Je le lui disais il n’y a Qu'un! ._Ajessire dit-il, je suis votre ; ni y 
| JU . . = ins Lo J à ler homme! . . ; À C M h & H J F ‘ 7 ; 
ne Notaire de Cinq Diocèses. TT est ta mére iu ne dois le reS-!  Akmil ne répondit pas. I s'étaitls + L. arc + J. raser 4 Thos. ROBERTSON, D.D.S. $ 
. LL : pect, c’est entendu; mais il be faut|jove et avait saisi la main, comme |f ont le plaisir d' , ; ’ 
+ : , L Ë sais ain, comme |f annoncer qu'ils pra- , Deutist ; 
PRETS À 5% % POUR UNE DUREE DE CINQ ANS |flpas toujours te laisser guider Pal lune bête saisit une proie. 4 tiqueront le droit sous le nom 46 ‘, atiste. Ô 
ré énns hypothèque sur les imnicnbles) “ [lelle! Tu as Yâge de raison! 1 faut dt 4 MAROH & FRASER æ Sufte No, 7 Edifice Mhcacll ; 
. LL pu us religieuses de 1e. te “décider à être outin un homme CHAPITRE XII ! Suites 6, 7 et 8 McDonald Block. M Hadiograpliie des dents ; 
nax Diocèse, Paroîsses, Communa _—Je ne demande qu'à le prou- . : PRINCE-ALBE 1 , A LÉLEPHONE , 
Saskatchewan, du Mauitoba et de lPAlberta. ver... Alors, il serait possible... LA GRIFFE DU DIABTE h PROS bone De. ;, a F 2487 ; 
U: 28, RUE ST-JOSEPH QUEBEC A propos! interrompit Akmil, |. ai D 1f ‘, FRINOB-AUBERT SASK. $ 
BUREAU: 06, JSEA . &i ve Hg À cette main brillait l'anneau du ‘, ÿ 
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_ Prince-Albert 


Son Excellence, Mgr l'évêque, 
accompagné de son secrétaire, l'ab.! 
bé Cbarron, est de retour d'ne 
lournée apostolique chez quelques! 
tribus indiennes, durant aquelle | 
elle : hénil la nouvelle église de Hi 
réserve de Thunderehild. | 

{an Très Révérende Mère Aimée, 
provinciale des Soeurs de l'Enfant 
désus et sapérieure de l'école St- 
Paut, à North Vancouver, est aiTt 
<ée hier à Priner-Albert où elle fait 
ke visite de Fetablissement de sa 
communauté, La TT Révde Mère 
Aimée est accompagnée de la 
Mère Gabrielle, supérioure hr Cou 
vent de North Balttleforil. 

MS, 


tait de passage à Prinee-Albert. 1 
s'est dit enchanté et surpris des 
conditions du nord de la Saskat- 
chevan, one crovait pas, il n'au- 
reit jonais pu croire qu'on pu pro- 
dure tant de blé dans le nord, 

Lundi dernier ent lieu éans la 
Sr Albans Cathedral l'installation 
du Très Révérend Bishop William 
‘Fhompson Hallam, DD. H rempla- 
ve le Bishop Elovd. 

M. et Mine Arthur. Dumais, ré- 
cemment mariés à Gravelbourg 6- 
luient de passage à Prince-Albert, 
on aisite chez des amis, 

Le tirage des billets de la ‘Gran 
de Vente (City Wide Sale) aura 
Heu Le {4 novembre & la place pu- 
blique, située sur l'avenue contrats. 

NOTES SPORTIVES 

Les aimaleurs du jeu de quilles 
wat tenu ces jours derniers une as- 
“cinblée pour reconstituer Fa ligue. 
La ligue consrendra au moins don- 
équipes. Le Patriote figurera 


44 


commune l'an dernier et nous lespe-1 
« + ; + 1 
vans parmi les étoiles, I sera piloté 


par M Robert, qui est capitaine du 
ctuls 

L'esceutil 
suit: 

M. B, Nash, président; M. F. Hoo- 
per, vice-présidents M. J, A. Béit- 
\ean, secrétaires M E. EF, EHis, tree 
DTNTOE 

Le “Cluh Canadien” 
I participera ui aussi au tournoi 


se CeHIPOSse COHINEC 


de quilles. F pense pouvoir former; 


au moins cinq équipes, qui se fe- 
la luite chaque semaine. 


it 
a me À 


L'élevage du castor 


d'éril 


Prines-Albert Sask. - Grev OwEi 


un Juüidien de Québes, écrivain de 
renom c prolagôniste de la conser- 
ssfion de La vie animale, va cher. 


cher A acelhnater de nouveau Île 
castor duns le pare national de 
Prineo-Albert, Tl est aliendu sous 


peu avec son épouse. Il élira domi. 
cle dans le pare avec denx petits 
sactors apprivoisés, Jelly Roll et 
Rexchide, 


Monuments funéraires | 

L° de toutes descriptions | 
ï. J. G. BRUNET | 
fifrne Paché, St-Boniface, Man 

hi: Hemandlez notre catalogue | 
Î 


à 


Black Leaf 40 : 
Pour détruire les poux sur les: 


La sunvteau tarif a fait auctumenter je 
toûr de 23 pour cent, Nous avons un 
los stock qui a té avheté avant que , 

le sarit suit en force 
Ponpez vatre comiuande dès aujour- | 


volailles | 
| 


Shui, avant que notre stock soit 
vendu 
.25 
79 
.U8 
.15 


GRENETIERS 
102 8ème rue Est 


FÉt 2501 


Prince-Albert - - - - . - Sask. 
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ARTICLES POUR LES 
MISSIONS 


Une spécialité toute différente, 


Livres de librairic: Taux spé- 
ciaux pour libraires 


Vins de Messe: des Harrach 
IHins, €chantillons envoyés sur 
demande 


ARR re 
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Landy & Co. Limited 


16 rue Dundas Ouest 
TORONTO (2) Ontario 


Fivralson Tél: A,D,:0108 


EE 


REPAS SERVIS A 


Es © 
| Adioyant le bureau de Poste 


pra 


Activités | 
Provinciales| 


(VW. Schloihanf, agent du: 
Pacifique Canadien à Winnipeg, d-| 


s'organise: 


juillet 
provinciale sera connue 


Le café des plus moderne dans la ville de Prince-Albert, 


Excellente cuisine, service de première classe à 
des prix très modérés. 


Le gouvernement a décidé de ré- 
duire les dépenses pour l'examen 
des aspiranis au service civil, Do- 
rènavant ces derniers subiront 
leurs épreuves pour entrer au ser- 
vice civil devant les inspecteurs 
d'écoles publiques, Done quarante 
inspecteurs viennent d'être Hoim- 
més à cet effet, d'après une déclara 
tion de M. P. H. Shelton, président 
de la Commission du Servire civil 
lie la Saskatchewan. 


Ne 


Commission de Secours 


Aprés deux mais d'existence, ja 
Commission de Secours de la Sas- 
katchewan assiste directement près 
ide 125,089 personnes. A date du 26 
octobre, elle avait donné des 
commandes de secours évaluées à 
8957,805, A l'heure actuelle, ces 
commandes se chiffreut quolidien- 
nement à 2,000 La Commission 
'eroit que lorsque tout le champ se- 
ra couvert, près de 24,000 dépeun- 
dront d'elle. Telle est la déclaration 
faile par M C BB, Daniel, gérant 
général du bureau. 
x 


Plus d’aide à la 


migration des colons 


Depuis le 30 seplembre, le gou- 
vernement a cessé d'aider le mou- 
vement des colons du sud de la 
province vers le nord de la pro- 
vinee, d'après une déclaration du 
département de l'Agriculture. LA 
raison en est que, étant donné Îa 
suison avancée, ils se trouvent dans 
lune position plus difficile encore 
que celle du sud. 
| Près de 1,036 colons ont bénéfi- 
feié de laide du gouvernement pour 
s'établir sur les terres du nord. 
D'après le plan, le gouvernement 
provincial, les compagnies de che- 
wins de fer et les colons assumaient 
chacun un tiers des frais. A partir 
de la mi-éié, le déplacement du 
‘colon était gratuit puisque le gou- 
vernement fédéral avait assumé ce 
liers des dépenses. 

Présentement, le département de 


l'Auricullure s'occupe des colons 
nouvellement établis dans les ré- 


sions du nord el tout spécialement 


celle de Meadow Lake où des re- 


à ce que les eolons aient tout le 
Secours nécessaire, 
eee À 


Un appel général 


Lundi, le 9 novembre, le gouver- 
inement inpugurera une Ciunpagne 
igénérautc de secours au nont des pat 
| VTeS ct des nécessiteux. 
.Cette campagne se fera de concert 
tavece Ja campagne de secours qui- 
inaugurera M. Bennett par Pinterrmé 
diaire de la “Croix Rouge”, Tandis 
que de fédéral ne mobilise les ser- 
vices que d'une seule société, M. An 
.derson demande Ja coopération de 
toutes les organisations provinciales 


pour secourir les souffrunces de Ini sexe; 


Saskatchewan, 
4 
_ 


Pour décongestionner les villes 


Près de cent cinquante célibatui- | 


res unt été placés sur des fermes, 


ut jouruellement on en embauche 


de 49 à 40, daprès Le système de 
placement sur Ki ferme, D'après ce 
svsième Je gouvernement alluue 


I&5.00 par mois au célibataire qui 


veut travailler sur la ferme, et #10. 
par mois au fermier qui ne peut le 
nourrir, 

Cv plan à le bon effet de garder 
les fermiers sur la ferme el en plus 
de décongestionner les villes. 


Pas d'extension pour la 
chasse 


Malgré les protestations el les pé- 
tilions, la saison de chasse s'est 
lerminée samedi dernier, le 41 oc- 
icbre, Le gouvernement provincial 
a soumis le question d'un délai de 
la saison aux autorités d'Ottawa. 
Elles ont refusé, ‘ 

— X 


Un nouveau parti 


Une organisalion est formée à Ré- 


igéna qui sera connue sous le nom 


de “Parti Ouorier Indépendant” | 


SON PROGRAMME 


égina, Sask. — Une organisa- 
ion politique ouvrière provinciale 
a été formée à Régina et a pour pré- 
sident Péchevin M.-J, Coldwell, et 
une organisation de tout le Domi- 
nian sera lancée à une convention 
de représentants qui sera tenue en 
prochain, [‘organisalion 
sous 


mm generee — = 


nn. 


vert. 


TOUTE HEURE 1 


S 


Rue Centrale. 


1 
Les examens du service civil |k 


présentant du gouvernement voient | 


| Mort de M. 


Ic'comté de Beautharnoiïis, en 1879, M. 
te 4 ‘ x it Doc?’ 
l'abbé Ledue fut ordonné prêtre en | ne. 
1968. Deux ans après son ordina- aus î 
tion, il vint à Edmonton pour ex-| les différents prix sont très at- 
ercer son apostolal saccrdotal dans 


récemment au Board of Trade de 


Mante 


FAO ne 

LA) dé Tiller, 
NOS MARCHANDISES SONT GARANTIES 
915 ave Central 


orme 
ie armee mm 7 er 


aux ‘| 
Tout Laine 


Spécial $5.95 


Manteaux ‘’mackinaw'’ en pure laine, très pesante, devant double et large col. 
L'étoffle de ces manteaux porte un garan ti de deux ans. Confectionnés pour donner 


bon service et confort, Prix régulier $8 00 


nom de parti ouvrier indépendant; 
de Saskalchewan, Elle a ëlé créée, 
à une convention de représentants: 
de groupes de Régina, Saskaluon, 
Moose Jaw et Melville, et des mesu- 
res ont été prises afin d'organiser 
immédiatement des locaux dans les 
centres urbains de la province. W.- 
F. Harrison, de Saskaloon, a été se- 
crétuire, et les quartiers généraux 
de l'association seront temporaire- 
ment en cette ville. 


Voici en résumé de progranime 
adopté: 4 
La nationalisation du système 


bancaire, de erédit financier du: 
pars et la nationalisation, le déve- 
loppement et le contrôle des ulili- 
liés et ressources nalurelles; Féta-i 
blissement d'un système économi- 
que national en vue de la produr 
lion, de Ia distribution el de lé- 
change des choses essentielles; l'é- 
tablissement d'un système d'hvarièe 
ne national comme premier pas vers 
ja socialisation de tous les servi- 
ces d'hygiène; la reconnaissance 
de la responsabilité du fédéral pour 
irouver de l'emploi à tous avec sa- 
laires suffisants; l'élection de Lôus 
les rorps gouvernants par Vôte po- 
pulaire; l'amendement de la loi de 
rajustement: les ciloyens obtiennent 
des secours en veriu de la loi; les 
{ainendements à la loi d'exemption, 
afin d'accorder une plus grande 
protection à l'ouvrier: lu plus gran- 
de coopération possible avec es 
agriculteurs, afin de leur faciliter 
Pexistence: des mesures en vue de 


combattants et de leurs dépendants: 
l'achèvement du chemin de fer de 
la Baie d'Hudson; une iéyislation 
directe au moyen de Pinitiative et 
du référendum; le suffrage des - 
dues résidants: le salaire égal 
pour ouvrage égal, sans égard nu 
en malière d'éducation: lé. 
yalilé pour tous Îles enfants, Ten- 


‘seignement de l'origine de la mon- 


haiu € fonctions cominc mé- 


diam de commerce. 


— mm À — 


ses 


Un gouvernement de coalition ! 
pour fa Saskatchewan 


Hégina, Sask. — Une lettre de ME 
Jacoh Benson, député progressiste 
de Last Mountain, que lon fail cir- 
culer à travers la provinec, recom- 
mande 1 formation rabide d'un 
gouvernement coopératif 100 p.c:| 
M. Benson préconise un cabinet! 
comprenant rois conservalours, 
trois libéraux, un progressiste et 
un indépendant pour administrer 
les affaires de Ja provinee jus- 
qu'aux prochaines élections géné-} 
rales, qui doivent avoir lieu cn 19341 

L'administration actuelle,  con- 
nue sous le non de gouvernement) 
coopératif, comprend neuf conser- 
vateurs Cl un progressiste, Lille a 
êié formée à la suile des élections 
générales de 1929, alors que 28 lj- 
béraux furent élus contre un bloc 
de 35 conservateurs, indépendants 
et progreisistes, Une session de la 
législature fut convoquée: ladmi- 
nistration Gardiner, alors au pou-! 
voir, fut battue Sur un vole de con- 
fiance et dul démissionner 1e 9 
septembre, Le Dr Anderson form 
alors son gouvcrnement coopératif, | 
avec Pappui des indépendants et 
a6s progressistes, 


V abbé JB. Leduc 


M. l'abbé JB, Ledue, vicaire à 
Legal depuis juillet 1928, est dé- 
cédé subitement, à l'âge de 52 

Né à Saint-Stanislas 


Î 


de Koska, 


l 


es missions de l'Ouest, I fut suc- 


cessivement curé d’Edson, de Bros- 


eau, de Sainte-Lina et de Picard- 


ville, 


ee 
La population de Saskatoon 


D’après les statistiques fournies 


ice que 


, Chemins de fer internationaux 


la sécurité économique des anciens] 


ais, Checr’ un 


Saskatoon, la population de cette 
ville serait maintenant de 44,025 
unes, contre 24,739 en 1921. 
Winnipeg aurait 217,587, Calgary 
83,302, et Edmonton 78,829. 


AU MEXIQUE 


Le nouveau ministre de l'intérieur 

assure les catholiques de la stricte 

justice et de le mise en viqueur dés 
lois 


Mexico. — Le nouveau ministre 
de l’intérieur, M, Samuel C. Tellez, 


[a assuré aux catholiques la stricte 


justice et la mise en vigueur des 
lois, A celui qui Eni disait que les 
catholiques se plaignent d'étre mal- 
lruilés dans cerlains Etals, il a ré- 
pondn que son but était de voir à 
les Jois religieuses soient 
observées et que les catholiques re- 
coivent justice. 1 a nié lexistence 
d'un mouvement sérieux de protes- 
lation de la part des catholiques. 


un R 
Le tunnel de Gibraltar 
Madrid. -— M, ligaeron, ex-diu 


de Las Torros, neveu du corte de 
Romanones el député républicain 
de Murcie, à demandé au gouver. 
lnement d'inclure dans le plan des 
la 
d'un tunnel le 
Gibhtaltar, 


construction sous 
détroit de 


a 
Nouvelles dates fixées pour 
Pexposition mondiale du 
grain à Régina 


La Conférence-Exposition Mondiu- 


au 5 août 1933, 
La Conférence-Exposition Mon- 
diale du Grain, qui devait avoir 
lieu en 1932, à dlé remise à 1934. 
Elle sera tenue à Régina du 24 juil- 
let au 5 août 1933. 
Les nouvelles dates ont té fixées 
v à quelques jours à une réu- 


il 


‘nion de l'Exécutif et du Comité des 
ifinances de l'organisation. A cette 


réunion, Jes membres ont confirmé 
Pavis donné récemment par lon. 
*obert Weir, Ministre de l'Agricul- 
ture pour le Canada, à l'effet que 
l'entreprise devail être remise à 
Pannée suivante, 


ces prendra immédiatement les me- 
sures nécessaires pour la conduite 
de a Conférencé-Exposition en 
1935. 

Fous Les pars seront avisés du 
changement de dates et ceux qui 
ont déjà acceplé l'invitation qui 
leur avait &lé faile de participer 
seront priés de maintenir leur ace- 
ceplalion pour 1933, 

TX OX 

H est probable que a liste des 
prix pour la Conférence-Exposi- 
ion Mondiale du Grain, qui doil 


avoir dieu à Régina qu 24 juillet au 
GS aoûl 1943, comprendra une ealé- 


gorie spéciale pour Le blé comme 
la variété blanche de l'Australie. 
Une recommandation à cet effej se. 
ra faile au Comité des prix par le 
Comité exécutif el des finances de 
l'organisalion. 

nr nen erreurs rene en nrnenemermname lent ces 


RE 


Vous aurez fonjonurs entière satis- 
faction chez “Kernaghan’s” 
Machine à laver électrique “Poat- 
HV? Poêles et chanffrettes “Cond 
heer? Chauffrette à l'huile 
“Perfoetion” = Chauffrette “Qué- 


ÿ 
{rayarts, 
Kernaghan Hardware 
Téléphone 2220 


AVE CENTRALE et 8ème RUE 


Prince-Albert 


le. du Grain aura lieu du 24 juillet 
\ 


Le Comité exücutif et des finan-! 


HN RES TS 


GER 


os 


| Les Scandinaves s’intéressent 
à l'exposition Mondiale 


Le Ministère de l'Agriculture prend 
un intérét pratique très bij dans lt 
Conférence-Evposition de 1933 


M. Frederick IE Palmer, Commis- 
saire du commerce du Gouverne- 
ment canadien, en Norvège, Sutrie, 
Danemark et Finlande, à réussi à 
éveiller un vif intérét dans les pays 
scandinaves dans la Conférence- 
Exposition Mondiale du grain, 


M, Palmer est en tournée actuel- 
lement au Canada, et il a déclaré, 
dans une allocution faite par radio 
il y à quelques jours, que juste au 
moment où il quittait la Norvège, 
le Ministère de 1'Agriculture avail 
fait preuve d'un intérêt pratique 
très vif dans les progrès faits par 
cette grande entreprise canadienne. 

“Les représentants agricoles des 
pays scandinaves” dit M. Palmer, 
“voyagent constamment dans l'Ou- 
est du Canada, étudiant les nouvei- 
les pratiques agricoles pour sv te- 
inir au courant des progrès ae6coni- 
iplis”, M Palmer à déclaré egats- 
ment que la supériorité "du grain 
canadien est admise dans fous 168 
pays scandinaves, el qu'il s'êtait ar-} 
rangé tout dernièrement pour faire 
une grosse expédition de bié Mar. 
iquis provenant de l'Ouest du Cana 


Jdistes nationaux de 


détient une majorilé suffisante sur |fi 
tis, sans compter l'aide since 


us les par 
à és à Labri de la mu 


des autres éléments du gouverner 
ment de coalition. 


aient été espulsés du parti travail- 
liste, ont élé réélus ainsi que tous 
les membres du cabinet du gouver- 
nement national, 


Y 


tants, et Stanley Baldwin, en têle, 
ont ete réclus, ‘Fous les libéraux, 
moins un ou deux, de ceux qui ont 
abandonné Lloyd George pour sui- 
vre sir John Simon ou sir Herbert 
Samuel, ont été réélus. 


da aux fermes gouvernementales di 
ces pars en vue de les seumellre a 
des expériences. °Ces pavs seandi- 
naves” déelare-t-il, “reconnaissent 
[parfaitement les jmimienses services 
que peut rendre à lagricullure en 
général une eonférenere-exposition 
internationale de ce genre," 

=. X 


Victoire du gouvernement 
conservateur 


MACDONALD REELU — TENDER- 
SON ET CONSORTS BATFUS 


Le gouvernement de coalilion na- 
Hionale dirigé par lPhon, J.-Raimsas 
MacDonald a élé ramené au pou 
voir avec une renversante majorité 
à lu Chambre des Communes dans 
les éleelions générales, Le parti 
qui appuient le gouvernement son' 
les conservateurs, les libéraux 
Simon et de Samuel et les trava. 


de 


Atelier Métallurgique 
Machine Moderne 
Apnareils Electrique: 
les plus récents 


Envoyez nous vos magnetos généra. 


teurs, etc, nous portons attention 


spéchale anx ordres pur la poste, 


GROSSER & 
GLASS, Ltd. 


S1 — 12ème rue Ouest 


! PRINCE-ALBERT . . SASK 


ethetietetettetttottettns us 


Confiez nous vos 
réparations de ehanssures 


Tout, travail gnranti 
el prix raisonablea 


Aaron s 


Shoe Store 


Caussures pour tonte In famille 
Service de réparation garanti 


TELEPHONR 2570 


Voisin du Strand Theatre 
Avenue Centrale Fripce-Albert 


MacDonald, 


Le parti conserva ‘ 


Le e 
Le parti travailiste à èté €Crase, 


Son chef, Arthur Henderson, et Il 
plupart de ses chefs ont perdu 1e 
droit de siéger au parlement. 


MacDonald et ‘Thomas, qui à- 


Lloyd George, leader libéral, à 


été réélu mais ses parfisans lon 
abandonné et le parti 
trouve effectivement détruit. 


libéral se 


Tou: es conservateurs impor- 


D'après les résultats, la position 
des partis en chambre anglaise est 
en ce moment la suivante: 
Conservaleurs ....,........ 472 
Trav. Nationaux 2: un 
Lib. Nationaux ......... . 67 
Libéraux, L. George ,....... 5 
Trav, opposition .......... DU 
Nouveau parlii ...,.,....... (L 
Communistes ,.,...,,.,.,,.. Ü 
Indépendants ....... sossse 5 î 

Ces élections signifient que ln 


Grande-Bretagne, pays libre échan- 
giste, aura un tarif pour fins de re- 
venus et pour équitibrer sa balance 
commerciale, 

La Bourse de Londres a vu ses 
cours monter avec les nouvelles des 
élections: Des observations s'atten- 
dent à une stabilisation naturelle 
de la livre sterling, un renouveau 
d'activité pour les manufactures et 


ee ee nee en nee dinee À ee Dé cne 


Hotel 


Cet hôtel autrefois le ‘Saskatche- 
wan, situé en face de la gare 
C, N, R: peut vous fournir tout 
le confort que vous pouvez dé- 
sirer: Sous la nouvelle adimin- 
stration, les chambres sont gar 
nies de nouveaux Ameublements, 


PLAN EUROPEF) 


Taux $1.00 on montant 
FRED J4 SIEA, 
TEL 2739 


Propriétaire 
Prince-Albert 
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LE CAFE PAR f 
g EXCELLENCE P 


4 Repas servis à toute heure 


L'excellenee de notre cul 

since et l'efficacité du ser 

vice est le secret de notre 
succès 


Central Hotel 
& Café 


MA KUM CHONG Gérant 


TELEPTIONE 2967 
Ave Centrale, Prince-Alhert. 
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Voici une Histe de marchandises 
pour écoles à des prix spéciaux 


DUSP. BANE 200 livres S6.79 
PAPIER A TOILETTE 
Oval où rond, par cuisse 9,75 
SERVIETPES EN PAPIER 
par caisse $68.00 
SOnliwén” par caisse 58.50 


CAUSTIC POUR TOILETTES 
69 libres $0.75 
0 Jivres $3.40 
AUDE A PLANCHER Je ual 
par 44 rails, 85e 
par 28 galas VO 6e 
par 12 gals ot 4 Me 
Campnvez nos prix, et vons serez 
convainen que votre distriot 


solaire sanvern de l'argent en 
falcint affaire nvoe nong 


CANADA SEATING 


COMPANY TLIMITED 
J, 
Prince-Ajlbert, 


S. CASSRAIN, Iteprésentant 
Sask, 


Blue Chain Stores 


PRINCÉ-ALBERT et WAKAW 
Saskatehewan 


Vêtements pour hommes, fem- 
mes et enfants, Chansaures de 
tous genres 


mn 


ous pouvez être persuadé que 
vous recevrez pleine valeur de 
votre argent lorsque vous ache- 
tez À nos magasins, Nous rem- 
boursons l'argent À ceux qui 
sont distatisfaita, 


NOUS PARLONS FRANOAIS- 


nm 


| l'industrie et une 
teur à lui seul | chômage. 


du 
On croit que plusieurs 
irmes américaines ouvriront des u: 
s en Grande-Bretagne pour être 
aille tarifaire, 


À 


Une éclipse totale du soleil 


Une accasion rare pour les Cana- 


diens de voir une éclipse totale du 
soleil] leur sera fournie le 31 août 
prochain. Ce phénomène ne se ré- 
pétera que dans 22 ans. 


D'après M. R, Meldrum Stewart, 


directeur de l'Observatoire du Do- 


minion à Ottawa cette éclipse sera 
visible dans le secteur s'étendant, 
sur une largour de 100 milles, de 
ln Baie James dans une direction 
sud-est, jusqu’au Saint-Laurent, 
entre Maskinongé et  Picrreville, 
Cette éclipse sera visible à Mont- 
réal, mais le meilleur endroit sera 
Parent, P.Q., situé le tong de a 
tigne Québec-Cochrane du  Cana- 
dien National. 


LA durée de Péclipse sera 30 se- 
condes et elle sera visible au-de:- 
sus du Saint-Laurent à 3.24 pm, 
* 


Suprème attention. 

Mais comment, ma chère, tou 
chat empaillé dans la cage au se- 
rin? , ‘ 

Qui, je lai mis là, où 1 aurait 
tant voulu être de son vivant! 

X XX 
Mot d'ancien. 
Connaissez-vous la réporse qu: 


Caton le Censeur fit à ceux qui 
s'élonnaient qu'il n'eûl point de 


statue, dans un temps où tant de 
personnages obscurs possédaioni 
la leur? 

Jaime mieux, disait-il, qu'o1 
me demande pourquoi je’n'en ai 
pas, que pourquoi j'en ai. 


20% 


‘ D'ESCOMPTE 


King | 


sur notre stock complet 


de ROBES 
et ENSEMBLES 


pour dames et demoiselles | 


PRINCE ALBERT FUR | 


COMPANY 


806 avenne Centrale 


TEL: 2397 Prince-Albert 
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$ Nous garantissons tout 
# ouvrage qui nous est con 
4 fié pour réparations de 


If MAGNETO 
GENERATEUR 
BATTERIES 


4 Nous testons les freins 


$ d'rutomobles GRATIS 


Teléphone 2207 


SMITH 
8 Auto-Électric 


$ Coin: Central Ave, et 1leme rue 


a 


tin à Ga 
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Prince. Albert Sasts 
VA &D EA CR UA VA Un Ch ua qui 


CS) 


W. G. Hounsell 


| Qualité et Service 
Notre Devise 


Réparations de chaussures de 
tout genre 
ATTENTION SPECIALE 
donnée aux commandes 
postales 
INFORMEZ-VOUS 
Mitchell Block 
Ave. Centrale et 1] Rue Est. 
Prince-Albert - . . . . - Gndk, 


Si vous vous sentez fati 
gué faites examiner vos 


yeux 


Le montant d'énergie .que 
COnSUMENT des veux malades est 
eXiraordinafre, vous avez de 
la peine À travather faites exa- 


milner vos varx immédiatement, 


F. D, CULP 


OPTOMETRESTE 


924: Ave Centrale Pr-Alhort 


